


Préambule  
 

 1.   Le mot du formateur :  
 

Hello, moi c'est Lucas 👋  
 

D'abord, je tiens à te remercier de m'avoir fait confiance et 
d'avoir choisi www.bacproforet.fr pour tes révisions.  
 

Si tu lis ces lignes, tu as fait le choix de la réussite, bravo.  
 

Dans cet E-Book, tu découvriras comment j'ai obtenu mon 
Bac Pro Forêt avec une moyenne de 17,37/20 grâce à ces 
fiches.  

 

 2.   Pour aller beaucoup plus loin :  
 

Vous avez été très nombreux à nous demander 
de créer une formation 100 % vidéo dédiée au 
domaine Agriculture & Environnement pour 

maîtriser toutes les notions à connaître.  
 

Chose promise, chose due : Nous avons créé 
cette formation unique composée de 5 modules 
ultra-complets (1h18 au total) afin de t’aider à 
réussir les épreuves du Bac Pro.  
 

 3.   Contenu de dossier Agriculture & Environnement :  
 

1. Vidéo 1 - Systèmes de production agricole et filières (17 min) : Vue d'ensemble 

des modèles et circuits agricoles. 
 

2. Vidéo 2 - Gestion technico-économique d’une exploitation (15 min) : Vue 

d'ensemble des modèles et circuits agricoles. 
 

3. Vidéo 3 - Agroéquipement, sécurité et organisation des chantiers (15 min) : Vue 

d'ensemble des modèles et circuits agricoles. 
 

4. Vidéo 4 - Sols, environnement et gestion des milieux naturels (15 min) : Vue 

d'ensemble des modèles et circuits agricoles. 
 

5. Vidéo 5 - Animaux, bien-être, hygiène et qualité des productions (16 min) : Vue 

d'ensemble des modèles et circuits agricoles + Bonus. 
 

 

https://bacproforet.fr/
https://bacproforet.fr/agriculture-environnement
https://bacproforet.fr/agriculture-environnement
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Français 
  
Présentation de la matière : 
En Bac Pro Forêt, le Français sert à comprendre des consignes, rédiger des comptes 
rendus clairs et présenter un chantier à l'écrit ou à l'oral. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve de langue française et culture humaniste, commune 
avec l'histoire-géographie. L'examen final dure 4 heures en 2 fois 2 heures, avec un 
coefficient 4, et 3 situations en contrôle en cours de formation. Un camarade a gagné 3 
points en préparant chaque sujet. 
  
Conseil : 
Pour réussir le Français au Bac Pro, cale 2 séances de 25 minutes par semaine. Une pour 
relire le cours et corriger tes erreurs, une pour écrire. 
  
Pendant tes entraînements, concentre-toi sur quelques gestes automatiques qui font 
gagner des points. 

• Relire 2 fois la consigne avant d'écrire 
• Choisir des exemples liés à la forêt ou à tes stages 

Le jour de l'épreuve, tu seras plus serein, car ces réflexes limiteront le stress et les oublis. 
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Chapitre 1 : Compréhension de textes 
  

 1.   Stratégies de lecture : 
  
Survol du texte : 
Commence par regarder le titre, les sous-titres, les dates et les noms d'auteurs pour situer 
le sujet. Cette lecture prend généralement 1 à 3 minutes selon la longueur du texte. 
  
Repérage des informations clés : 
Repère les mots répétés, les chiffres, les définitions et les noms propres. Note 6 à 10 idées 
importantes sur une feuille pour ensuite les reformuler avec tes propres mots. 
  
Lecture active et prise de notes : 
Lis paragraphe par paragraphe, surligne l'idée principale et écris une phrase résumé pour 
chaque paragraphe. En moyenne, compte 10 à 15 minutes pour 1 page de texte dense. 
  
Exemple d'application : 
Tu travailles sur un article technique de 800 mots, tu fais un survol en 2 minutes, repères 8 
idées, puis tu résumes chaque paragraphe en 1 phrase claire. 
  

Type de lecture Utilité 

Lecture rapide Permet de situer le texte en 1 à 3 minutes 

Lecture active Permet d'extraire 6 à 10 idées et de préparer la rédaction 

Lecture critique Permet d'évaluer l'argumentation et les limites du texte 

  

 2.   Analyse et rédaction : 
  
Identifier l'idée principale : 
Cherche la phrase ou le paragraphe qui résume l'ensemble du texte. Reformule l'idée 
principale en 10 à 15 mots, c'est la base de ton résumé et de ta synthèse. 
  
Construire un plan simple : 
Organise 2 à 4 parties claires: introduction, développement en 2 parties, conclusion 
courte. Utilise des connecteurs logiques pour relier les idées entre elles. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : tu dois rendre une synthèse sur la sylviculture de 600 mots après un stage de 2 
semaines. Étapes : lecture de 3 documents, prise de notes, plan en 3 parties, rédaction. 
  
Exemple de résultat : 
Résultat attendu : synthèse de 600 mots, 3 idées principales bien hiérarchisées, 5 sources 
citées. Livrable : fichier Word d'une page à 600 mots et fiche résumé de 150 mots. 
  



Rédiger avec connecteurs : 
Commence par une phrase d'accroche, développe les idées en phrases courtes, termine 
par une conclusion qui reprend l'idée principale. Utilise connecteurs comme toutefois, 
ensuite, enfin. 
  
Exemple de plan rapide : 
Introduction 50 à 70 mots, développement 2 parties de 200 à 250 mots chacune, 
conclusion 50 à 80 mots. Ce format tient en 600 mots pour un rendu clair et lisible. 
  

Action Pourquoi 

Faire un survol en 2 minutes Pour situer le texte et choisir la méthode de lecture 

Noter 6 à 10 idées Pour préparer un plan cohérent et rapide 

Rédiger phrases courtes Pour rester clair et éviter les hors sujets 

Relire 5 minutes Pour corriger fautes et améliorer la cohérence 

Livrer un résumé de 150 mots Pour vérifier que l'idée principale est bien comprise 

  
Astuce terrain : 
En stage, je notais toujours 3 mots-clés par fiche pour gagner 10 à 15 minutes à la 
relecture. Cette habitude m'a aidé à préparer 4 rapports en 2 semaines sans stress. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à lire pour comprendre et écrire vite. 

• Fais un survol rapide du texte pour situer le sujet et choisir ta lecture. 
• Repère chiffres, définitions, mots répétés, note 6 à 10 idées clés et 

reformule-les. 
• Pratique la lecture active et critique : surligne, résume chaque 

paragraphe, évalue arguments et limites. 
• Construis un plan simple en 3 parties, puis rédige en phrases courtes 

avec connecteurs logiques. 

En combinant survol, prise de notes efficace et relecture ciblée, tu produis des 
résumés de 150 mots et des synthèses autour de 600 mots, claires, structurées et 
faciles à relire. 

   



Chapitre 2 : Expression écrite 
  

 1.   Structurer un texte argumentatif : 
  
Comprendre l'objectif : 
Avant d'écrire, précise ce que tu veux convaincre ou informer, identifie ton destinataire, 
fixe ton angle et détermine en 2 ou 3 phrases le message central du texte. 
  
Choisir un plan adapté : 
Opte pour un plan clair, introduction, développement en 2 ou 3 arguments et conclusion. 
Chaque partie doit correspondre à une idée forte et un ou deux exemples concrets. 
  
Connecteurs utiles : 

• Cause et conséquence: parce que, donc 
• Opposition: toutefois, en revanche 
• Illustration: par exemple, notamment 
• Conclusion: en somme, ainsi 

Exemple d'argumentation : 
Sujet: il faut protéger une parcelle forestière. Intro exposera problème, développement 
proposera 3 mesures, conclusion demandera action. Utilise chiffres locaux et connecteurs 
logiques. 
  

 2.   Rédiger un compte-rendu et un rapport de terrain : 
  
Structurer le rapport : 
Pour un rapport de terrain, commence par résumé, matériel utilisé, méthodes, résultats 
chiffrés et conclusion. Vise 1 page pour observations et 2 pages pour rapport complet. 
  
Données chiffrées et description technique : 
Prends mesures précises: diamètres, volumes, densité, dates. Note 3 valeurs principales, 
arrondis au centimètre ou au mètre cube selon besoin, écris unités systématiquement. 
  
Exemple de rapport de chantier : 
Contexte: coupe sanitaire sur 0,5 ha. Étapes: relevé, mensuration de 15 arbres, abattage, 
évacuation. Résultat: 12 m3 de grumes exploitables en 3 jours. Livrable: rapport de 2 pages 
avec tableau. Je me suis déjà fait recaler pour un rapport sans mesures précises. 
  

Élément Question à se poser 

Résumé Quel est le message en 2 phrases 

Matériel Quel équipement et quelles mesures prises 

Résultats Quelles valeurs chiffrées fournir 



Conclusion Quelles recommandations et qui contacter 

  

 3.   Outils pratiques et vocabulaire clé : 
  
Vocabulaire précis : 
Apprends termes techniques: futaie, régénération, houppier, souche, diamètre à hauteur 
de poitrine. Utilise abréviations standard et définitions courtes pour tes lecteurs. 
  
Méthode pour rédiger rapidement : 
Plan en 3 temps, notes sur le terrain, transcription à chaud dans les 24 heures, relecture 
pour cohérence et orthographe. Garde 30 minutes pour finaliser rapports courts. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Tâche Vérification 

Prendre plan Présence du plan de coupe ou parcelle 

Mesurer 3 paramètres Diamètre, hauteur, état sanitaire 

Noter conditions météo Date et heure, vent, pluie 

Photographier Au moins 3 photos géolocalisées 

Vérifier orthographe Relire 1 fois à froid avant envoi 

  
Astuce pratique : 
Pour gagner du temps, écris abréviations compréhensibles et reformule le soir. En stage, 1 
rapport bien présenté vaut souvent 0,5 point supplémentaire sur la note globale. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à écrire des textes clairs et convaincants, du texte 
argumentatif au rapport de terrain. 

• Clarifie ton objectif, ton destinataire et formule en 2 phrases ton 
message central à défendre. 

• Suis un plan simple intro, 2 ou 3 arguments illustrés, conclusion, avec 
des connecteurs logiques variés. 

• Pour un rapport, présente résumé, matériel, méthodes, résultats 
chiffrés précis puis recommandations finales. 

• Sur le terrain, note vocabulaire technique, au moins 3 mesures clés et 
utilise une check-list de vérification avant l'envoi. 



En combinant plan clair, données fiables et langage précis, tu gagnes du temps, 
évites les oublis et produis des écrits professionnels qui valorisent ton travail de 
terrain. 

   



Chapitre 3 : Expression orale 
  

 1.   Préparer son oral : 
  
Structurer ton intervention : 
Commence par une introduction claire, développe 2 à 3 idées principales, puis termine 
par une conclusion qui rappelle l'essentiel. Une structure simple aide à rester convaincant 
et à gérer le temps. 
  
Choisir ses supports : 
Favorise des supports courts, 1 à 3 visuels ou fiches, lisibles à 3 mètres. En forêt, une photo, 
une carte et une fiche espèces suffisent pour appuyer ton propos sans noyer ton 
auditoire. 
  
Exemple d'organisation d'un oral : 
Pour un exposé de 6 minutes sur un chantier, prévois 1 minute d'intro, 4 minutes de 
développement en 3 points, 1 minute de conclusion et 2 diapositives photo. 
  

 2.   Techniques vocales et non verbales : 
  
Respiration et projection : 
Respire profondément avant de parler, prends des pauses pour articuler, parle plus 
lentement que ta vitesse habituelle. Une bonne projection te rend audible dans le bruit du 
terrain. 
  
Posture et gestes : 
Tiens-toi droit, regarde ton auditoire, évite les mains dans les poches. Les gestes simples 
renforcent ton message, évite les mouvements brusques qui distraient. 
  
Astuce de terrain : 
Sur le terrain, fais un test voix de 30 secondes pour vérifier l'audibilité avant de 
commencer, surtout si tu es avec 3 à 8 personnes dispersées. 
  

 3.   Oral professionnel : situations et cas concrets : 
  
Prendre la parole lors d'un briefing de sécurité : 
Prépare 5 points clairs, limite-toi à 3 minutes. Mentionne risques, EPI à porter, plan d'action 
et contacts en cas d'urgence. Une annonce concise évite les accidents. 
  
Présenter un relevé de terrain : 
Donne 3 chiffres clés, par exemple 12 arbres inventoriés, 40 m de ligne de coupe, 2 
remarques sur l'état sanitaire. Joins 2 photos et une fiche synthèse de 1 page. 
  
Exemple de mini cas concret : 



Contexte : intervention de 4 personnes pour élagage d'un hectare. Étapes : repérage 30 
minutes, briefing 3 minutes, travaux 6 heures, point bilan 10 minutes. Résultat : chantier 
sécurisé, 12 branches retirées. Livrable attendu : fiche chantier d'une page et 2 photos 
datées. 
  

Élément Action rapide 

Introduction Présente toi et l'objectif en 20 secondes 

Idée principale Donne 1 chiffre ou observation clé 

Preuve Montre une photo ou une fiche courte 

Conclusion Rappelle l'action ou la décision 

  
Mini cas métier supplémentaire : 
Contexte : contrôle de parcelle de 2 hectares pour évaluer dégâts tempête. Étapes : 
inventaire 2 heures, synthèse 30 minutes, restitution 5 minutes. Résultat : 45 arbres 
touchés, priorité 10 arbres à abattre. Livrable attendu : rapport d'une page avec 3 priorités 
chiffrées. 
  

 
  

Tâche Contrôle terrain 

Briefing sécurité Vérifier EPI pour 100% de l'équipe 

Restitution chantier Fournir 1 fiche synthèse 

Communication client Donner 3 points clairs et 1 photo 



  
Check-list opérationnelle : 

• Prépare 1 fiche d'intervention d'une page avant de parler 
• Teste ta voix 30 secondes si le site est bruyant 
• Utilise 1 à 2 supports visuels maximum 
• Donne 3 chiffres clés ou 3 actions prioritaires 
• Clôture par une phrase-action claire 

Astuce d'ancien élève : 
Avant ton oral, répète devant un camarade pendant 5 minutes, tu verras tout de suite les 
phrases à raccourcir ou à clarifier. 
  

 

Pour un oral efficace, adopte une structure simple et claire : introduction brève, 2 
ou 3 idées clés, conclusion avec rappel de l'essentiel et de l'action. 

• Choisis des supports visuels limités (1 à 3 images ou fiches lisibles) 
pour illustrer chiffres et observations. 

• Travaille tes techniques vocales de base : respiration calme, débit 
ralenti, pauses, test voix de 30 secondes sur le terrain. 

• Soigne posture et regard, évite gestes parasites pour renforcer ton 
message. 

• En contexte pro, vise des messages courts: briefing sécurité de 3 
minutes, relevé de terrain avec 3 chiffres clés et 1 fiche synthèse. 

En t entraînant à l avance et en restant concis, tu seras plus clair, rassurant et 
crédible à l oral, même en situation de terrain. 

   



Histoire-Géographie et enseignement moral et civique 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt, l'enseignement Histoire-Géographie et EMC occupe environ 2 
heures par semaine. Tu étudies les grandes périodes, les espaces et les valeurs 
républicaines en lien avec les réalités forestières et les risques. 
  
Cette matière conduit à la sous-épreuve écrite d'histoire-géographie et EMC du Bac Pro, 
de 2 h 30, coefficient 2,5, notée sur 20 et importante pour ta moyenne. L'épreuve, en 3 
parties, peut rapporter gros, un camarade a gagné 3 points après quelques sujets blancs. 
  
Conseil : 
Pour réussir Histoire-Géographie et EMC, mise surtout sur la régularité. Après chaque 
cours, relis 10 minutes ton cahier et apprends 2 repères précis. 
  
À l'approche du bac, construis un planning de 2 semaines. Alterne histoire, géographie et 
EMC, et fais 2 sujets chronométrés. 
  
Le jour J, garde 2 réflexes utiles: Ces habitudes t'aideront à rester calme si le sujet te 
surprend. 

• Commence par les questions courtes et garde 10 minutes pour relire 

En suivant ces repères simples, tu abordes l'épreuve d'un Bac Pro Forêt plus serein. 
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Chapitre 1 : Repères historiques 
  

 1.   Origines et évolution de la gestion forestière : 
  
Antiquité et moyen âge : 
Depuis l'Antiquité, l'homme a exploité les forêts pour le bois, le pâturage et la chasse. Au 
moyen Âge, la gestion locale se renforce autour de droits et d'usage communautaires. 
  
Révolution industrielle à nos jours : 
À partir du XVIIIe siècle, la demande en bois augmente, la mécanisation et les transports 
modifient les paysages, entraînant défrichements puis politiques de replantation 
publique. 
  
Anecdote personnelle : 
Je me souviens d'un stage où j'ai planté 500 arbres en 2 jours, c'était fatigant mais 
formateur, j'ai compris l'importance du choix des espèces. 
  
Exemple d'aménagement d'une coupe sur 5 hectares : 
Sur une coupe de 5 hectares, on planifie 3 étapes: inventaire, exploitation partielle 1 200 
m3, puis replantation de 5 000 plants. Résultat attendu, régénération en 10 ans. 
  

 2.   Acteurs et enjeux territoriaux : 
  
État, propriétaires et collectivités : 
Selon l'ONF, la France compte environ 17 000 000 hectares de forêt, soit près de 31% du 
territoire, ce qui explique la diversité des enjeux locaux et des modes de gestion. 
  
Enjeux contemporains : 
Aujourd'hui les enjeux sont climatiques, économiques et sociaux. On vise la biodiversité, la 
production de bois durable et la protection contre les risques naturels comme les 
incendies. 
  
Mini cas concret : 
Contexte, 3 hectares dégradés sur un versant communal, demande de réhabilitation pour 
limiter érosion et enrichir la biodiversité en bordure d'un cours d'eau. 
  
Étapes et livrable : 
Étapes: inventaire 2 jours, débroussaillage 5 jours, plantation 1 800 plants en 2 jours, 
protection anti-rongeurs 1 mois, suivi annuel 3 ans, bilan écologique après 5 ans. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Résultat: stabilisation des sols, hausse de la couverture végétale de 60% en 3 ans. Livrable: 
rapport de 10 pages avec carte, inventaire et plan de suivi annuel. 
  

Étape Durée estimée Point de vigilance 



Inventaire 1 à 2 jours Mesurer pente, sol, essences 

Planification 3 à 5 jours Prendre autorisations et calendrier 

Exploitation Variable Respecter volume autorisé, protéger jeunes arbres 

Replantation 1 à 3 jours Choix d'essences locales, densité 600 à 1 200 plants/ha 

  

 

Depuis l’Antiquité, les forêts passent d’usages communautaires à une gestion 
planifiée des coupes, surtout avec la Révolution industrielle. La demande en bois et 
les transports conduisent à des défrichements puis à une politique de replantation 
publique. Les exemples de coupes de 5 hectares montrent l’importance du choix 
d’essences et de la régénération sur 10 ans. 

• L’État, les collectivités et les propriétaires privés gèrent 17 millions 
d’hectares de forêt. 

• Les enjeux climatiques et sociaux imposent biodiversité, protection 
contre l’érosion et les incendies. 

• Tout projet suit un cycle: inventaire, planification, exploitation, 
replantation et suivi avec rapport cartographié. 

En résumé, gérer une forêt, c’est articuler production de bois durable, préservation 
des sols et intérêt des acteurs locaux sur le temps long. 

   



Chapitre 2 : Organisation des territoires 
  

 1.   Échelles et divisions du territoire : 
  
Niveaux administratifs : 
En France, tu dois connaître commune, département, région et état, chacun a des 
compétences différentes pour la gestion du foncier et des forêts, ça influence les 
décisions sur le terrain. 
  
Échelles de gestion : 
La gestion se découpe en parcelle, massif, entité paysagère et nappe territoriale, adapter 
tes actions selon l'échelle évite des erreurs d'aménagement coûteuses et mal pensées. 
  
Acteurs selon l'échelle : 
À l'échelle locale tu côtoies propriétaires, mairie et forestiers, au-dessus apparaissent 
l'office national et la région, comprendre qui décide te sert à monter des projets efficaces. 
  
Exemple d'organisation à l'échelle d'une commune : 
Une commune décide d'un plan local d'urbanisme pour protéger 120 hectares de bois, la 
mairie coordonne 3 réunions publiques et sollicite un diagnostic en 45 jours. 
  

 2.   Outils de planification et documents utiles : 
  
Plans et schémas : 
Tu dois repérer le schéma régional d'aménagement, les plans locaux d'urbanisme et les 
zones Natura 2000, ces documents fixent les contraintes et opportunités pour les travaux 
forestiers. 
  
Contrats et financements : 
Les contrats territoriaux, les aides de la région ou de l'État financent des travaux, prévoir 
un budget et un calendrier réaliste évite les retards et les factures imprévues. 
  
Outils cartographiques et SIG : 
Apprends à lire une carte cadastrale et un SIG, ces outils te permettent de mesurer une 
parcelle, estimer 250 hectares ou tracer des zones d'intervention précises avant toute 
opération. 
  



 
  
Exemple d'utilisation d'un SIG : 
Sur un stage j'ai créé une couche pour 3 parcelles prioritaires, en 2 jours j'avais une carte 
1/25 000, utile pour planifier 8 interventions de coupe. 
  

 3.   Enjeux territoriaux, conflits d'usage et pratiques sur le terrain : 
  
Conflits d'usage : 
Forêt, agriculture, urbanisation et récréation se partagent l'espace, anticiper les conflits te 
permet de proposer des compromis, par exemple préserver des corridors tout en 
autorisant une coupe limitée. 
  
Approche participative : 
Impliquer habitants et propriétaires lors d'un projet réduit les oppositions, organiser 2 à 3 
réunions publiques et restituer un compte rendu améliore l'acceptation locale. 
  
Conseils de terrain et erreurs fréquentes : 
Lors des interventions, vérifie bornages, accès et réseaux, éviter d'abattre hors période 
réglementaire te sauve d'amendes, prévoir 1 à 2 jours de repérage avant toute coupe est 
judicieux. 
  
Exemple de conflit d'usage résolu : 
Sur une commune, une coupe de 30 hectares a été retravaillée pour garder 10 hectares 
en zone de loisirs, résultat: moins de protestations et maintien d'un produit bois estimé à 
15 000 euros. 
  
Mini cas concret - diagnostic de territoire : 



Contexte : Commune demande diagnostic pour 250 hectares de forêt communale 
menaçant l'érosion. Étapes : inventaire en 15 jours, réunions 3 fois, proposition de 5 
mesures prioritaires. 
  
Résultat : Réduction du risque d'érosion estimée à 40% après travaux, planning 
d'intervention sur 12 mois. Livrable attendu : rapport de 12 pages avec carte et calendrier 
détaillé. 
  
Check-list opérationnelle pour le terrain : 
  

Étape Action sur le terrain 

Repérage Vérifier bornages, accès et topographie en 1 à 2 jours 

Consultation Organiser 1 réunion publique et 2 rencontres avec propriétaires 

Planification Rédiger un calendrier de 12 mois et un budget prévisionnel 

Autorisation Vérifier PLU, Natura 2000 et obtenir permis si nécessaire 

Suivi Mettre en place un suivi annuel et un rapport de 6 à 12 mois 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Organisation d'une extraction de grumes sur 30 hectares avec calendrier sur 6 mois, 
optimisation des débardages a réduit le coût de transport de 12%. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à lire l'organisation administrative du territoire et à adapter 
tes interventions forestières à chaque niveau. 

• Identifier communes, départements, régions et leurs rôles dans la 
gestion foncière et forestière. 

• Raisonner à plusieurs échelles de gestion forestière : parcelle, massif, 
paysage, nappe territoriale. 

• Utiliser les outils de planification territoriale : PLU, schémas régionaux, 
Natura 2000, contrats et aides. 

• Anticiper conflits d’usage et soigner la participation des habitants et 
usagers par réunions et concertation. 

En combinant lecture des cartes, SIG, règles d’urbanisme et check-list de terrain, tu 
sécurises tes chantiers et facilites l’acceptation locale de tes projets forestiers. 

   



Chapitre 3 : Institutions et citoyenneté 
  

 1.   Les institutions de la république : 
  
État, région, département, commune : 
L'État fixe les lois nationales, la région finance les schémas forestiers, le département 
mène des actions techniques et la commune gère l'usage local, par exemple chemins et 
chasses communales. 
  
Acteurs spécialisés : 
L'ONF, les propriétaires forestiers, les syndicats de sylviculture et les associations locales 
interviennent concrètement sur les parcelles, chacun avec des missions précises et des 
responsabilités juridiques. 
  
Compétences et règlementation : 
Les règles sur coupe, replantation et prévention incendie sont réparties entre textes 
nationaux et règlements locaux, tu dois connaître qui autorise ou contrôle chaque action 
sur le terrain. 
  
Exemple d'institution locale : 
Une commune peut décider d'un arrêté municipal pour interdire l'accès à une zone en 
période sèche, décision utile pour prévenir incendies et protéger des peuplements 
sensibles. 
  

Institution Rôle principal Impact forestier 

État Légiférer et orienter Normes sanitaires et protection 

Région Planifier et financer Aides aux reboisements et 
diagnostics 

Département Actions techniques 
locales 

Gestion de pistes, prévention 

Commune Règlementation d'usage Arrêtés locaux, sécurité 

ONF et acteurs 
privés 

Gestion opérationnelle Entretien, exploitation durable 

  

 2.   Citoyenneté, droits et devoirs : 
  
Droits civiques et influence locale : 
Voter aux élections municipales te permet d'influer sur la politique locale, car le conseil 
municipal décide souvent d'orientations touchant la forêt et l'espace rural proche. 
  
Devoirs et respect des règles : 



Respecter le code forestier, suivre les arrêtés et signaler des atteintes est un devoir 
citoyen, cela protège la ressource et évite des sanctions administratives ou pénales. 
  
Mécanismes de participation : 
Tu peux participer par enquête publique, réunion de concertation, ou en rejoignant une 
association forestière, actions qui influencent le plan de gestion local et les décisions 
municipales. 
  
Astuce pour intervenir en conseil municipal : 
Prépare une fiche d'une page avec ton point, une proposition et un contact, cela 
augmente fortement tes chances d'être entendu lors des 5 à 10 minutes d'intervention. 
  

 3.   Agir sur le territoire : participation et gestion durable : 
  
Outils de participation et documents : 
Le PLU, le plan simple de gestion et le plan local de prévention des risques sont des 
documents où se lisent les règles et possibilités d'action sur les forêts communales et 
privées. 
  
Financements et aides : 
Régions et Europe proposent des aides au reboisement et à la gestion, il faut monter un 
dossier clair, chiffré et respecter les délais, souvent 3 à 6 mois de traitement. 
  
Cas concret : organisation d'une réunion communale sur la gestion d'un massif : 
Contexte : Commune de 3 500 habitants, massif communal de 150 hectares en 
dégradation. Étapes : diagnostic, réunion publique, choix d'un prestataire, plan d'action en 
3 mois. Résultat : plan d'intervention sur 5 ans, 30 hectares reboisés la première année. 
Livrable attendu : plan simple de gestion de 12 pages et une carte au 1:25 000. 
  
Exemple d'intervention citoyenne : 
Un groupe local a obtenu la plantation de 2 hectares de haies en proposant un 
financement partagé et 20 heures de bénévolat par personne, solution concrète et 
rapide. 
  

Action Pourquoi Quand Outil 

Participer au conseil 
municipal 

Faire valoir un 
point local 

À chaque séance 
mensuelle 

Fiche d'intervention 

Consulter le plan 
simple de gestion 

Connaître les 
prescriptions 

Avant tout chantier Document 
communal ou ONF 

Signaler dégâts 
sanitaires 

Limiter la 
propagation 

Dès l'observation Mairie ou DDT 

Monter un dossier 
d'aide 

Obtenir 
financement 

Saisonnier, 3 à 6 
mois 

Plateforme régionale 



  
Quelques repères chiffrés utiles : 
Selon l'ONF, la surface forestière française est d'environ 17 000 000 hectares, ressource 
importante pour l'économie et la biodiversité. Selon l'INSEE, la France compte environ 35 
000 communes, lieux clés des décisions locales. 
  
Exemple d'initiative étudiante : 
Un groupe de Bac Pro Forêt a proposé un diagnostic de 10 hectares en 4 semaines, livrant 
un rapport de 8 pages utilisé par la commune pour demander une aide régionale. 
  
Questions rapides pour t'entraîner : 

• Qui décide d'un arrêté municipal sur l'accès aux forêts et pourquoi? 
• Quels documents consulter avant une coupe de bois? 
• Comment mobiliser un financement pour reboiser 5 hectares? 

  

 

  
Rôles des institutions se complètent: l'État fixe la loi, région et département 
financent et soutiennent techniquement, la commune règle les usages locaux. L'ONF 
et les acteurs privés assurent la gestion opérationnelle. Comme citoyen, tu peux 
peser sur la forêt par tes choix et ton implication. 

• Droits et devoirs citoyens : voter, respecter le code forestier, suivre les 
arrêtés, signaler les infractions et dégâts sanitaires. 

• Outils de planification locale : PLU, plan simple de gestion, plans de 
prévention des risques guident toute intervention. 

• Participation concrète : enquêtes publiques, associations, conseils 
municipaux, dossiers d'aides régionales ou européennes pour 
reboisement. 

En comprenant qui décide de quoi et quels documents consulter, tu peux défendre 
une gestion durable, proposer des projets crédibles et sécuriser des financements 
utiles à ton territoire. 

   



Chapitre 4 : Enjeux contemporains 
  

 1.   Enjeux écologiques et climatiques : 
  
Changements climatiques et forêt : 
La forêt réagit au climat par des sécheresses plus fréquentes, des mortalités d'arbres et 
des pathologies nouvelles. En France, tu dois comprendre ces tendances pour adapter les 
pratiques de gestion et de replantation. 
  
Biodiversité et services écosystémiques : 
La forêt fournit de l'eau, du bois, du climat local et des habitats. Protéger la biodiversité 
améliore la résilience et la production, c'est utile sur le terrain pour choisir les essences à 
conserver. 
  
Exemple d'impact climatique : 
Sur un massif de 50 ha, une année de sécheresse a réduit la régénération naturelle de 40 
pour cent, obligeant à planter 4 000 plants supplémentaires pour garantir la futaie future. 
  

 2.   Enjeux économiques et sociaux : 
  
Économie du bois et emplois : 
Le secteur du bois reste une filière locale importante, avec des emplois saisonniers et 
pérennes. Comprendre la valeur du bois brut aide à planifier les coupes et à négocier 
avec les entrepreneurs locaux. 
  
Conflits d'usage et acceptation sociale : 
Forêts récréatives, chasse, production de bois et protection peuvent entrer en conflit. 
Savoir écouter les acteurs locaux évite les blocages et facilite l'obtention d'autorisations 
pour des travaux. 
  
Astuce stage : 
Avant une coupe, vérifie les documents cadastraux et les accords de la mairie, prends 
des photos, note 3 points sensibles pour éviter des réclamations, et annonce toujours la 
date aux riverains. 
  

 3.   Politiques publiques et gouvernance : 
  
Réglementation et outils de gestion : 
Tu dois connaître les plans tels que le plan simple de gestion, les codes forestiers et les 
programmes régionaux. Ces outils imposent des règles temporelles et techniques pour 
toute intervention sur le terrain. 
  
Participation citoyenne et projets locaux : 



Les projets locaux associent communes, propriétaires et structures comme l'Office 
national des forêts. Travailler avec eux améliore l'acceptation et la pérennité des actions 
menées sur le territoire. 
  
Exemple d'étude de cas : 
Contexte : gestion d'un massif communal de 120 ha en Ardennes, période 2021 à 2025, 
acteurs mairie, ONF et association locale. Étapes : inventaire, diagnostic, travaux de coupe 
progressive, plantation de 8 000 plants, suivi annuel. 
  
Résultat : production attendue 600 m3 de bois commercial en 10 ans, séquestration 
estimée 200 tonnes de CO2 sur 10 ans. Livrable attendu : plan de gestion de 20 pages 
avec cartographie et calendrier des travaux. 
  

 
  
Questions rapides : 

• Quel est le rôle de la mairie dans la validation du plan ? 
• Combien de plants par hectare as-tu planifié pour assurer la régénération ? 
• Quels indicateurs suivras-tu chaque année pour évaluer la réussite ? 

  

Checklist 
opérationnelle 

Action concrète 

Préparation du chantier Vérifier acte de propriété, autorisations, POS et signaler aux 
riverains 

Sécurité Équipe équipée, périmètre balisé, consignes affichées 



Biodiversité Repérer nids, milieux sensibles et adapter le calendrier 

Suivi et traçabilité Tenir registre de parcelles, volumes coupés et photos avant-
après 

  
Impact pour l'élève : 
Connaître ces enjeux te permet d'anticiper les décisions en stage, d'argumenter un choix 
technique et de rédiger un plan de gestion clair. Selon l'INSEE, la forêt couvre 31 pour cent 
du territoire français, cela renforce l'importance de tes compétences. 
  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Souvent, les élèves oublient d'enregistrer les coordonnées GPS des parcelles ou négligent 
les autorisations communales, ce qui entraîne des retards. Astuce : prends 10 minutes 
chaque matin pour vérifier tes documents papier et numériques. 
  
Ressenti personnel : 
J'ai vu en stage qu'une bonne communication avec la mairie évite 80 pour cent des 
conflits locaux, c'était une leçon qui m'a marqué. 
  

 

Ce chapitre te montre comment la forêt fait face aux enjeux climatiques majeurs 
et pourquoi tu dois adapter tes pratiques sur le terrain. Sécheresses, mortalités 
d'arbres et nouvelles maladies imposent de choisir des essences variées et de 
sécuriser la régénération. 

• Protéger la biodiversité et services renforce résilience, production et 
qualité de l'eau. 

• Comprendre les conflits d'usage forestiers t'aide à dialoguer et éviter 
les blocages. 

• Maîtriser les outils de gestion publique sécurise coupes, plantations et 
subventions. 

Pense à vérifier cadastre, autorisations et sécurité, puis à tracer tes actions avec 
photos, volumes et coordonnées GPS pour argumenter tes choix et rédiger un plan 
de gestion solide. 

   



Langue vivante A (Anglais) 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt (Forêt), Langue vivante A (Anglais) sert à comprendre et te faire 
comprendre en situation pro, par exemple avec un fournisseur ou un technicien étranger. 
Un camarade m'a dit qu'il avait osé parler anglais sur un chantier grâce aux cours. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve de langue vivante A du Bac Pro, avec un coefficient 2 
dans cette spécialité de production. Tu es évalué surtout en CCF à l'oral, complété par 
une courte partie écrite nationale d'environ 1 heure en fin de terminale. 
  
Conseil : 
Vois Langue vivante A (Anglais) comme un entraînement régulier. Avec 2 ou 3 séances 
courtes par semaine, tu garderas l'anglais en tête et tu seras plus à l'aise quand il faudra 
parler de ton travail en forêt. 
  
Pour t'organiser, garde des temps fixes, par exemple 15 minutes après les cours. Revois 
alors le vocabulaire des essences, du matériel et des consignes, en lien direct avec ce 
que tu fais en stage ou en atelier. 

• Note les expressions utiles pour présenter ton stage 
• Écoute 10 minutes d'anglais liées à la forêt 

Pendant l'année, ose parler même avec des erreurs, comme lors d'une discussion entre 
collègues. Le jour de l'épreuve, tu seras plus détendu et tu pourras te concentrer sur le 
sens plutôt que sur chaque mot. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Compréhension orale  .........................................................................................................................  Aller 

      1.   Écouter activement  .............................................................................................................................................  Aller 

      2.   Comprendre le sens général et les détails  .......................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Expression orale simple  .....................................................................................................................  Aller 

      1.   Se présenter et saluer  .......................................................................................................................................  Aller 

      2.   Décrire une tâche simple  ..............................................................................................................................  Aller 

      3.   Demander de l'aide et consignes de sécurité  ................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Lecture et écriture courtes  ..............................................................................................................  Aller 

      1.   Comprendre les textes courts  .....................................................................................................................  Aller 

      2.   Rédiger des messages courts  ...................................................................................................................  Aller 

      3.   Astuces et erreurs fréquentes  ....................................................................................................................  Aller 



Chapitre 1 : Compréhension orale 
  

 1.   Écouter activement : 
  
Préparation avant l'écoute : 
Avant d'écouter, regarde le contexte et les objectifs en 2 minutes, repère le vocabulaire 
technique lié à la forêt, et note 3 questions que tu veux vérifier pendant l'enregistrement. 
  
Signaux sonores et mots clés : 
Repère les mots qui annoncent une action, un lieu ou un chiffre, par exemple "cut", "tree", 
"safety rules", ce sont souvent les informations utiles pour répondre aux questions. 
  
Technique de prise de notes : 
Utilise des abréviations, des flèches et 4 colonnes simples : sujet, action, nombre, 
remarque, ainsi tu gagnes du temps et tu retiens mieux les détails importants. 
  
Exemple d'organisation de notes : 
Un élève écoute une consigne de 3 minutes et note 5 actions prioritaires, il les classe par 
urgence pour les appliquer directement en stage le lendemain. 
  

Phrase anglaise Traduction française 

Where is the meeting point? Où est le point de rendez-vous ? 

Watch out for falling branches Attention aux branches qui tombent 

Cut along the marked line Coupe le long de la ligne marquée 

How many trees are in plot A? Combien d'arbres y a-t-il dans la parcelle A ? 

Repeat please Répète s'il te plaît 

I will mark the boundary Je vais marquer la limite 

Slow down, please Parle plus lentement, s'il te plaît 

Is the trail blocked? Le sentier est-il bloqué ? 

  

 2.   Comprendre le sens général et les détails : 
  
Repérage du message principal : 
Commence par écouter une fois pour saisir l'idée générale, puis réécoute pour vérifier 3 
éléments précis, cela évite de se perdre dans les détails inutiles lors d'un oral. 
  
Identifier les détails chiffrés : 
Prête attention aux nombres, durées et distances, ils sont souvent cruciaux en forêt pour 
la sécurité et la planification, note-les clairement au lieu de les deviner. 



  
Mini cas concret : 
Contexte : en stage, le chef donne des consignes audio de 7 minutes pour marquer 2 
parcelles et mesurer 30 arbres en tout, tu dois restituer les actions et chiffres. 
  
Exemple de déroulement : 
Étapes : écouter le briefing, noter les 5 tâches, vérifier les nombres, confirmer avec le chef, 
réaliser la prise de mesure en 2 heures, livrable : fiche synthèse d'une page. 
  
Livrable attendu : 
Une fiche synthèse d'une page listant 5 actions prioritaires et les chiffres clés, remise au 
tuteur sous 24 heures après l'écoute, cela montre que tu as bien compris. 
  
Dialogue pratique : 
Employe : "Can you repeat the number of trees please?" (Peux-tu répéter le nombre 
d'arbres s'il te plaît ?) 
  
Stagiaire : "There are 30 trees in plot A." (Il y a 30 arbres dans la parcelle A.) 
  
Erreurs fréquentes : 

• Dire "I have saw" est incorrect, la bonne formulation française correcte est 
"J'ai vu". 

• Dire "He don't know" est incorrect, la bonne formulation française correcte est 
"Il ne sait pas". 

• Traduire littéralement "make photo" est maladroit, la bonne formulation 
française correcte est "prendre une photo". 

Checklist opérationnelle : 
  

Élément Question à se poser 

Objet de l'écoute Quel est le but principal de l'enregistrement ? 

Chiffres clés Y a-t-il des nombres ou durées à noter ? 

Vocabulaire technique Quels mots demander à répéter si incompris ? 

Validation As-tu confirmé les informations essentielles avec le tuteur ? 

  

 

Pour bien comprendre un enregistrement, commence par préparer l'écoute : 
contexte, objectif, vocabulaire forestier et 3 questions à vérifier. Repère les mots clés 
et chiffres qui indiquent actions, lieux, durées ou distances. Utilise une technique de 
prise de notes efficace: abréviations et 4 colonnes sujet, action, nombre, remarque. 



• Écoute d'abord pour le sens global, puis réécoute pour 3 détails précis. 
• Note clairement nombres, durées, surfaces et consignes de sécurité 

liés à la forêt. 
• Classe les actions par priorité et prépare une fiche synthèse finale. 
• En cas de doute, demande de répéter ou de parler plus lentement. 

Ces réflexes t'aident à suivre un briefing en anglais, éviter les malentendus et 
montrer que tu comprends vraiment les consignes. 

   



Chapitre 2 : Expression orale simple 
  

 1.   Se présenter et saluer : 
  
Se présenter : 
Dire ton nom, ton âge, et ton rôle suffit souvent pour commencer. Pratique une phrase 
d'introduction claire et lente, avec un sourire pour gagner la confiance. 
  
Saluer et répondre : 
Utilise des formules simples pour saluer et répondre. Parle lentement, articule et souris, 
surtout en début de journée lors du transfert d'informations pratiques. 
  
Exemple de salutations : 
Hello. (Bonjour.) Good morning. (Bonjour.) How are you? (Comment vas-tu ?) I'm fine, 
thanks. (Ça va, merci.) Utilise-les pour entamer une conversation en stage. 
  
Erreurs fréquentes : 

• Wrong: I have 18 years. Correct: I am 18 years old. (J'ai 18 ans.) 
• Wrong: I am study forestry. Correct: I study forestry. (J'étudie la foresterie.) 
• Wrong: Me work here. Correct: I work here. (Je travaille ici.) 

 2.   Décrire une tâche simple : 
  
Utiliser le présent simple : 
Parle au présent pour expliquer ce que tu fais aujourd'hui. Utilise le sujet, le verbe, et un 
complément court pour rester clair et rapide sur le terrain. 
  
Verbes fréquents : 
Ces verbes te servent sur le terrain pour décrire actions simples. Apprends leur 
prononciation et traduction, commence par 8 verbes clés listés ci-dessous. 
  

Anglais Français 

Cut Couper 

Plant Planter 

Carry Porter 

Dig Creuser 

Measure Mesurer 

Mark Marquer 

Lift Soulever 



Inspect Inspecter 

  
Astuce : 
Préfère verbes courts, par exemple use 'cut' (couper) plutôt que tournures longues, surtout 
quand le bruit ou le vent gênent la compréhension. 
  

 3.   Demander de l'aide et consignes de sécurité : 
  
Formules pour demander de l'aide : 
Aie une ou deux phrases prêtes pour demander aide, comme porter un outil ou stabiliser 
un arbre. Parle calmement et précise rapidement ce que tu attends de ton camarade. 
  
Mini-dialogue pratique : 
Could you help me lift this log? (Peux-tu m'aider à lever cette bûche ?) Yes, I can. Where 
do you want it? (Oui, je peux. Où veux-tu la poser ?) Thank you. (Merci.) 
  
Sécurité et consignes simples : 
Dans le bruit ou le froid, répète la consigne et vérifie la compréhension. Utilise gestes 
simples en plus des mots pour réduire les erreurs et rester efficace et sûr. 
  
Exemple d'intervention terrain : 
Contexte: inventaire sur 1 hectare, 30 arbres. Étapes: mesurer diamètre, noter l'état, 
prendre photo. Résultat: rapport de 2 pages contenant 30 fiches individuelles, livré en 3 
jours. 
  

Élément Question à se poser 

Équipement de protection Ai-je casque, gants et lunettes ? 

Outils Les outils sont-ils en bon état ? 

Communication Tout le monde a-t-il compris la tâche ? 

Plan d'action Qui fait quoi et en combien de temps ? 

Numéro d'urgence As-tu le numéro à portée de main ? 

  

 

Apprends à te présenter clairement en anglais avec ton nom, ton âge et ton rôle, en 
parlant lentement et en souriant. 

• Utilise une phrase d'introduction simple et quelques salutations de 
base pour engager la conversation. 



• Parle au présent simple avec des verbes courts et clairs pour décrire 
ce que tu fais sur le terrain. 

• Prévois des phrases pour demander de l'aide et répète les consignes 
de sécurité si le contexte est bruyant. 

• Avant chaque intervention, vérifie la sécurité minimale : équipements, 
outils, communication, plan d'action et numéro d'urgence. 

En t'entraînant à ces structures simples, tu gagneras en confiance, tu éviteras les 
malentendus et tu travailleras de façon plus sûre avec ton équipe internationale. 

   



Chapitre 3 : Lecture et écriture courtes 
  

 1.   Comprendre les textes courts : 
  
Identifier le type de texte : 
Quand tu parcours un texte court, repère d'abord sa nature, informative ou directive. Cette 
étape te prend 30 à 60 secondes en moyenne et évite de perdre du temps sur des détails 
inutiles. 
  
Repérer les informations essentielles : 
Cherche le sujet, l'idée principale, les chiffres et les consignes. Note 3 à 5 mots-clés sur 
une feuille, cela t'aide à résumer rapidement et à préparer une réponse écrite ou orale 
efficace sur le terrain. 
  
Techniques de lecture active : 
Lis le titre, survole les premières lignes, puis scanne les mots en gras ou chiffres. Utilise un 
crayon pour souligner 2 à 3 éléments importants, puis reformule la phrase clé en une 
ligne. 
  
Exemple d'identification d'un paragraphe : 
"Read the safety notice before starting work." (Lis l'avis de sécurité avant de commencer le 
travail.) Cette consigne contient l'action et l'obligation, donc priorise-la dans tes notes. 
  

Expression en anglais Traduction en français 

Title Titre 

Main idea Idée principale 

Detail Détail 

Summary Résumé 

Read carefully Lis attentivement 

Scan the text Parcourir le texte 

Underline keywords Souligne les mots-clés 

Instruction Consigne 

Safety notice Avis de sécurité 

Estimate Estimation 

  

 2.   Rédiger des messages courts : 
  
Structure d'un message court : 



Commence par l'objet ou le titre court, puis une phrase d'information principale, enfin une 
phrase d'action ou de conclusion. Vise 20 à 50 mots pour rester lisible et efficace sur le 
terrain. 
  
Formules utiles : 
Utilise des verbes d'action simples comme "check", "stop", "meet". Rédige en injonctif 
quand nécessaire, par exemple pour une consigne de sécurité, et garde la traduction 
prête si besoin. 
  
Mini cas concret : 
Contexte, tu dois rédiger un mot de chantier bilingue pour l'équipe sur la coupe d'arbres 
demain. Étapes, lire notes, écrire 3 versions, valider avec le chef, imprimer 5 copies. 
Résultat, 1 bulletin clair de 45 mots. 
  
Exemple de message court : 
"Felling at sector B tomorrow at 08:00. Wear helmet and high-visibility vest." (Abattage 
secteur B demain à 08:00. Porte un casque et un gilet haute visibilité.) Affiche 5 
exemplaires sur le chantier. 
Voici une check-list opérationnelle pour rédiger et diffuser ton message sur le terrain. 
  

Étape Action 

Lire le brief Identifier 3 éléments clés 

Rédiger 50 mots maximum 

Relire Vérifier la clarté et la sécurité 

Valider Obtenir l'accord du chef 

Distribuer Imprimer 5 exemplaires ou envoyer par message 

  

 3.   Astuces et erreurs fréquentes : 
  
Erreurs fréquentes : 
On confond souvent temps et modalité en anglais, ou on oublie d'indiquer l'heure précise. 
Voici des exemples courants à éviter pour améliorer tes notes et messages. 
  
Exemples d'erreurs et corrections : 

• Bad: "We go to cut trees tomorrow." (Nous allons couper des arbres demain.) 
Correct: "We will cut trees tomorrow." (Nous couperons des arbres demain.) 

• Bad: "Safety is important, wear." (La sécurité est importante, porte.) Correct: 
"Wear safety gear." (Porte l'équipement de sécurité.) 

• Bad: "Meet 9." (Rencontre 9.) Correct: "Meet at 09:00." (Rendez-vous à 09:00.) 

Conseils de terrain : 



Au stage, lis toujours la note à voix haute avant d'afficher ou d'envoyer. Cela révèlera les 
tournures maladroites et te fera gagner 5 à 10 minutes pour corriger les erreurs 
importantes. 
  
Mini dialogue utile : 
"Where is the safety notice?" (Où est l'avis de sécurité ?) 
"On the board, second column." (Sur le tableau, deuxième colonne.) 
  
Retour d'expérience : 
Quand j'étais en stage, j'ai imprimé 5 copies d'une note claire, cela a réduit les questions 
répétées de 60% et a simplifié l'organisation du matin. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à gérer des textes courts en anglais pour le travail. 

• Commence par identifier le type de texte et l'idée principale en 30 à 
60 secondes. 

• Note 3 à 5 mots-clés essentiels, surligne chiffres, consignes et 
reformule la phrase clé en une ligne. 

• Structure tes messages avec titre, info principale, action, en 20 à 50 
mots, en utilisant des verbes d'action simples. 

• Évite les phrases floues en vérifiant temps, heure précise et consignes 
de sécurité avant d'imprimer ou d'envoyer. 

En appliquant ces réflexes de lecture active et de rédaction courte, tu gagnes du 
temps sur le terrain, réduis les malentendus et rends les consignes plus sûres et 
faciles à suivre pour toute l'équipe. 

   



Éducation socioculturelle 
  
Présentation de la matière : 
En Bac Pro Forêt, l'Éducation socioculturelle est une matière générale de l'enseignement 
agricole. Tu développes culture, créativité et communication à partir de projets souvent 
liés à la forêt et à ton territoire. La durée exacte des oraux n'est pas précisée dans les 
textes officiels. 
  
Au cycle terminal, tu as en moyenne environ 1,5 h par semaine. Cette matière prépare les 
épreuves « Inscription dans le monde culturel et professionnel » et « Engagement dans un 
projet collectif », orales ou pratiques, chacune coefficient 2, évaluées en CCF et un oral 
terminal. 
  
Conseil : 
Pour réussir l'Éducation socioculturelle, implique toi vraiment dans les projets. Consacre 
chaque semaine 1 à 2 h pour avancer sur ton dossier, tes recherches et la préparation de 
ton oral. 

• Note vite tes idées de projet 
• Relie ton action à la forêt 
• Entraîne toi à parler sans lire 

Un camarade en Bac Pro Forêt avait créé une petite expo photo sur son chantier de 
débardage, il a répété son oral 3 fois et son prof a vraiment valorisé son engagement le 
jour de la présentation. 
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Chapitre 1 : Culture artistique et médias 
  

 1.   Notions de base et fonctions des médias : 
  
Définition et vocabulaire : 
Les médias regroupent les supports de communication comme la presse, la radio, la 
télévision et le web. Ils diffusent informations, images et récits qui construisent des 
représentations sociales et culturelles chez le public. 
  
Rôle social et culturel : 
Les médias influencent l'opinion et aident à transmettre des savoirs sur la forêt, la gestion 
et la biodiversité, ce qui facilite le dialogue entre professionnels, élus et habitants lors 
d'actions de terrain. 
  
Exemple d'illustration : 
Un reportage photo municipal de 12 images en 3 heures a permis d'expliquer une coupe 
progressive et d'augmenter l'adhésion locale aux mesures de gestion durable. 
Je me souviens avoir improvisé un mini-expo avec 15 photos et un panneau explicatif, 
cela a fortement aidé à convaincre les habitants. 
  

Type de média Usage principal Points forts 

Presse locale Informer la communauté Crédibilité, portée auprès d'un 
public local 

Réseaux sociaux Partager photos et 
actualités 

Rapide, interactif mais volatile 

Exposition / 
affichage 

Valoriser un projet en 
présentiel 

Fort impact local, tangible 

  

 2.   Lire et analyser une image ou un message médiatique : 
  
Outils d'analyse : 
Repère le cadrage, la lumière, les couleurs, le texte et la source. Ces éléments montrent 
l'intention du créateur et aident à interpréter le message pendant une présentation ou un 
dossier de terrain. 
  
Pratiques de terrain : 
Sur le terrain, note l'heure, le lieu GPS, la météo et l'angle de prise de vue. Ces repères 
facilitent la restitution des images et permettent de justifier des choix de gestion devant 
un public ou une collectivité. 
  
Mini cas concret : 



Contexte: réaliser un photo-reportage pour la mairie afin de valoriser des pratiques 
forestières durables, avec planification, prise de vue et mise en page pour un public non 
spécialiste. 

• Planifier 1 sortie - 2 heures de prise de vue 
• Prendre 50 photos sur site puis sélectionner 12 images 
• Rédiger 300 mots et produire un PDF A4 prêt à imprimer 

Exemple de mini cas : 
Résultat: dossier PDF de 6 pages contenant 12 photos légendées et 300 mots explicatifs, 
diffusé sur le site communal et imprimé en 30 exemplaires pour une exposition locale. 
  
Checklist opérationnelle : 
Voici une check-list courte pour t'aider sur le terrain, utile avant toute prise de vue ou 
intervention médiatique. 
  

Tâche Pourquoi 

Vérifier les autorisations Éviter problèmes légaux et relations publiques tendues 

Noter date, heure et météo Permet contextualisation et comparaisons futures 

Prendre photos en RAW et JPG Qualité pour impression et rapidité pour diffusion web 

Préparer 1 message court Facilite la communication avec le public et la presse 

  
Astuce pratique : 
Lors d'un stage, j'avais pris l'habitude de préparer 3 formats de visuel: portrait pour 
affiches, paysage pour le web et vignette pour réseaux sociaux, cela m'a fait gagner 2 
heures par rendu. 
  

 

Les médias sont des supports qui diffusent infos et images, et construisent des 
représentations collectives. 

• Utilise presse, réseaux sociaux et expositions pour expliquer la gestion 
forestière et renforcer l’adhésion locale. 

• Prépare un photo-reportage structuré : planifie la sortie, multiplie les 
prises de vue, puis sélectionne quelques images parlantes. 

• Analyse chaque visuel : cadrage, lumière, couleurs, texte, source, mais 
aussi contexte précis (date, météo, GPS). 

• Applique une checklist terrain simple : autorisations, formats de 
fichiers, message clé et visuels adaptés aux supports. 



En combinant préparation, analyse d’image et bons canaux, tu expliques mieux les 
pratiques durables et facilites le dialogue avec le public. 

   



Chapitre 2 : Projets culturels collectifs 
  

 1.   Définir le projet et ses objectifs : 
  
Contexte et idée principale : 
Un projet culturel collectif vise à mobiliser un groupe autour d'une action culturelle liée au 
territoire, à l'histoire locale ou aux métiers du bois. L'objectif peut être éducatif, participatif 
ou patrimonial. 
  
Public ciblé : 
Identifie ton public : habitants, écoles, randonneurs, élus ou clients forestiers. Adapter le 
langage et les activités améliore l'impact et la participation, souvent entre 30 et 150 
personnes selon l'événement. 
  
Objectifs mesurables : 
Fixe 2 à 4 objectifs mesurables, par exemple attirer 100 visiteurs, produire 10 panneaux 
d'interprétation ou former 12 bénévoles en 8 semaines. Les chiffres rendent le projet 
concret et évaluable. 
  
Exemple d'animation patrimoniale : 
Organiser 3 balades commentées en forêt sur 6 semaines, viser 60 participants au total et 
installer 5 panneaux explicatifs le long du sentier. 
  

 2.   Planifier, répartir les rôles et budgéter : 
  
Étapes de planification : 
Fais un rétroplanning sur 6 à 12 semaines, répartis les tâches et prévois 3 réunions clés : 
lancement, mi-projet, bilan. Cela évite les urgences et permet d'ajuster le budget. 
  
Rôles dans l'équipe : 
Définis 4 rôles essentiels : coordinateur, communication, logistique et médiation. Une 
équipe de 4 à 10 personnes suffit souvent pour un projet local. 
  
Budget et matériel : 
Chiffre les dépenses : impression 200 €, outils et matériaux 300 €, sécurité 150 €, 
communication 120 €. Prévois une marge de 10 à 20% pour les imprévus. 
  
Astuce terrain : 
Anticipe les autorisations auprès de la mairie ou de l'ONF 3 à 4 semaines avant 
l'événement, sinon tu perds du temps et de l'énergie. 
  

Élément Responsable Estimation 

Coordination Étudiant référent 0 à 200 € 



Communication Chargé com 120 à 300 € 

Matériel Logistique 150 à 500 € 

  

 3.   Évaluer, diffuser et pérenniser : 
  
Évaluation des résultats : 
Mesure l'atteinte des objectifs avec 2 méthodes simples, compteurs de participants et 
questionnaires de satisfaction de 5 questions. Analyse en réunion pour tirer 3 actions 
d'amélioration. 
  
Diffusion et visibilité : 
Prends des photos, fais un compte rendu de 1 page et partage sur les réseaux locaux et 
auprès des partenaires. Vise 200 impressions ou contacts pour un projet local bien relayé. 
  
Pérennisation : 
Prépare un livrable exploitable : guide d'animation de 6 pages, 5 panneaux explicatifs ou 
une exposition itinérante. Ces éléments permettent de réutiliser le projet les années 
suivantes. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Créer un livrable de 6 pages reprenant les textes et images des panneaux pour permettre 
à la mairie d'imprimer 50 exemplaires à moindre coût. 
  
Mini cas concret - exposition sur le patrimoine forestier : 
Contexte : une commune demande une exposition pour la fête de la forêt. Étapes : 
repérage 2 jours, création de 8 panneaux en 4 semaines, montage 1 jour, animation 2 
jours. Résultat : 320 visiteurs sur le week-end, 8 panneaux livrés. Livrable attendu : 8 
panneaux A1 imprimés, guide d'animation de 6 pages et rapport de 3 pages avec bilan 
chiffré. 
  

Checklist opérationnelle Action 

1. Autorisations Obtenir accords mairie/ONF 3 à 4 semaines avant 

2. Sécurité Prévoir extincteur et signalisation 

3. Communication Diffuser affiche 2 semaines avant 

4. Matériel Vérifier outillage et supports 48 heures avant 

5. Bilan Rassembler données et rédiger bilan sous 7 jours 

  
Quelques conseils d'ancien élève : 
Sois clair dès le départ sur les rôles, ne sous-estime pas la communication locale, et teste 
ton activité une fois avec des collègues avant le jour J pour éviter les imprévus. 
  



Exemple d'erreur fréquente : 
Ne pas prévoir de plan B en cas de pluie peut faire chuter la fréquentation de 70% sur un 
événement extérieur, prévois toujours une solution de replis. 
  

 

Un projet culturel collectif mobilise un groupe autour du territoire, de l'histoire 
locale ou du bois, avec un but éducatif, participatif ou patrimonial. 

• Définis public et 2 à 4 objectifs simples et mesurables pour rendre 
l'action concrète. 

• Planifie sur plusieurs semaines, avec répartition claire des rôles, 
budget chiffré et marges pour imprévus. 

• Anticipe autorisations, sécurité, communication locale et vérification 
du matériel. 

• Prévois questionnaires, photos et livrables pour évaluation et 
capitalisation du projet. 

Test ton animation en amont, prépare un plan B météo et rédige un bilan rapide 
pour améliorer les éditions suivantes. 

   



Chapitre 3 : Expression personnelle 
  

 1.   Prise de parole et posture : 
  
Comprendre la voix et le corps : 
Ta voix et ta posture sont tes outils sur le terrain, en réunion ou devant un propriétaire. 
Respire profondément 3 fois avant de commencer et parle lentement, environ 120 mots 
par minute pour être clair. 
  
Techniques pour s'entraîner : 

• Lire à voix haute 5 minutes par jour 
• Enregistrer une intervention de 2 minutes et se réécouter 
• Faire 3 exercices de respiration avant une prise de parole 
• Travail en binôme une fois par semaine 

Exemple d'exercice vocal : 
Un élève prépare un exposé de 3 minutes sur une essence, il répète 5 fois la même 
introduction et réduit ses hésitations de 70% en 2 jours. 
  

 2.   Expression écrite et portfolio : 
  
Structurer un texte bref : 
Pour un compte rendu de sortie vise 300 à 400 mots, utilise introduction, observations, 
interprétation et proposition. Chaque partie doit rester claire et tenir sur une page A4. 
  
Portfolio et supports numériques : 
Conserve 6 à 10 fiches d'espèce avec 3 photos, une carte et 250 à 350 mots chacune. Un 
portfolio soigné facilite les stages et les entretiens pratiques. 
  
Mini cas concret : 
Contexte, étapes, résultat, livrable attendu : 
Contexte : sortie terrain avec propriétaire pour identifier dépérissement d'un bosquet de 
chênes. 
  
Étapes : inspection visuelle de 20 arbres en 90 minutes, prise de 3 photos par arbre, relevé 
GPS et note des symptômes. 
  
Résultat : diagnostic provisoire et recommandations de gestion pour 12 arbres prioritaires. 
  
Livrable attendu : fiche technique A4 pour le propriétaire, 1 page, 300 mots, 3 photos, délai 
7 jours. 
  
Exemple d'un livrable : 



Une fiche remise en 5 jours a permis au propriétaire de traiter 4 sujets urgents et d'éviter 
la perte de 2 arbres estimée à 800 euros chacun. 
  

Élément Action Temps estimé 

Préparation Choisir 1 message clé 10 minutes 

Observation Prendre notes et photos 90 minutes 

Rédaction Rédiger fiche A4 120 minutes 

Remise Envoyer au propriétaire 7 jours 

  

 3.   Gérer émotions et feedback : 
  
Repérer le trac : 
Le trac est normal, il peut améliorer ta concentration. Identifie 2 signes: accélération du 
rythme cardiaque et voix plus aiguë, puis utilise 2 respirations longues pour revenir à un 
rythme stable. 
  
Recevoir et utiliser le feedback : 
Prends 3 retours concrets après chaque présentation, note actions à améliorer et mesure 
les progrès sur 4 semaines. Le feedback doit être précis et orienté vers des actions 
réalisables. 
  
Exemple d'entretien de bilan : 
Après un stage de 2 semaines, tu présentes 3 réalisations au tuteur, tu reçois 4 pistes 
d'amélioration et tu définis 2 objectifs pour le mois suivant. 
  
Astuce organisation terrain : 
Sur le terrain, prépare un carnet avec 10 rubriques simples, dont météo, essence, 
symptôme, photo, GPS, pour gagner 30 à 50 minutes par sortie. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Tâche À faire Fréquence 

Préparer message Écrire 3 phrases clés Avant chaque sortie 

Enregistrer Faire 1 enregistrement test Hebdomadaire 

Recueillir feedback Demander 3 remarques précises Après chaque présentation 

Mettre à jour portfolio Ajouter 1 fiche validée Mensuel 

  
Remarque personnelle : 



Quand j'étais en Bac Pro, je pensais m'en sortir sans préparation, puis un petit 
entraînement de 10 minutes par jour a tout changé. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à utiliser ta voix et posture, à structurer tes écrits et à gérer 
tes émotions pour être crédible devant un propriétaire ou en stage. 

• Avant de parler, respire profondément, parle lentement et entraîne-toi 
chaque semaine avec lecture, enregistrement et binôme. 

• Pour l’écrit, garde une structure en quatre parties et vise 300 à 400 
mots pour une fiche A4 claire. 

• Constitue un portfolio terrain soigné avec fiches d’espèces, photos, 
carte et diagnostics utiles. 

• Accepte un feedback concret et régulier, note tes progrès et prépare 
un carnet de terrain structuré. 

En appliquant ces routines simples, tu gagnes en clarté, en confiance et tu facilites 
tes stages, entretiens et missions sur le terrain. 

   



Chapitre 4 : Vie sociale et citoyenne 
  

 1.   Connaître ses droits et ses devoirs : 
  
Connaître ses droits : 
Tu dois savoir au moins 5 droits essentiels, comme la liberté d'expression, le droit au 
respect et à la sécurité au travail, ainsi que le droit à la santé et à l'information. 
  
Devoirs et respect collectif : 
Respecter les règles sur le chantier ou en stage, prévenir les risques et signaler un danger 
sont des devoirs concrets qui protègent toi et ton équipe, et évitent des sanctions 
disciplinaires. 
  
Exemple d'application : 
Si tu observes un outil dangereux, tu le signales immédiatement au tuteur, tu notes 
l'incident et tu vérifies que l'équipement est retiré jusqu'à réparation. 
  

 2.   Vivre en collectivité et relations au travail : 
  
Règles de vie en stage : 
Arriver à l'heure, porter les EPI, respecter les consignes et informer en cas d'absence sont 
des règles simples. Elles montrent ton sérieux et facilitent la confiance avec l'équipe et le 
maître de stage. 
  
Gérer les conflits et la communication : 
Prends l'habitude d'écouter, reformuler la demande et proposer une solution. Un conflit 
mal géré peut durer plusieurs jours, alors agir vite évite une mauvaise ambiance durable 
sur le chantier. 
  
Mini cas concret : chantier de plantation : 
Contexte : plantation d'une parcelle de 0,5 hectare par 6 élèves encadrés par 2 
professionnels sur 1 journée. Objectif : planter 500 plants et remplir la fiche inventaire. 

• Étape 1, préparation : répartition des rôles, vérification des outils, 30 minutes. 
• Étape 2, plantation : 6 élèves plantent 500 plants en 6 heures, cadence 83 

plants par élève en moyenne. 
• Étape 3, bilan : nettoyage, comptage final, signature du maître de stage. 

Résultat et livrable attendu, une fiche technique chiffrée avec nombre de plants plantés, 
temps passé, problèmes rencontrés et photos datées, remise au tuteur sous 24 heures. 
  
Exemple d'organisation : 
On a divisé la parcelle en 6 zones, chaque élève était responsable d'une zone et d'une 
feuille de relevé, ce qui a évité les doublons et permis un comptage fiable. 
  



 3.   Participation et engagement local : 
  
S'engager dans une association : 
Rejoins une association locale, même pour 2 heures par semaine. Cela te permet 
d'apprendre la gestion d'équipe, la préparation d'actions et d'ajouter une expérience 
concrète sur ton CV professionnel. 
  
Participer à la vie citoyenne : 
Aller à la réunion municipale, signaler un problème de voie forestière ou participer à une 
consultation locale sont des actions utiles. Elles montrent que tu prends soin du territoire 
et de la communauté. 
  
Exemple d'engagement local : 
Un groupe d'élèves a organisé 2 matinées de nettoyage de sentier, 20 sacs de déchets 
ramassés, rapport photo et plan d'entretien remis à la mairie. 
  
Check-list opérationnelle : 
Utilise cette check-list avant chaque intervention sociale ou citoyenne sur le terrain. 
  

Élément Action 
Temps 
estimé 

Résultat attendu 

Préparation Vérifier EPI et matériel 15 minutes Sécurité assurée 

Répartition Attribuer tâches et rôles 10 minutes Clarté des 
responsabilités 

Communication Informer le tuteur et la mairie 
si besoin 

5 minutes Traçabilité 

Bilan Remplir la fiche et prendre 
photos 

30 minutes Livrable prêt 

  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Ne pas noter les incidents, oublier la photo de repère ou négliger les signatures sont des 
erreurs courantes. Rédige toujours un court rapport chiffré et daté, il sert de preuve et 
d'évaluation. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à te situer comme citoyen et professionnel responsable. 

• Connaître au moins 5 droits essentiels et appliquer tes devoirs de 
sécurité sur le chantier. 



• Respecter les règles de vie en stage : ponctualité, EPI, consignes, info en 
cas d'absence. 

• Gérer les tensions par écoute et reformulation pour éviter les conflits 
durables. 

• Participer à la vie locale via engagement associatif concret et actions 
citoyennes encadrées. 

En résumé, prépare chaque intervention, répartis clairement les rôles, communique 
avec tuteur ou mairie et rédige un bilan daté avec incidents, chiffres et photos. Ces 
habitudes renforcent ta sécurité, ton image professionnelle et ton utilité pour le 
territoire. 

   



Biologie-écologie 
  
Présentation de la matière : 
En Bac Pro Forêt, la matière biologie-écologie t'aide à comprendre la forêt vivante. Tu 
observes les arbres, le sol, l'eau et les animaux pour relier la biologie à la gestion des 
peuplements et aux opérations de sylviculture. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve Approches scientifique et technologique, commune 
avec les mathématiques et la physique-chimie. L'épreuve a un coefficient global de 3 
dans le diplôme et compte réellement dans ta moyenne finale. 
En centre habilité, tu passes plusieurs situations en contrôle en cours de formation au fil 
de la 1re et de la Terminale, avec une partie pratique en biologie-écologie et une autre 
écrite, notées chacune coefficient 1,25. Hors CCF, tu passes un écrit final de 2 heures. 

• Étude des cycles de l'eau et des nutriments 
• Reconnaissance des principales essences forestières 
• Analyse de l'impact des pratiques humaines 

Un de mes camarades m'a confié qu'après quelques TP de biologie-écologie, il ne se 
promenait plus en forêt de la même façon, car il voyait partout des indices du 
fonctionnement des écosystèmes. 
  
Conseil : 
La matière biologie-écologie en forêt se travaille régulièrement. Prévois 2 à 3 séances 
courtes de 20 minutes par semaine pour relire le cours, compléter ton cahier avec des 
schémas simples et revoir les mots clés importants. 
  
Pour réussir les évaluations en cours de formation, habitue-toi à décrire une observation 
de terrain, à expliquer un résultat de mesure et à conclure en quelques phrases claires. 
Entraîne-toi aussi à gérer 2 heures d'écrit en conditions réelles. 

• Relire rapidement le cours le soir d'un TP 
• Faire des fiches avec schémas de cycles et chaînes 
• Relier chaque notion aux travaux forestiers vus en atelier 

Si tu restes curieux sur le terrain et que tu poses 2 ou 3 questions par séance, la biologie-
écologie devient vite un atout pour comprendre tes chantiers et gagner des points à 
l'examen. 
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Chapitre 1 : Fonctionnement des êtres vivants 
  

 1.   Les bases du vivant : 
  
Organisation cellulaire : 
Une cellule est la plus petite unité du vivant. Elle assure les fonctions essentielles comme 
l'énergie, la reproduction et la communication entre cellules. Tu verras cellules animales 
et végétales, et leurs différences. 
  
Métabolisme et énergie : 
Le métabolisme regroupe réactions chimiques qui transforment la matière et l'énergie. 
Photosynthèse pour plantes et respiration pour tous, fourniront ATP nécessaire aux 
activités comme croissance ou réparation. 
  
Homéostasie et régulation : 
L'homéostasie maintient conditions internes stables, température et eau par exemple. 
C'est vital pour que enzymes et cellules fonctionnent correctement au quotidien. 
  
Exemple d'observation de cellules : 
En stage, tu peux observer des stomates au microscope. Compte 10 à 20 cellules par 
champ, note la forme et compare plante ombragée et plante exposée. 
  

Action Quand Outil Vérification 

Préparer sol Avant plantation Bêche, râteau Contrôle humidité 

Mesurer espacement Jour de plantation Ruban, piquets Vérifier 2 m entre plants 

Planter plants Jour J Plantoir, plants Compter 500 plants plantés 

Paillage et arrosage Après plantation Paillis, arrosoir Noter fréquence 3 fois 

Je me souviens d'un stage où j'ai planté 100 arbres en une matinée et j'ai appris 
l'importance du repérage précis. 
  

 2.   Interactions et adaptations : 
  
Écologie des organismes : 
Un organisme interagit avec milieu et autres espèces, compétition, prédation, symbiose. 
Ces relations déterminent densité et distribution des populations dans la forêt, utile pour 
gestion des peuplements. 
  
Adaptations au milieu forestier : 
Les plantes et animaux développent caractéristiques pour survivre, feuilles cireuses, 
racines profondes, pelages denses. En forêt, ces adaptations influencent choix d'espèces 
pour reboisement. 
  



Cycle de vie et reproduction : 
Comprendre graines, semis, croissance et reproduction permet planifier coupes et 
repiquages. Durée germination, maturité sexuelle et longévité varient, souvent entre 2 et 
150 ans selon l'espèce. 
  
Astuce de terrain : 
Prends toujours un carnet en stage pour noter observations météo, sol et espèces, 5 
minutes par sortie te sauveront des heures au rapport. 
  
Cas concret de terrain : 
Contexte: reboisement d'une parcelle de 0.5 hectare après coupe rase. Étapes: 
préparation sol, plantation de 500 plants à 2 m d'espacement, paillage et arrosage 3 fois 
la première saison. Résultat: survie prévue 80%, livrable: rapport de suivi 1 an. 
  

 

Tu découvres la cellule, unité du vivant qui assure énergie, reproduction et 
communication, avec des différences entre cellules animales et végétales. Le 
métabolisme et énergie repose sur photosynthèse et respiration pour produire 
l’ATP. L’homéostasie et régulation internes maintient température et eau stables. 
Sur le terrain, tu observes stomates au microscope et suis un reboisement de 0,5 ha. 

• Préparer, planter puis entretenir 500 plants avec arrosage et paillage. 
• Comprendre interactions, compétitions et adaptations au milieu 

forestier pour choisir les bonnes espèces. 
• Suivre cycle de vie: graine, semis, croissance, reproduction et longévité. 

En notant systématiquement tes observations de sol, météo et survie des plants, tu 
relies théorie du vivant et décisions pratiques de gestion forestière. 

   



Chapitre 2 : Écosystèmes et biodiversité 
  

 1.   Structure et fonctionnement des écosystèmes : 
  
Composantes biotiques et abiotiques : 
Un écosystème combine les êtres vivants, le sol, l'eau et le climat. Ces éléments 
interagissent en flux d'énergie et en cycles de matière qui maintiennent la productivité et 
la résilience du milieu forestier. 
  
Flux d'énergie et réseaux trophiques : 
Les producteurs, consommateurs et décomposeurs forment des chaînes imbriquées. En 
forêt, un chêne fournit la base pour des dizaines d'espèces, la matière morte nourrit le sol 
et soutient la régénération naturelle. 
  
Échelles spatiales et temporelles : 
Un même processus peut agir sur quelques mètres ou sur 100 d'hectares, et sur des 
saisons ou plusieurs décennies. Pense toujours à préciser l'échelle quand tu observes un 
terrain. 
  
Exemple d'observation terrain : 
Sur une placette de 10 m de côté, tu peux inventorier arbres, arbustes et litière en 30 
minutes, note les interactions visibles et photographie les stades clés pour le suivi. 
  

 2.   Mesurer la biodiversité et ses indicateurs : 
  
Indices et méthodes d'inventaire : 
Utilise la richesse spécifique, l'abondance relative et l'indice de Shannon pour quantifier la 
biodiversité. Sur le terrain, des transects et des placettes standardisées donnent des 
données comparables. 
  
Indicateurs pratiques en forêt : 
Exemple d'indicateurs utiles, nombre d'essences, couverture de la strate arbustive, 
présence de bois mort et diversité des mousses. Ces mesures expliquent la qualité d'un 
habitat forestier. 
  
Méthodes rapides pour un suivi : 
Pour un contrôle rapide, réalise 5 placettes de 20 m² par hectare, relève 10 paramètres 
faciles et répète l'opération chaque année ou tous les 3 ans selon l'objectif. 
  
Exemple d'inventaire standard : 
Sur 1 hectare, 5 placettes de 20 m² permettent d'estimer richesse et structure en 4 heures 
pour une équipe de 2 personnes, tu auras des données exploitables pour un diagnostic. 
  

Indicateur Ce que ça renseigne Méthode terrain 



Richesse spécifique Nombre d'espèces présentes Placettes ou transects 

Couverture du sol Qualité de l'habitat Quadrats 1 m² 

Bois mort Refuge et ressource Comptage sur 100 m 

  

 3.   Menaces, gestion et restauration en milieu forestier : 
  
Pressions principales sur la biodiversité : 
Les menaces sont la fragmentation, les invasions biologiques, les dépérissements et le 
dérèglement climatique. Elles réduisent les populations et altèrent les services rendus par 
la forêt. 
  
Actions de gestion et bonnes pratiques : 
Favorise la diversité d'âges et d'essences, garde du bois mort, crée des lisières et des 
corridors. Ces mesures augmentent la résilience et facilitent les déplacements des 
espèces. 
  
Suivi et indicateurs de succès : 
Fixe des objectifs chiffrés, par exemple 20 à 30 % de bois mort en volume ou 80 % de survie 
des plants après 2 ans. Mesure et adapte tes actions selon les résultats. 
  

 
  
Exemple de conseil de terrain : 
Lors d'un stage, on m'a appris à toujours marquer et photographier 20 plants témoins, ces 
photos sauveront des heures lors du bilan de 2 ans, la preuve en image vaut mieux qu'un 
long discours. 



  
Mini cas concret restauration d'une lisière : 
Contexte, 1 parcelle de 1 hectare bordant une culture était appauvrie, objectif renforcer la 
biodiversité et créer un rideau brise-vent. 
  
Étapes : 

• Préparation du sol 2 jours, implantation de 1 600 plants d'essences locales sur 
1 hectare. 

• Protection par paillage et tuteurs, arrosage d'établissement 3 mois si 
sécheresse. 

• Suivi annuel sur 24 mois avec relevés de survie et croissance. 

Résultat et livrable attendu : 
Résultat visé, 80 % de survie à 24 mois et couverture de moins de 30 % par espèces 
invasives. Livrable, un dossier technique de 10 pages plus une fiche de suivi mensuelle sur 
24 mois. 
  
Check-list opérationnelle pour le terrain : 
  

Étape Action 

Préparation Vérifier météo, outils et signaler les contraintes 

Inventaire Faire 5 placettes par hectare 

Plantation Doser 1 600 plants par hectare selon objectif 

Suivi Photographier 20 témoins et noter survie 

Reporting Rédiger une fiche mensuelle pour 24 mois 

  
Astuce du terrain : 
Organise ton matériel la veille, marque les plants avec des étiquettes plastiques et garde 
un carnet de terrain, cela t'évitera des erreurs lors du suivi annuel. 
  

 

Les écosystèmes forestiers réunissent composantes biotiques et abiotiques, avec 
flux d'énergie et cycles qui structurent réseaux trophiques et résilience. Pense 
toujours à l'échelle de tes observations, dans l'espace comme dans le temps. 

• Utilise des indices de biodiversité clés comme richesse spécifique, 
abondance relative et Shannon, via placettes et transects 
standardisés. 



• Suis quelques indicateurs pratiques: nombre d'essences, bois mort, 
couverture du sol et strate arbustive. 

• Réduis les pressions en appliquant des actions de gestion diversifiées: 
mélanger les âges, conserver le bois mort, créer corridors et lisières. 

• Mets en place un suivi simple mais régulier avec objectifs chiffrés, 
placettes témoins, photos et reporting sur plusieurs années. 

En combinant mesures standardisées et suivi rigoureux, tu renforces la biodiversité 
forestière. 

   



Chapitre 3 : Impacts des activités humaines 
  

 1.   Impacts sur les habitats et la fragmentation : 
  
Perte d'habitat : 
La conversion des terres en zones urbaines ou agricoles réduit directement les surfaces 
forestières utiles pour la faune. Les petites populations deviennent isolées, ce qui diminue 
la reproduction et augmente le risque d'extinction locale. 
  
Fragmentation et corridors : 
La création de routes, parcelles et clôtures morcelle les massifs forestiers, modifie les 
déplacements des espèces et perturbe les flux génétiques. Les corridors écologiques 
permettent de reconnecter ces îlots pour favoriser les échanges. 
  
Échelle et ordre de grandeur : 
Sur des parcelles de 5 à 50 hectares, une route peut diviser l'habitat en deux zones 
distinctes, réduisant de 20 à 60 pour cent l'accès continu pour certains mammifères et 
oiseaux. 
  
Exemple d'impact local : 
Sur une départementale créée dans une forêt de 30 hectares, j'ai constaté une baisse de 
passages de chevreuils de près de 40 pour cent pendant les 2 premières années. 
  

 2.   Pollution et perturbations des cycles naturels : 
  
Pollution de l'eau et des sols : 
L'utilisation d'engrais, de pesticides et le ruissellement urbain contaminent les ruisseaux et 
nappes, affectant plantes et invertébrés. Ces pollutions modifient la chaîne alimentaire et 
réduisent la qualité des sols forestiers. 
  
Pollution atmosphérique et changement climatique : 
Les émissions industrielles et agricoles augmentent les dépôts acides et les nitrates, 
affaiblissant certaines essences. Le réchauffement climatique favorise des stress 
hydriques et des infestations d'insectes ravageurs. 
  
Perturbations lumineuses et sonores : 
L'éclairage nocturne et le bruit perturbent les comportements de chasse et de 
reproduction des animaux. Ces effets sont visibles sur des zones proches des 
infrastructures et sur des durées longues. 
  

Type de pollution Effet principal 

Pollution des eaux Baisse de biodiversité aquatique 

Pollution des sols Réduction de la fertilité et activité microbienne 



Pollution atmosphérique Stress des arbres et évolution des peuplements 

  
Exemple d'observation pratique : 
Après des épandages proches d'une parcelle, nous avons mesuré une diminution de 30 
pour cent d'individus d'invertébrés dans les 6 mois, utile pour argumenter une zone 
tampon. 
  

 3.   Activités forestières et pratiques sylvicoles : 
  
Effets des coupes et de la mécanisation : 
Les coupes rases et l'usage d'engins lourds compactent les sols, réduisent la matière 
organique et perturbent la régénération naturelle. Une mauvaise organisation augmente 
l'érosion et les impacts à long terme. 
  
Monoculture et biodiversité : 
Planter une seule essence sur 10 à 100 hectares rend les peuplements plus vulnérables 
aux parasites et aux aléas climatiques. Diversifier les essences améliore la résilience et la 
production sur 20 à 50 ans. 
  
Pratiques durables et atténuation : 
La sélection de coupes partielles, les bandes enherbées de 5 à 10 mètres et la limitation 
des traces d'engins sont des mesures simples. Elles réduisent l'érosion et favorisent le 
retour d'espèces pionnières. 
  
Exemple de technique durable : 
Sur une parcelle de 12 hectares, appliquer des coupes progressives sur 30 pour cent de la 
surface a permis une régénération naturelle plus rapide et 15 pour cent d'économie sur 
les plantations. 
  
Mini cas concret - aménagement d'une lisière de 10 hectares : 
Contexte : parcelle de 10 hectares en bordure d'une zone agricole, fragmentation élevée, 
faible régénération. Étapes : diagnostic 2 jours, coupe sélective sur 3 hectares, plantation 
de 2 500 arbres mixtes, création d'un corridor de 50 mètres. 
  



 
  
Résultat : augmentation des observations d'oiseaux de 35 pour cent au bout de 2 ans, sols 
moins exposés à l'érosion, meilleur recrutement naturel. Livrable attendu : rapport de 12 
pages, carte SIG au 1/5 000 et plan de suivi sur 5 ans. 
  

Étape Durée estimée Indicateur chiffré 

Diagnostic de la parcelle 2 jours Indice de fragmentation 

Travaux de coupe 1 semaine Surface traitée en hectares 

Plantation 3 jours Nombre d'arbres plantés 

  
Checklist opérationnelle terrain : 
  

Tâche Pratique 

Vérifier l'accès Évaluer la portance du sol avant l'entrée des engins 

Marquer les zones protégées Délimiter bandes tampons de 5 à 10 m 

Planifier les coupes Prioriser coupes partielles et corridors 

Mesurer avant/après Relevés faune et végétation à 0 et 24 mois 

  
Astuce de stage : 



Avant chaque intervention, prends des photos géo-localisées et note l'état du sol, cela 
t'évitera de controverses et facilitera le suivi pendant 2 à 5 ans. 
  
Exemple de référence nationale : 
Selon l'INSEE, la surface forestière française couvre environ 31 pour cent du territoire, ce qui 
rend la gestion durable essentielle pour l'économie locale et la biodiversité. 
  

 

Les activités humaines modifient fortement les forêts et la faune qui y vit. 

• La fragmentation des habitats forestiers isole les populations, réduit 
les déplacements et les échanges génétiques. 

• La pollution des eaux et sols, de l'air, la lumière et le bruit altèrent 
cycles naturels, fertilité et comportements animaux. 

• Les coupes rases, engins lourds et monocultures peu résilientes 
fragilisent sols et peuplements, alors que des pratiques sylvicoles 
durables limitent érosion et favorisent la régénération. 

• Des aménagements ciblés comme corridors, lisières mixtes et zones 
tampons améliorent biodiversité et permettent un meilleur suivi 
scientifique. 

En stage, appuie-toi sur diagnostics, mesures avant-après et photos géo-localisées 
pour démontrer l'effet des interventions et défendre des choix de gestion durable. 

   



Mathématiques 
  
Présentation de la matière : 
En Bac Pro Forêt, les mathématiques servent surtout à relier les chiffres au terrain. Tu t'en 
sers pour calculer des volumes de bois, des surfaces et des coûts de chantier, avec 2 ou 
3 heures de cours de maths par semaine. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve de mathématiques en CCF, écrite, en plusieurs 
contrôles pendant l'année plutôt qu'en gros examen final. Le coefficient de 2 représente 
un peu plus de 6 % de la note, chaque situation durant souvent moins d'1 heure. 
  
Les exercices sont presque toujours liés à des situations forestières concrètes, proches de 
ce que tu vivras en chantier-école ou en stage. 
  
Conseil : 
Pour réussir en mathématiques au Bac Pro Forêt, travaille un peu mais souvent. Vise 20 à 
30 minutes d'exercices 3 fois par semaine, surtout sur les calculs de volumes, de 
pourcentages et les conversions. Un camarade m'a raconté qu'il avait progressé juste en 
gardant ce rythme régulier. 
  
En cours, ose poser des questions et garde une feuille de formules types claire. Revois 
chaque CCF blanc important 1 ou 2 jours plus tard pour comprendre tes erreurs et fixer les 
méthodes utiles. 
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Chapitre 1 : Nombres et calculs 
  

 1.   Notions de base et opérations : 
  
Nombres entiers et décimaux : 
Les entiers servent à compter les arbres, les décimaux mesurent les diamètres ou les 
distances. Savoir convertir 0,1 m en 10 cm et 1,5 m en 150 cm évite des erreurs sur le terrain. 
  
Opérations de base : 
Addition, soustraction, multiplication et division sont indispensables pour calculer coûts, 
temps et volumes. Vérifie toujours les unités après chaque opération pour ne pas 
confondre m, cm ou m³. 
  
Priorité des opérations : 
Priorise les multiplications et divisions avant les additions et soustractions, utilise des 
parenthèses pour clarifier les calculs complexes, cela limite les erreurs lors des 
estimations de surfaces ou de coûts. 
  
Astuce pratique : 
Sur le terrain, note les unités à droite de chaque résultat et arrondis au centième pour les 
volumes, cela facilite la synthèse des données pour le livrable en fin de journée. 
  

 2.   Applications pratiques et cas terrain : 
  
Calcul d'aire et de volume : 
Pour estimer le volume d'une bûche cylindrique, utilise V = π × r² × h. Par exemple pour un 
diamètre de 30 cm, r = 0,15 m et h = 2 m, calcule V précisément. 
  
Exemple d'estimation de volume : 
Calcul: r² = 0,0225 m², V = 3,1416 × 0,0225 × 2 = 0,14137 m³ soit environ 0,14 m³ par bûche, 
utile pour estimer le chargement d'une remorque. 
  



 
  
Pourcentages et proportions : 
Si tu plantes 500 plants et 420 survivent, taux de réussite = 420 ÷ 500 = 0,84 soit 84%. Ce 
pourcentage sert à prévoir remplacements et budget replantation. 
  
Tableau d'exemples de volumes : 
Voici un tableau qui aide à comparer rapidement les volumes d'une bûche de 2 m selon 
le diamètre, pratique pour estimer un chargement. 
  

Diamètre (cm) Rayon (m) Volume 2 m (m³) 

20 0,10 0,063 

30 0,15 0,14 

40 0,20 0,25 

50 0,25 0,39 

  
Mini cas concret coupe et estimation : 
Contexte: parcelle 1 ha, densité 300 arbres, diamètre moyen 30 cm, log moyen 2 m. 
Étapes: mesurer, calculer volume unitaire, multiplier par 300 pour volume total en m³. 
Résultat attendu et livrable décrit ci dessous. 
  
Résultat et livrable : 
Calcul: volume unitaire ≈ 0,14 m³, volume total ≈ 300 × 0,14 = 42 m³. Livrable: tableau Excel 
avec colonne arbres, diamètre, volume unitaire et volume total, accompagné d'une 
synthèse chiffrée en 1 page. 



  

 
  
Check-list opérationnelle sur le terrain : 

• Mesurer diamètre à hauteur de poitrine pour au moins 10 arbres 
représentatifs 

• Calculer volume unitaire en m³ pour chaque diamètre moyen 
• Multiplier par la densité d'arbres pour obtenir volume par parcelle 
• Noter unités et arrondir au centième pour clarté des résultats 
• Exporter les données dans un tableau pour le livrable final 

Exemple d'utilisation sur un projet : 
Lors d'un stage j'ai estimé 1 ha à 300 arbres et obtenu 42 m³ exploitables, cette valeur a 
servi pour chiffrer le devis de l'entreprise et planifier 2 rotations de chargement. 
  

 

Ce chapitre te apprend à utiliser nombres entiers et décimaux pour le terrain 
forestier en sachant convertir les unités entre m, cm et m³. 

• Maîtrise les quatre opérations et la priorité des opérations pour des 
coûts, temps et volumes fiables. 

• Calcule le volume d'une bûche cylindrique avec V = π × r² × h et utilise 
des tableaux pour comparer les diamètres. 

• Utilise le taux de réussite en pourcentage pour suivre la survie des 
plants et prévoir les replantations. 



• Sur le terrain, mesure quelques arbres types, calcule un volume unitaire 
puis multiplie par la densité pour estimer le volume d'une parcelle. 

En notant toujours les unités et en arrondissant correctement, tu sécurises tes 
calculs et produis des livrables clairs. 

   



Chapitre 2 : Proportionnalité et pourcentages 
  

 1.   Principes de proportionnalité : 
  
Sens de la proportionnalité : 
Comprendre la proportionnalité, c'est savoir dire qu'une grandeur change de façon 
linéaire par rapport à une autre, par exemple quantité de semence et hectares plantés. 
  
Coefficients et équilibre : 
Le coefficient de proportionnalité k te permet de passer d'une mesure à une autre, calculé 
par division, il simplifie les conversions rapides sur le terrain. 
  
Astuce de stage : 
Une fois en stage, j'ai mal estimé un coefficient et commandé 200 kg de semence en trop, 
depuis j'additionne toujours une marge de 5%. 
  
Exemple de calcul du coefficient : 
Si 3 hectares demandent 150 kg de graines, k = 150 ÷ 3 = 50 kg par hectare, tu multiplies 
ensuite par la surface visée. 
  

 2.   Pourcentages et interprétation : 
  
Calculer une part en pourcentage : 
Pour obtenir un pourcentage, divise la partie par le tout puis multiplie par 100, méthode 
utile pour surface boisée, rendement ou pertes en chantier. 
  
Augmentations et diminutions : 
Pour appliquer une hausse ou une baisse, convertis le pourcentage en coefficient 
multiplicateur, par exemple 10% devient 1,10 pour augmentation, 0,90 pour réduction. 
  
Exemple d'aire forestière : 
Sur 12 hectares, 40% sont feuillus, donc 12 × 0,40 = 4,8 hectares de feuillus, utile pour 
planifier 48 arbres par hectare si besoin. 
  

Conversion Usage Exemple pratique 

Pourcentage 10% Coefficient 0,10 Augmentation 1,10 pour tarifs 

Pourcentage 25% Coefficient 0,25 Répartition d'essences 

Pourcentage 40% Coefficient 0,40 Surface feuillue sur parcelle 

  

 3.   Applications terrain et cas concret : 
  
Semis et dosage : 



Calculer dose et surface évite gaspillage, si tu dois semer 60 kg pour 2 hectares, cela fait 
30 kg par hectare, utile pour commandes et budget. 
  
Fonction linéaire simple : 
Tu peux modéliser une relation par y = kx, par exemple volume débit de sciage y en m3 en 
fonction du nombre d'arbres x, avec k = 0,25 m3 par arbre. 
  
Erreurs fréquentes : 
Ne confonds pas pourcentage et points de pourcentage, ni proportion et coefficient, ces 
erreurs faussent calculs de stock ou bilans de coupe sur le terrain. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Sur un lot de 1000 plants, 12% sont perdus en 1 mois, il faut donc prévoir 1120 plants pour 
avoir 1000 utilisables, coût estimé 1120 × 2,50 € = 2 800 €. 
  

 
  
Cas concret - inventaire d'essences : 
Contexte: ta parcelle de 15 hectares nécessite un inventaire pour répartir essences, tu dois 
mesurer 5 placettes de 0,1 hectare réparties. 
  



 

• Mesurer diamètre et compter arbres dans chaque placette pour obtenir 
densité par hectare. 

• Calculer la moyenne de densité et extrapoler sur 15 hectares pour estimer 
total d'arbres. 

• Produire un tableau récapitulatif d'essences, surfaces et arbres estimés 
comme livrable. 

  

Espèce Pourcentage Surface (ha) Arbres estimés 

Pin maritime 60% 9,0 4 050 

Chêne 30% 4,5 2 025 

Mélèze 10% 1,5 675 

  
Après le calcul, vérifie toujours les arrondis et compare les estimations avec au moins une 
autre méthode, cela évite de commander trop ou pas assez. 
  

Vérification Action 

Mesure Contrôler 5 à 10 placettes pour moyenne fiable 

Arrondir Arrondir au supérieur pour commandes de matériel 

Comparer devis Vérifier 2 devis pour semences ou plants 



Prendre marge Prévoir 5 à 10% de marge sur quantités 

  

 

Ce chapitre t'apprend à utiliser la proportionnalité linéaire et les pourcentages 
pour gérer surfaces, semis et stocks. 

• Identifier un cas proportionnel et calculer le coefficient de 
proportionnalité k, puis modéliser la situation par y = kx. 

• Passer d'un pourcentage à un coefficient multiplicateur pour 
appliquer hausses, baisses ou répartitions d'essences. 

• Prévoir pertes et marges en ajoutant 5 à 10% de sécurité dans tes 
commandes de plants ou de graines. 

• Estimer le nombre d'arbres par hectare avec des placettes, extrapoler 
à la parcelle entière et contrôler les arrondis. 

En t'appuyant sur quelques calculs simples et des vérifications systématiques, tu 
limites le gaspillage, sécurises ton budget et fiabilises tes inventaires sur le terrain. 

   



Chapitre 3 : Statistiques simples 
  

 1.   Mesures de tendance centrale : 
  
Moyenne : 
La moyenne arithmétique résume une série de valeurs par un seul nombre. Additionne 
toutes les mesures puis divise par le nombre d'observations, résultat exprimé dans la 
même unité. 
  
Médiane : 
La médiane partage la série en deux parts égales. Classe les valeurs par ordre croissant, 
la médiane est la valeur centrale si le nombre d'observations est impair, sinon la moyenne 
des deux centrales. 
  
Étendue et dispersion : 
L'étendue est la différence entre la plus grande et la plus petite valeur. Elle donne une idée 
simple de la variabilité, utile pour repérer des valeurs aberrantes en forêt. 
  
Exemple calculs sur diamètres : 
Sur un échantillon de 6 arbres, diamètres en cm 12, 15, 18, 20, 25, 30. Moyenne égale à 
(12+15+18+20+25+30) ÷ 6 = 20 cm. Médiane est (18+20) ÷ 2 = 19 cm. Étendue 30−12 = 18 
cm. 
  

 2.   Représentations et interprétations : 
  
Tableau de fréquences : 
Un tableau de fréquences montre combien d'éléments se trouvent dans chaque classe. Il 
sert à calculer des pourcentages et à préparer des graphiques pour un rapport terrain. 
  
Interprétation pour le terrain : 
Interprète la moyenne et la distribution selon l'objectif, par exemple évaluer la maturité 
d'un peuplement ou estimer le volume. Mets toujours l'unité et le nombre d'échantillons 
indiqués. 
  
Visualisation simple : 
Un histogramme ou un diagramme en barres suffit pour voir rapidement la répartition. 
Ces graphiques aident à décider des interventions sylvicoles sur des parcelles test. 
  
Exemple de tableau de fréquences : 
Pour un relevé de 30 arbres répartis par classes de diamètre, voici le tableau récapitulatif 
avec effectifs et pourcentages. 
  

Classe de diamètre (cm) Effectif Pourcentage 

10–19 8 27% 



20–29 12 40% 

30–39 7 23% 

40–49 3 10% 

  

 3.   Probabilités simples et erreurs : 
  
Probabilité d'un événement : 
Une probabilité simple est le rapport entre le nombre de cas favorables et le nombre total 
de cas. Par exemple probabilité qu'un arbre dépasse 30 cm est effectif arbres >30 ÷ total 
échantillon. 
  
Biais et erreurs fréquentes : 
Les erreurs courantes sont l'échantillonnage non aléatoire et l'oubli d'unités. Vérifie 
toujours la méthode d'échantillonnage et note le nombre d'arbres mesurés pour donner 
du sens aux chiffres. 
  
Conseils pratiques : 
Pour les relevés, utilise des transects ou placettes aléatoires, mesure au même endroit de 
la tige, et note l'heure et la météo, cela aide à reproduire l'étude et à limiter les biais. 
  
Exemple de probabilité : 
Sur 30 arbres, 10 dépassent 30 cm, probabilité de tirer au hasard un arbre >30 cm est 10 ÷ 
30 = 0,33 soit 33 %. Interprète comme un tiers du peuplement en gros diamètre. 
  
Mini cas concret : 
Contexte Inventaire d'une placette de 0,5 ha avec 30 arbres mesurés. Étapes Mesurer DBH 
en cm, classer en 4 classes, calculer moyenne et pourcentages. Résultat Moyenne DBH 
24,7 cm, 33% arbres >30 cm. Livrable attendu Un rapport d'une page avec tableau, 
moyenne, pourcentage et un simple histogramme en PDF. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Action Pourquoi Fréquence 

Mesurer diamètre à 1,30 m Standardiser les mesures Pour chaque arbre 

Noter l'espèce Permet analyses par 
essence 

Pour chaque arbre 

Remplir tableau de fréquences Visualiser la répartition Après la sortie 

Calculer moyenne et pourcentages Soutient prise de décision Après la sortie 

Vérifier unités et nombre 
d'échantillons 

Évite erreurs 
d'interprétation 

Avant envoi du 
rapport 



  
Astuce terrain : 
Porte un carnet et note immédiatement la position approximative, la météo et toute 
anomalie, cela te fera gagner 20 à 30 minutes au moment du traitement des données. 
  
Une fois en sortie j'ai confondu cm et mm pendant 10 minutes, depuis je vérifie toujours 
l'unité avant de noter. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à résumer des mesures forestières avec quelques chiffres 
simples. 

• Moyenne, médiane, étendue décrivent niveau central et dispersion 
des diamètres. 

• Un tableau de fréquences et un histogramme montrent la répartition 
par classes et pourcentages. 

• Une probabilité simple d'événement se calcule comme cas 
favorables sur total, utile pour estimer la part de gros diamètres. 

• Limiter les biais d'échantillonnage terrain en placettes aléatoires, 
mesure standardisée et vérification des unités. 

En appliquant systématiquement ces étapes et la check-list, tu produis des 
inventaires courts mais fiables, directement exploitables pour les décisions 
sylvicoles et les rapports. 

   



Chapitre 4 : Géométrie du plan et de l’espace 
  

 1.   Notions fondamentales : 
  
Notions de base : 
Comprendre point, droite, segment, plan et angle te permet de lire un terrain et de tracer 
des repères fiables avant d'agir, c'est utile pour la sécurisation et la mesure des parcelles. 
  
Angles et relations entre droites : 
Identifier droites parallèles et perpendiculaires simplifie le relevé topographique, 
notamment pour poser des piquets à angle droit ou vérifier l'alignement d'une allée 
forestière. 
  
Coordonnées et distance : 
En repérant deux points avec des coordonnées, tu peux calculer la distance par le 
théorème de Pythagore, pratique pour mesurer la longueur d'une coupe ou d'un chemin. 
  
Exemple de distance entre deux arbres : 
Si un arbre A a coordonnées (10, 5) et B a (26, 17), la distance vaut racine carrée de (16² + 
12²) = racine carrée de 400 = 20 mètres, utile pour le balisage. 
  

 2.   >Aires et périmètres utiles : 
  
Polygones usuels : 
Connaître formules d'aire pour rectangle, triangle et trapèze te permet d'estimer surfaces 
de clairières ou remblais avec des mesures simples au mètre ruban. 
  
Calcul pratique sur le terrain : 
Mesure des côtés et hauteur te suffit souvent, évite le comptage d'angles complexes, et 
note toujours les unités en mètres pour garder la cohérence des résultats. 
  
Estimation d'aire par mesures simples : 
Pour une parcelle triangulaire, applique A = 0,5 × base × hauteur, calcule en mètres carrés 
et reporte le résultat sur ton plan pour décider du chantier. 
  
Exemple de calcul d'aire : 
Parcelle triangulaire base 20 m, hauteur 12 m, aire = 0,5 × 20 × 12 = 120 m2. À une densité 
de 2500 plants par hectare, tu planteras environ 30 plants sur ces 120 m2. 
  
Mini cas concret — estimation d'un espace de plantation : 
Contexte: tu dois estimer combien de plants installer dans une trouée de 120 m2 après 
débroussaillage. Étapes: mesurer surface, définir densité 2500 plants/ha, calculer besoins. 
  
Exemple de mini cas : 



Surface 120 m2, densité 2500 plants/ha, conversion 2500/10000 = 0,25 plant/m2, nombre 
= 120 × 0,25 = 30 plants. Livrable attendu: fiche chiffrée avec surface et nombre de plants. 
  

Étape Action Résultat 

Mesure Base 20 m, hauteur 12 m Surface 120 m2 

Densité 2500 plants par hectare 0,25 plant/m2 

Calcul 120 × 0,25 30 plants 

  

 3.   >Géométrie dans l'espace et applications : 
  
Volumes simples : 
Savoir calculer volume de prisme et cylindre aide à évaluer bois en tas, remblais ou 
stockage, on travaille en mètres cubes et on note toujours la longueur, largeur et hauteur. 
  
Projections et pentes : 
Calculer pente entre deux points t'aide à choisir l'itinéraire d'un chemin. La pente en 
pourcentage est (dénivelé ÷ distance horizontale) × 100, utile pour machines et sécurité. 
  
Application au bois transporté : 
Pour un tas rectangulaire long 4 m, large 2 m, haut 1,2 m, volume pile = 4 × 2 × 1,2 = 9,6 m3. 
En appliquant facteur de remplissage 0,7, bois réel ≈ 6,72 m3. 
  
Astuce de stage : 
Prends toujours deux mesures pour chaque dimension et moyenne-les, ça réduit les 
erreurs et les remarques du chef d'équipe, c'est un gain de crédibilité en quelques 
minutes. 
  
Mini cas concret — estimation de volume de bois en tas : 
Contexte: après exploitation, tu dois chiffrer le volume à facturer. Étapes: mesurer 
longueur 4 m, largeur 2 m, hauteur 1,2 m, appliquer facteur empilement 0,7, calcul final. 
  
Exemple de mini cas : 
Volume brut = 4 × 2 × 1,2 = 9,6 m3. Volume solide estimé = 9,6 × 0,7 = 6,72 m3. Livrable 
attendu: bon de livraison indiquant 6,72 m3 livré. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Tâche Vérification 

Mesurer deux fois Comparer et moyenne 

Noter les unités Toujours en mètres ou m2 

Calculer avec précision Afficher résultat arrondi à deux décimales 



Rédiger livrable Fiche chiffrée pour le client 

  

 

La géométrie du plan et de l'espace t'aide à mesurer, tracer et décider rapidement 
sur le terrain. 

• Avec points, droites et angles, tu lis un plan, alignes une allée et poses 
des piquets perpendiculaires. 

• Tu exploites coordonnées et théorème de Pythagore pour calculer 
distances, pentes en %, longueurs de coupes ou de chemins. 

• Les formules d'aire simples et les calculs de volume terrain t'aident à 
estimer surfaces, plants à installer et bois facturable. 

En appliquant systématiquement la check-list - mesurer deux fois, noter les unités, 
arrondir proprement -, tu fournis des chiffres fiables et crédibles. 

   



Physique-Chimie 
  
Présentation de la matière : 
En Bac Pro Forêt, la matière Physique-Chimie appliquée sert à expliquer ce que tu vois 
sur le terrain : Chute des arbres, énergie des engins, météo. Un camarade m’a confié que 
tout devenait plus logique. 
  
Cette matière conduit à l’épreuve Approches scientifique et technologique du Bac Pro 
Forêt, évaluée en CCF. Elle compte avec un coefficient 3 sur 20 ou en épreuve écrite de 2 
heures pour les candidats hors CCF. 
  
Conseil : 
Pour réussir en Physique-Chimie, relie les notions au chantier : Pression d’un vérin, 
énergie d’un treuil, fumées d’un feu de branches. Plus tu fais le lien avec la réalité du bois, 
mieux tu comprends. 
  
Organise des révisions courtes mais régulières, 20 minutes 3 fois par semaine, en suivant 
quelques habitudes simples. 

• Relire le cours rapidement le soir 
• Refaire 2 ou 3 exercices clés 
• Expliquer une notion à un camarade 

Pendant l’année, rappelle-toi que CCF et épreuve écrite demandent la même rigueur : 
Unités, démarches claires, gestion des 2 heures. En t’entraînant ainsi, tu arriveras 
beaucoup plus serein le jour de l’examen. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Mesures et unités  ....................................................................................................................................  Aller 

      1.   Unités de base  ........................................................................................................................................................  Aller 

      2.   Mesurer sur le terrain  ........................................................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Énergie et transferts  .............................................................................................................................  Aller 

      1.   Formes et conservation de l'énergie  ......................................................................................................  Aller 

      2.   Modes de transfert thermique  ...................................................................................................................  Aller 

      3.   Applications énergétiques en forêt  ........................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Transformations chimiques  ...........................................................................................................  Aller 

      1.   Nature et signes d'une transformation chimique  .........................................................................  Aller 

      2.   Équations, bilans et calculs stœchiométriques  .............................................................................  Aller 

      3.   Manipulation courte et interprétation des données  ..................................................................  Aller 



Chapitre 1 : Mesures et unités 
  

 1.   Unités de base : 
  
Unités du SI : 
Le système international utilise sept unités de base, dont le mètre, le kilogramme, la 
seconde et le kelvin. Connaître ces unités évite des erreurs de conversion lors des 
mesures. 
  
Préfixes et ordres de grandeur : 
Apprends les préfixes courants comme kilo 10^3, centi 10^-2 et milli 10^-3, cela t'aide à 
estimer rapidement la taille d'une parcelle ou la masse de bois sur pied. 
  
Conversion simple : 
Pour convertir, multiplie ou divise par le facteur adapté, par exemple convertir 2 000 g en 
kilogrammes donne 2 kg, pratique pour peser des échantillons de sol ou de bois. 
  
Exemple de conversion : 
Convertis 3 500 mm en mètres, tu divises par 1 000 et obtiens 3,5 m, utile pour mesurer la 
largeur d'un tronc ou d'une planche. 
  

Élément Unité SI Symbole Instrument 

Longueur Mètre m Ruban métrique 

Masse Kilogramme kg Balance portable 

Temps Seconde s Chronomètre 

Température Kelvin K Thermomètre 

  

 2.   Mesurer sur le terrain : 
  
Outils de mesure : 
Les rubans, altimètres, GPS et balances portables sont les plus utiles en forêt, choisis l'outil 
selon la précision demandée, un ruban donne des mètres au centimètre près 
normalement. 
  
Manipulation courte : 
Mesure le diamètre à 1,30 m du sol DBH pour chaque arbre, note en centimètres puis 
convertis en mètres. Utilise la formule A = π*(D/2)^2 pour obtenir la surface de section en 
m2. 
  
Exemple de mesure DBH : 
Mesure un arbre de diamètre 30 cm, convertis en mètres 0,30 m, calcule la surface A = 
π*(0,15)^2 = 0,071 m2, cette surface sert à estimer le volume du tronc. 



  
Erreurs fréquentes : 
Les erreurs viennent souvent d'une mauvaise lecture du ruban, d'un GPS mal calibré ou 
d'unités confondues, note toujours l'unité sur ta fiche et vérifie deux fois tes conversions. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: estimer le volume sur une placette de 500 m2 avec 20 arbres. Étapes: mesurer 
DBH de 5 arbres, calculer aire moyenne, extrapoler. Résultat: volume estimé 12 m3. 
Livrable: tableau Excel avec 20 lignes. 
  

Arbre Dbh (cm) Dbh (m) Section (m2) 

Arbre 1 28 0,28 0,062 

Arbre 2 34 0,34 0,091 

Arbre 3 22 0,22 0,038 

Arbre 4 30 0,30 0,071 

Moyenne 29 0,29 0,065 

Après avoir rempli la table, calcule la moyenne des sections et multiplie par 20 pour 
estimer la surface totale des 20 arbres, puis applique un facteur pour obtenir un volume 
approximatif en m3. 
  

Tâche Vérifier Fréquence 

Calibrer instruments Précision du ruban et GPS Avant chaque sortie 

Noter unités Cm, m, kg, s À chaque mesure 

Faire double saisie Deux opérateurs si possible Pour données clés 

Sauvegarder livrable Fichier Excel avec dates Après la session 

  
Astuce terrain: note l'heure et la météo sur ta fiche, un exploitant m'a dit une fois que la 
pluie changeait le gabarit des troncs en surface, j'ai appris à noter ces détails importants. 
  

 

Maîtrise le Système international avec ses sept unités de base comme mètre, 
kilogramme, seconde et kelvin pour éviter les erreurs d'unités. Utilise les préfixes 
kilo, centi, milli pour estimer rapidement les grandeurs et convertir longueurs ou 
masses. 

• Pour convertir, multiplie ou divise par le bon facteur, par exemple 2 000 
g = 2 kg ou 3 500 mm = 3,5 m. 



• Mesure le diamètre à 1,30 m, note en cm, convertis en m pour calculer 
la section A = π*(D/2)^2. 

• Limite les erreurs: calibre tes outils, note l'unité et vérifie toujours tes 
conversions. 

Tu peux ainsi estimer sections, volumes et surfaces de placettes avec une précision 
suffisante pour tes inventaires et tes décisions de gestion. 

   



Chapitre 2 : Énergie et transferts 
  

 1.   Formes et conservation de l'énergie : 
  
Définition des formes d'énergie : 
L'énergie existe sous plusieurs formes utiles en forêt, par exemple chimique dans le bois, 
thermique lors de la combustion, mécanique pour les machines, et radiative pour le soleil 
qui chauffe la canopée. 
  
Conversions pratiques en milieu forestier : 
La photosynthèse transforme l'énergie solaire en énergie chimique stockée dans le bois, la 
combustion rend cette énergie thermique. Un kilo de bois sec contient environ 15 MJ 
d'énergie, variable selon l'essence. 
  
Principe de conservation et bilan énergétique : 
Dans un système isolé, l'énergie totale se conserve, ce qui permet d'écrire Ein égal Eout 
plus pertes. Utilise cette logique pour estimer rendement d'une chaudière ou d'un moteur, 
en joules ou en mégajoules. 
  

 2.   Modes de transfert thermique : 
  
Conduction, convection, radiation : 
La conduction transporte la chaleur à travers les matériaux, la convection par le 
mouvement d'air ou d'eau, la radiation par ondes électromagnétiques. Ces trois modes 
expliquent comment un feu peut préchauffer ou enflammer des combustibles voisins. 
  
Expérience simple de conduction : 

• Matériel: deux tiges, une en acier, une en bois, une source chauffante, deux 
thermomètres, règle. 

• Étapes: chauffer une extrémité pendant 60 s, mesurer la température à 0,05 
m et 0,10 m, noter l'évolution chaque 15 s. 

• Mesures: compare la montée en température et calcule la vitesse d'élévation 
pour chaque tige. 

Formule utile : 
La chaleur transférée par conduction en temps t se calcule approximativement par Q 
égal k fois A fois ΔT fois t divisé par L, k exprimé en W/m·K, Q en joules ou en wattheures si 
tu convertis. 
  
Exemple d'observation : 
Sur mon stage, après 60 s la tige en acier a gagné 12 °C à 0,05 m, la tige en bois 
seulement 2 °C, ce qui illustre une conductivité beaucoup plus faible du bois. 
  

Élément mesuré Tige acier Tige bois 



Température initiale 20 °C 20 °C 

Température après 30 s 8 °C hausse 1,5 °C hausse 

Température après 60 s 12 °C hausse 2 °C hausse 

  

 3.   Applications énergétiques en forêt : 
  
Calcul de l'énergie contenue dans le bois : 
Pour estimer l'énergie d'un volume de bois, multiplie la densité par le volume, puis par le 
pouvoir calorifique. Par exemple densité 450 kg/m3 et pouvoir calorifique 15 MJ/kg 
donnent 6,75 GJ par m3. 
  
Exemple d'application calculée : 
Contexte: 0,5 m3 de bois feuillu, densité 450 kg/m3, pouvoir calorifique 15 MJ/kg. Étapes: 
masse 225 kg, énergie 225 fois 15 égal 3 375 MJ soit 3,375 GJ. Résultat: énergie disponible 
3,4 GJ. Livrable attendu: fiche chiffrée indiquant masse, énergie en GJ et recommandation 
de séchage. 
  
Réduction des pertes et bonnes pratiques : 
Viser un taux d'humidité inférieur à 20 pour cent pour un bon rendement, stocker sur 
palettes et couvrir le dessus, laisser aérer les côtés. Erreur fréquente, empiler sans 
circulation d'air augmente le temps de séchage à plusieurs mois. 
  
Checklist opérationnelle terrain : 
Utilise cette checklist avant d'évaluer l'énergie d'un lot de bois, elle te guide pour obtenir 
des mesures fiables. 
  

Vérification Action 

Mesure du volume Mesurer en m3 et noter 

Mesure de la densité Estimer selon l'essence, noter kg/m3 

Taux d'humidité Utiliser un hygromètre, viser ≤ 20 % 

Calcul énergétique Calculer MJ ou GJ et noter le rendu 

  
Astuce de terrain : 
Lors de mon premier stage, j'oubliais souvent de noter l'humidité, ce qui faussait tous mes 
calculs, maintenant je prends une mesure systématique d'entrée de chantier. 
  

 



En forêt, l'énergie existe sous formes chimique, thermique, mécanique et radiative. 
Tu passes de l'une à l'autre en respectant le principe de conservation de l'énergie. 

• La relation Ein = Eout + pertes aide à calculer le rendement d'une 
chaudière ou d'un moteur. 

• Conduction, convection et radiation décrivent les transferts qui 
réchauffent les combustibles proches d'un feu. 

• Pour le bois énergie, multiplie volume, densité et pouvoir calorifique 
moyen, en vérifiant une humidité inférieure à 20 %. 

Si tu mesures correctement volume, densité et humidité, puis appliques ces 
formules simples, tu peux estimer l'énergie disponible d'un lot de bois et limiter les 
pertes. 

   



Chapitre 3 : Transformations chimiques 
  

 1.   Nature et signes d'une transformation chimique : 
  
Définition : 
Une transformation chimique change la nature des espèces, on obtient de nouvelles 
substances avec de nouvelles propriétés, ce qui diffère d'une simple transformation 
physique. 
  
Signes observables : 
Tu peux repérer une réaction par un dégagement de gaz, un dégagement ou absorption 
de chaleur, une formation de précipité, ou un changement de couleur net. 
  
Conservation de la matière : 
La masse totale des réactifs vaut la masse totale des produits, même si l'apparence 
change, garde toujours cette idée lors des bilans de réactions en terrain ou en labo. 
  
Exemple d'oxydation du fer : 
Une tige qui rouille perd son aspect brillant, se forme un oxyde brun rouge, l'oxygène de 
l'air se combine au fer, la masse totale reste constante. 
  

 2.   Équations, bilans et calculs stœchiométriques : 
  
Écrire et équilibrer une équation : 
Commence par identifier réactifs et produits, conserve chaque type d'atome en 
équilibrant les coefficients, l'égalité des atomes guide le bilan stœchiométrique. 
  
Formules utiles : 
Utilise n = m / M pour trouver le nombre de moles, et PV = nRT si tu dois relier quantité de 
gaz à son volume, indique toujours les unités. 
  
Calcul pratique : 
Si tu as 0,10 g de magnésium réagissant avec HCl, calcule n = 0,10 / 24,305 ≈ 0,0041 mol, 
cela produit 0,0041 mol de H2, soit environ 92 mL à 25 °C. 
  
Exemple de stœchiométrie : 
Avec la réaction Mg + 2 HCl → MgCl2 + H2, 0,10 g de Mg donne environ 92 mL d'hydrogène, 
pense à noter la température pour ajuster le volume molaire. 
  

 3.   Manipulation courte et interprétation des données : 
  
Matériel et sécurité : 
Prends une balance 0,01 g, une fiole, 10 mL d'acide chlorhydrique dilué à 1 mol·L-1, une 
bandelette pH, lunettes et gants, travaille sous hotte si possible. 
  



Protocole et mesures : 
Mesure 0,100 g de Mg, ajoute l'acide, collecte le gaz déplacé, note la température et la 
pression, répète 3 fois et calcule la moyenne des volumes obtenus. 
  
Interprétation des résultats : 
Compare le volume mesuré au volume théorique calculé par n et le volume molaire à la 
température donnée, évalue l'écart en pourcentage pour juger de la précision. 
  
Exemple d'expérience : 
En mesurant 0,100 g de Mg, tu dois trouver environ 92 mL de H2 à 25 °C, si tu obtiens 80 mL, 
ton rendement est 87 %, contrôle les fuites et les mesures. 
  

Mesure Essai 1 Essai 2 Moyenne 

Masse de Mg (g) 0,100 0,100 0,100 

Volume H2 mesuré (mL) 90 94 92 

Température (°C) 25 25 25 

  
Mini cas concret : 
Contexte : sur un chantier de transformation du bois, un petit bassin de 20 L présente une 
acidité équivalente à 0,01 mol·L-1 en H+, tu dois neutraliser l'eau avant rejet contrôlé. 
  
Étapes : 
Calculer les moles d'acide, déterminer la masse de Ca(OH)2 nécessaire, ajouter 
progressivement, agiter, mesurer le pH après 30 minutes et ajuster si besoin. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Tu dois ajouter 7,4 g de Ca(OH)2 pour neutraliser 20 L à 0,01 mol·L-1, livrable : fiche 
d'intervention chiffrée avec masse ajoutée, pH initial et pH final, et délai d'observation. 
  
Exemple d'intervention : 
Sur un stage, j'ai noté pH initial 3, après 7,4 g de Ca(OH)2 le pH est passé à 7,0 en 30 
minutes, la fiche a servi de preuve pour la mise en conformité. 
  
Check-list opérationnelle : 

• Porter équipements de protection avant toute manipulation. 
• Peser les réactifs au 0,01 g près et noter les valeurs. 
• Mesurer température et pression, car elles influent sur les volumes de gaz. 
• Attendre 20 à 30 minutes après ajout et mesurer le pH ou le volume. 
• Consigner résultats sur la fiche d'intervention et vérifier rendements. 

  

Étape Objectif Paramètre à noter 



Pesée Quantifier le réactif Masse en g 

Addition Contrôler l'évolution pH et temps 

Observation Détecter signes de réaction Bulle, température 

  

 

Une transformation chimique crée de nouvelles substances avec de nouvelles 
propriétés, tout en respectant la conservation de la masse. Tu la repères par un 
dégagement de gaz, de la chaleur, un précipité ou un changement de couleur. 

• Écris l'équation, identifie réactifs et produits, puis équilibre pour 
conserver le nombre d'atomes. 

• Utilise les relations n = m / M et PV = nRT pour relier masse, moles et 
volume de gaz. 

• En pratique, mesure précisément, répète les essais et compare volume 
théorique et mesuré pour calculer rendement et écart. 

• Pour neutraliser un effluent acide, calcule les moles d'H+, dose la base, 
contrôle pH et consigne tout sur une fiche. 

En résumé, tu dois relier observation, équations équilibrées et mesures fiables afin 
de interpréter correctement toute transformation chimique et d'assurer sécurité 
comme conformité. 

   



Technologies de l'information et du multimédia 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt (Forêt), la matière Technologies de l'information et du multimédia 
t'aide à utiliser l'ordinateur pour rédiger, communiquer et présenter ton travail dans des 
situations professionnelles. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve du tronc commun Approches scientifique et 
technologique, évaluée en contrôle continu, avec une situation pratique et écrite d'au 
moins 1 h 30 sur ordinateur. L'ensemble est coefficient 3 et, comme me disait un 
camarade, chaque point gagné compte pour le Bac Pro. 
  
Conseil : 
Pour progresser en Technologies de l'information et du multimédia, mieux vaut une 
pratique régulière qu'une grosse révision la veille de l'évaluation. 
  
Consacre par exemple 20 minutes concentrées à l'ordinateur 2 ou 3 fois par semaine 
pour refaire tranquillement les manipulations vues en cours. 

• Refais les exercices vus en classe 
• Entraîne-toi à mettre en forme un texte 
• Sauvegarde tes fichiers sur 2 supports différents 

Avant l'évaluation, refais un petit cas complet avec tableur, graphiques et impression PDF. 
Un autre camarade a perdu son diaporama non sauvegardé, alors prends l'habitude de 
tout vérifier calmement avant de rendre ton travail. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Utilisation d’un ordinateur  ................................................................................................................  Aller 

      1.   Prise en main et sécurité  .................................................................................................................................  Aller 

      2.   Gestion des fichiers et outils utiles  ..........................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Traitement de texte et tableur  .....................................................................................................  Aller 

      1.   Traitement de texte et documents techniques  ..............................................................................  Aller 
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      3.   Mise en forme, modèles et partage sécurisé  ..................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Utilisation d’un ordinateur 
  

 1.   Prise en main et sécurité : 
  
Démarrage et bureau : 
Au démarrage, choisis ton compte et verrouille l'ordinateur après usage. Le bureau affiche 
les raccourcis essentiels, et la barre des tâches permet d'ouvrir rapidement tes logiciels et 
notifications. 
  
Sécurité et mots de passe : 
Utilise un mot de passe long et unique, active les mises à jour automatiques et installe un 
antivirus. Sauvegarde tes données chaque jour sur un disque externe et chaque semaine 
sur le cloud. 
  
Périphériques et branchements : 
Pour les appareils GPS, appareils photo et imprimantes, branche proprement et installe 
les pilotes si nécessaire. Retire toujours les clés USB via l'option d'éjection pour éviter la 
corruption. 
  
Exemple de branchement : 
Connecte ton GPS, allume-le, attends la synchronisation puis copie le fichier GPX sur le 
dossier 'terrain'. Un fichier GPX de 4 Mo se transfère en quelques secondes via USB 2.0. 
  

 2.   Gestion des fichiers et outils utiles : 
  
Organisation des dossiers : 
Crée une arborescence claire pour chaque sortie, par exemple '2025-03-
12_Comptage_Arbres'. Range photos, traces GPS et notes dans des sous-dossiers pour 
retrouver tout en moins de 5 minutes. 
  
Types de fichiers et logiciels : 
Connais les formats que tu vas manipuler, cela évite les erreurs lors du transfert et de 
l'analyse. Voici un récapitulatif des formats fréquents et des logiciels recommandés. 
  

Type de fichier Extension Logiciel recommandé 

Photo .jpg .png Visionneuse, GIMP 

Shapefile .shp QGIS 

Trace GPS .gpx QGIS, GPSbabel 

Document .docx .pdf LibreOffice, Acrobat Reader 

  
Logiciels utiles sur le terrain : 



Installe QGIS, LibreOffice et un lecteur PDF. QGIS est essentiel pour visualiser shapefiles et 
calculer surfaces, il pèse environ 300 Mo et fonctionne sur PC bas de gamme. 
  
Sauvegarde et archivage : 
Archive chaque mission en compressant le dossier final et ajoute un PDF résumé. Par 
exemple, un dossier de 500 Mo compressé peut devenir 350 Mo, gardant quatre versions 
différentes. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: comptage d'arbres sur 2 hectares, collecte de 180 photos et trace GPS de 6 km. 
Étapes: prise de photos, enregistrement GPX, transfert sur ordinateur et géoréférencement 
dans QGIS. 
  

 
  
Résultat et livrable: un dossier compressé de 120 Mo contenant shapefile, 180 photos 
réduites à 72 Mo et un rapport PDF de 3 pages. Remets le dossier nommé '2025-03-
12_rapport'. 
  
Exemple d'utilisation terrain : 
Sur une mission type, fais une sauvegarde dès la pause déjeuner, vérifie la géolocalisation 
des photos et note les numéros d'arbre pour la base de données terrain. 
  
Je me souviens d'une sortie où j'ai perdu une carte parce que je n'avais pas sauvegardé, 
depuis j'ai systématiquement deux copies de tout. 
  
Check-list opérationnelle : 
Avant de partir et à la fin de la journée, suis cette check-list rapide pour éviter les pertes et 
gagner du temps sur le terrain. 
  

Tâche Fréquence Pourquoi 



Vérifier batterie Chaque matin Évite les pannes sur le terrain 

Sauvegarder données Chaque jour Préserve les photos et traces GPS 

Mettre à jour logiciels Toutes les 2 semaines Corrige les bugs et assure compatibilité 

Nommer fichiers À la création Facilite les recherches et livrables 

Éjecter périphériques Après transfert Évite la corruption des fichiers 

  

 

Pour bien utiliser ton ordinateur sur le terrain, démarre avec ton compte et verrouille 
la session après usage. Adopte un mot de passe long et unique, active antivirus et 
mises à jour, et fais des sauvegardes quotidiennes et hebdo sur disque externe 
puis cloud. Branche GPS et clés USB proprement et éjecte toujours les périphériques 
après transfert. Crée une arborescence claire par mission datée pour classer 
photos, traces GPS et rapports. Maîtrise les formats de fichiers fréquents et leurs 
logiciels, surtout QGIS pour la cartographie. 

• Avant de partir, vérifie batteries, espace disque et câbles. 
• Pendant la mission, fais au moins une copie des données à la pause. 
• En fin de journée, renomme, compresse et archive le dossier de 

mission. 
• Contrôle que photos, GPX et shapefiles s’ouvrent correctement. 

Ainsi tu limites les pertes de données, gagnes du temps au bureau et produis 
facilement un livrable propre et réutilisable. 

   



Chapitre 2 : Traitement de texte et tableur 
  

 1.   Traitement de texte et documents techniques : 
  
Prise en main rapide du traitement de texte : 
Le traitement de texte sert à rédiger rapports, comptes rendus et courriers. Apprends à 
utiliser styles, tabulations et en-têtes pour gagner du temps et garder une présentation 
professionnelle et cohérente. 
  
Rédiger un rapport d'intervention : 
Organise ton rapport avec un titre, sommaire, introduction, observations et actions 
réalisées. Compte 1 à 2 pages pour une intervention simple, 4 pages pour une inspection 
complète avec photos incluses. 
  
Mise en page et styles : 
Crée des styles pour titre, sous-titre et corps de texte, cela évite des retouches manuelles. 
Utilise un style "Normal" pour le texte courant et un style "Légende" pour les photos. 
  
Exemple de rapport : 
Tu rédiges un compte rendu d'intervention de 2 pages, avec 5 photos, un sommaire 
automatique et des styles appliqués, prêt à imprimer en 10 minutes. 
  

 2.   Tableur pour inventaires et calculs : 
  
Structurer un fichier d'inventaire : 
Crée des colonnes claires, par exemple Identifiant, Espèce, Diamètre, Hauteur, Localisation 
GPS. Limite chaque feuille à 1 type d'enquête pour éviter les erreurs et faciliter les tris. 
  
Formules de base et totaux : 
Apprends SUM, AVERAGE, COUNTIF et les références absolues. Ces formules te permettent 
de totaliser 120 arbres, calculer une moyenne de diamètre et filtrer les espèces rares 
facilement. 
  

Formule Usage Exemple 

SUM Totaliser =SUM(C2:C121) total de 120 valeurs 

AVERAGE Moyenne =AVERAGE(D2:D121) moy. de diamètres 

COUNTIF Compter avec condition =COUNTIF(B2:B121,"Chêne") compte de chênes 

  
Graphiques et filtres : 
Utilise graphiques pour visualiser répartitions d'espèces et histogrammes de diamètres. 
Les filtres automatiques te permettent d'isoler 1 parcelle ou 1 essence en quelques 
secondes. 
  



Exemple d'utilisation : 
Pendant un relevé, tu saisis 120 lignes, tu appliques un filtre sur "Pin" et tu obtiens 28 
résultats en moins de 30 secondes pour préparer un devis. 
  

 3.   Mise en forme, modèles et partage sécurisé : 
  
Créer un modèle réutilisable : 
Fais un modèle pour rapports d'intervention avec logo, table des matières automatique et 
zones réservées pour photos. Garde 1 modèle par type de document pour gagner 10 à 20 
minutes par rapport. 
  
Exporter, imprimer et format PDF : 
Export en PDF pour l'envoi officiel, vérifie les marges et les images à 300 dpi si impression. 
Nomme les fichiers clairement, par exemple Rapport_2025-04-15_SiteA.pdf. 
  
Partage et sécurité : 
Protège les documents sensibles par mot de passe et contrôle les droits d'édition. 
Sauvegarde 2 copies, une locale et une sur le cloud de l'entreprise pour éviter la perte de 
données. 
  
Exemple d'export : 
Après une journée de relevés, tu génères 1 PDF de 3 pages et 1 fichier tableur de 120 lignes, 
prêt à être envoyé au responsable en 15 minutes. 
  
Mini cas concret - inventaire de taillis : 
Contexte : Tu dois inventorier 3 parcelles, total 180 tiges. Étapes : saisie de 180 lignes, calcul 
des totaux par parcelle, graphique par essence. Résultat : rapport PDF de 4 pages et 
tableur de 1 feuille. Livrable attendu : 1 PDF et 1 fichier .xlsx de 180 entrées, remis en 2 heures. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Étape Action 

Préparer le modèle Mettre logo, styles, format date 

Saisie terrain Remplir colonnes obligatoires, GPS 

Vérification Contrôler doublons et totaux 

Export Générer PDF et sauvegarder .xlsx 

Partage Envoyer au responsable, conserver 2 copies 

  
Astuce de terrain : 
Quand tu es sur le terrain, note d'abord les identifiants et GPS, puis complète les données 
secondaires au retour, cela réduit les erreurs de saisie de 30 à 50% selon mon expérience. 
  



 
  

 

Tu utilises traitement de texte et tableur pour produire des rapports fiables et 
rapides. Les styles, sommaires et modèles assurent une présentation pro et 
gagnent du temps. Le tableur t'aide à structurer inventaires et calculs sans erreur. 

• Rédige un rapport d'intervention structuré avec titre, introduction, 
observations, actions et photos. 

• Applique des styles et crée des modèles de documents pour 
automatiser la mise en page et les légendes. 

• Organise ton inventaire en colonnes claires et utilise les formules clés 
du tableur (SUM, AVERAGE, COUNTIF). 

• Exportes en PDF, applique un partage sécurisé des fichiers et 
sauvegarde deux copies pour éviter les pertes. 

En suivant cette méthode, tu produis des livrables clairs, traçables et prêts à être 
partagés rapidement. 

   



Chapitre 3 : Recherche d’informations en ligne 
  

 1.   Méthodologie de recherche : 
  
Identifier le besoin : 
Commence par définir clairement ta question, l'étendue et l'usage des informations 
recherchées, par exemple inventaire d'espèces, réglementation ou techniques de coupe. 
Cela te fait gagner 30 à 60 minutes au départ. 
  
Choisir les mots clés et opérateurs : 
Utilise des mots clés simples et des opérateurs comme AND, OR, NOT, des guillemets pour 
une expression exacte, et site: pour limiter la source. Teste 3 à 5 variantes pour couvrir les 
résultats. 
  
Exemple d'utilisation de mots clés : 
Pour trouver la réglementation sur la coupe en zone humide, tape : "réglementation coupe 
zone humide" site:gouv.fr OR site:.gouv.fr filetype:pdf. Tu obtiendras souvent des textes 
officiels et des fiches techniques. 
  

 2.   Évaluer la fiabilité des sources : 
  
Critères de fiabilité : 

• Auteur reconnu ou institutionnel, par exemple ONF, INPN ou université. 
• Date de publication récente, idéalement moins de 5 ans pour les pratiques 

techniques. 
• Présence de références ou de bibliographie, indiquant une démarche 

scientifique. 

Outils de vérification : 
Vérifie le domaine, compare l'information avec au moins 2 sources indépendantes et 
utilise whois ou recherche d'auteur pour confirmer la crédibilité. Évite les blogs non 
sourcés pour les données techniques. 
  
Astuce vérification : 
Prends l'habitude d'ouvrir 3 onglets : un site institutionnel, un article scientifique et une 
fiche technique terrain, puis confronte les informations en 15 à 30 minutes. 
Quand j'étais en stage, j'ai perdu une matinée à cause d'une source non fiable, garde 
toujours un second avis. 
  

Élément Question à se poser 

Auteur L'auteur est-il identifié et affilié à une institution reconnue ? 

Date L'information est-elle à jour pour le sujet technique traité ? 



Domaines et 
sources 

Le site appartient-il à un organisme fiable, par exemple .gouv.fr, 
.edu, .org reconnue ? 

Références L'article cite-t-il des études, des normes ou des inventaires 
vérifiables ? 

  

 3.   Organisation et livrables : 
  
Prise de notes et bibliographie : 
Note systématiquement l'URL, le titre, l'auteur et la date d'accès. Garde aussi un résumé de 
1 à 3 phrases et au minimum 3 mots clés par source pour retrouver l'information 
rapidement. 
  
Cas concret et livrable attendu : 
Contexte : tu dois préparer un inventaire d'une parcelle de 10 hectares. Objectif terrain, 
500 arbres répertoriés, et livrable attendu : un tableur de 500 lignes avec espèce, 
diamètre, âge estimé et GPS. 
  

 
  
Exemple de cas concret : 
Étapes : recherche des espèces communes via INPN, vérification des fiches techniques, 
création d'un modèle Excel de 10 colonnes, puis compilation et export en CSV. Résultat : 
tableur de 500 lignes plus un résumé PDF de 2 pages. 
  
Outils pratiques sur le terrain : 
Utilise un smartphone pour photos et GPS, et un tableur en cloud pour sauvegarder 
chaque soir. Prévois 6 à 8 heures de terrain par hectare selon la densité forestière. 
  



Checklist opérationnelle Action 

Préparer les mots clés Lister 5 requêtes variées avant la recherche 

Vérifier les sources Confirmer sur 2 sites institutionnels 

Sauvegarder quotidiennement Exporter en CSV et copie locale chaque soir 

Générer le livrable Tableur final de 500 lignes et résumé PDF de 2 pages 

Archivage Conserver sources, URLs et captures d'écran 1 an 

  

 

Pour rechercher efficacement, commence par Clarifie ton besoin : question précise, 
usage et périmètre. Choisis des mots clés simples, combine AND, OR, NOT, 
guillemets et site: pour cibler les sites institutionnels. 

• Combiner plusieurs opérateurs te permet de trouver plus vite 
réglementation, fiches techniques et inventaires. 

• Vérifie systématiquement la source : auteur identifié, date récente, 
domaine fiable et références citées, en croisant au moins 2 sites. 

• Organise tes données avec prise de notes structurée (URL, auteur, 
résumé, mots clés) et tableur type prêt pour le terrain. 

Sur le terrain, utilise smartphone, GPS et tableur en cloud, sauvegarde chaque soir 
et génère un livrable clair pour ton inventaire d’arbres. Cette rigueur te fait gagner 
des heures et évite les erreurs. 

   



Chapitre 4 : Communication numérique 
  

 1.   Principes de communication numérique : 
  
Comprendre ton public : 
Avant d'envoyer quoi que ce soit, pense à qui tu t'adresses, un propriétaire, un collègue, un 
élu ou un technicien. Adapte le ton, le détail et le format du message à leur niveau 
technique. 
  
Choisir le bon canal : 
Pour une demande officielle, utilise l'email, pour une urgence préfère l'appel ou le SMS. La 
messagerie instantanée est utile pour les échanges rapides, mais évite d'y envoyer des 
fichiers lourds et non triés. 
  
Règles de base pour un message clair : 

• Commence par un objet précis et daté 
• Donne les informations essentielles en 2 ou 3 phrases 
• Indique clairement l'action attendue et la date limite si besoin 

Exemple d'email d'intervention : 
Bonjour Monsieur Dupont, suite à l'inventaire du 12 avril, je propose une intervention sur la 
parcelle 24. Durée estimée 2 jours, matériel requis 1 débroussailleuse et 2 agents. Merci de 
confirmer. 
  

 2.   Outils et formats pour rapports et cartes : 
  
Photos et métadonnées : 
Photographie toujours en JPEG, active la géolocalisation et note la date. Redimensionne à 
2 048 px pour partager, et conserve les originals en dossier structuré pour preuve ou 
examen futur. 
  
Cartes et SIG légers : 
Utilise des applications simples ou un export KML depuis un smartphone. Pour une 
mission, crée une carte avec 1 couche de parcelles et 1 couche d'observations, lisible en 10 
secondes par ton destinataire. 
  
Pdf et rapport terrain : 
Consolide tes photos, notes et carte en un seul PDF de 1 à 3 pages. Nom du fichier : 
parcelle_24_2025-04-12.pdf. Un fichier unique facilite l'archivage et le partage avec 
l'office forestier. 
  
Mini cas concret — relevé de taillis : 
Contexte : inventaire d'un taillis de 2 hectares. Étapes : prise de 50 photos géolocalisées, 
relevé de diamètre et essence pour 20 arbres, création d'une carte KML. Résultat : rapport 



PDF 2 pages plus carte JPEG. Livrable attendu : 1 PDF de 2 pages et 1 carte JPEG 1 200 x 800 
px. 
  

Format Usage Taille recommandée 

JPEG Photos terrain avec 
géolocalisation 

≤ 3 Mo par photo 

KML / 
GeoJSON 

Points et tracés pour cartes Fichier unique, variable selon 
contenu 

PDF Rapport synthétique et annexes 1 à 5 Mo selon images 

  

 3.   Gestion des échanges et collaboration : 
  
Organiser les versions des documents : 
Garde une logique simple : nomme tes fichiers avec date ISO YYYY-MM-DD et version v1, 
v2. Par exemple : intervention_2025-04-12_v1.pdf. Cela évite de travailler sur des copies 
obsolètes lors d'un chantier. 
  
Partage cloud et accès : 
Préfère un dossier partagé sur une solution de cloud utilisée par ton équipe, limite les 
accès en lecture ou édition selon le rôle. Supprime les droits temporaires après la mission, 
cela évite les erreurs. 
  
Sécurité et confidentialité : 
Ne partage pas d'informations sensibles, comme les coordonnées précises d'un 
propriétaire, sans autorisation écrite. Utilise un mot de passe robuste pour les documents 
confidentiels et active la validation à 2 facteurs pour les comptes pro. 
  
Astuce terrain : 
Avant d'envoyer un lot de photos, fais un tri de 10 à 15% des clichés en moins pour ne 
garder que les plus utiles, cela économise du temps et facilite la lecture par ton 
destinataire. 
  

Tâche Fréquence Vérifier 

Sauvegarde des photos Après chaque sortie Présence des métadonnées 

Nomination des fichiers À chaque enregistrement Format YYYY-MM-DD_vX 

Partage cloud Après synthèse Droits d'accès corrects 

Vérification des destinataires Avant envoi Liste à jour 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 



Pour un chantier de 5 hectares, on a réduit le temps de compte rendu de 2 heures à 30 
minutes en standardisant le nommage des fichiers et en envoyant 1 PDF synthétique au 
lieu de 10 photos séparées. 
  

 

Communique efficacement en adaptant ton message au destinataire et au canal. 

• Commence par un objet d’email clair, va à l’essentiel et précise 
l’action attendue et l’échéance. 

• Pour le terrain, prends des photos JPEG géolocalisées, structure tes 
dossiers photos et crée des cartes simples KML ou GeoJSON. 

• Assemble notes, cartes et images dans un rapport PDF synthétique, 
bien nommé avec date ISO et version. 

• Utilise un cloud partagé sécurisé, gère les droits, protège les données 
sensibles et vérifie toujours tes destinataires. 

En suivant ces règles de clarté, de format et d’organisation, tu gagnes du temps, 
évites les erreurs et facilites la collaboration au quotidien. 

   



Hygiène et protection de la santé 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt (Forêt), Hygiène et protection de la santé fait partie des 
enseignements généraux. Tu y abordes la santé au travail, mais aussi ta vie quotidienne. 
  
Tu as environ 25 h sur 3 ans. On y travaille la prévention des risques, l'hygiène et la 
sécurité. Un camarade m'a dit qu'après ces séances, il faisait beaucoup plus attention à 
sa posture. 
  
Cette matière est évaluée surtout en contrôle en cours de formation et compte dans une 
épreuve écrite générale de coefficient 4. La durée précise liée à ce cours n'est pas 
détaillée séparément, car il est intégré aux autres disciplines générales. 
  
Conseil : 
Pour réussir en Hygiène et protection de la santé, relie chaque notion aux chantiers 
forestiers. Quand tu vois un danger en stage, note-le et retrouve ensuite la règle étudiée 
en cours. 
  
Organise des révisions courtes mais régulières, par exemple 2 séances de 20 minutes 
par semaine. Utilise tes fiches de chantier pour t'entraîner à répondre comme si tu 
expliquais à un camarade. 

• Repérer sur le terrain les situations à risque vues en classe 
• Apprendre par cœur 2 ou 3 gestes de protection clés 
• Préparer des exemples précis pour les questions écrites 

Le piège, c'est de croire que ce cours est secondaire, alors qu'il pèse dans les notes et 
dans la sécurité de ton équipe. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Règles d’hygiène au travail  .............................................................................................................  Aller 

      1.   Hygiène personnelle et tenue de travail  ..............................................................................................  Aller 

      2.   Matériel, locaux et gestes professionnels  ..........................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Prévention des risques courants  ................................................................................................  Aller 

      1.   Risques physiques et accidents  ................................................................................................................  Aller 

      2.   Risques liés aux machines et outils  ........................................................................................................  Aller 

      3.   Risques sanitaires et environnementaux  ...........................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Gestes favorisant la santé  ..............................................................................................................  Aller 

      1.   Gestes quotidiens pour protéger la santé  ..........................................................................................  Aller 

      2.   Gestes spécifiques sur le terrain  ..............................................................................................................  Aller 



      3.   Gestes en cas d'exposition ou d'incident  ...........................................................................................  Aller 



Chapitre 1 : Règles d’hygiène au travail 
  

 1.   Hygiène personnelle et tenue de travail : 
  
Tenue et équipements de protection : 
Porte toujours casque, lunettes, gants et bottes adaptées en forêt. Contrôle l'état du 
casque et des gants avant chaque journée, remplace l'équipement abîmé 
immédiatement pour éviter les blessures graves. 
  
Hygiène corporelle : 
Lave-toi les mains au savon pendant au moins 20 secondes avant de manger et après 
les toilettes. Coupe courts les ongles, attache les cheveux longs et couvre les plaies pour 
réduire les risques d'infection. 
  
Entretien et rangement : 
Nettoie et range tes outils après chaque utilisation. Huile les mécanismes, enlève sciure et 
boue, et stocke le matériel dans un local sec et étiqueté pour limiter l'usure et les 
accidents liés au désordre. 
  
Exemple d'habillement : 
Sur le chantier, porte casque, lunettes, gants et bottes tous les jours, change les gants dès 
qu'ils sont déchirés et vérifie les serrages en moins de 2 minutes avant d'utiliser une 
tronçonneuse. 
  

 2.   Matériel, locaux et gestes professionnels : 
  
Nettoyage du matériel : 
Nettoie la tronçonneuse après chaque journée, enlève la sciure et vérifie la tension de 
chaîne toutes les 8 heures d'utilisation. Vérifie aussi les niveaux d'huile avant chaque 
démarrage pour prévenir les pannes. 
  
Gestes et postures : 
Adopte des gestes sûrs, plie les genoux pour lever, limite la charge par personne à 25 kg 
et demande de l'aide pour le reste. Fais 5 minutes d'échauffement quotidien pour réduire 
les risques musculaires. Une fois, je me suis tordu le dos en portant un tronc, depuis je plie 
toujours les genoux. 
  
Gestion des locaux et des déchets : 
Stocke carburants et huiles dans des bacs ventilés et étiquetés, garde un kit anti-
déversement accessible et réalise une inspection hebdomadaire pour détecter fuites ou 
anomalies et intervenir rapidement. 
  
Exemple d'entretien d'une parcelle : 



Contexte: entretien d'une parcelle de 1 hectare réalisé par 3 stagiaires sur 2 jours. Étapes: 
repérage, abattage sélectif, ébranchage, broyage. Résultat: 500 kg de branches broyées, 
livrable attendu: 0,5 m3 de broyat en 48 heures. 
  

Élément Fréquence Critère de conformité Action si non conforme 

Casque Chaque jour Pas de fissure, jugulaire 
intacte 

Remplacer 
immédiatement 

Gants Avant chaque 
tâche 

Sans déchirure, bonne 
adhérence 

Changer sur le champ 

Chaîne de 
scie 

Toutes les 8 
heures 

Tension conforme, dents 
affûtées 

Aiguiser ou remplacer 

Trousse de 
secours 

Hebdomadaire Contenu complet et date 
de péremption valide 

Réapprovisionner 
immédiatement 

  

 

Pour travailler en sécurité en forêt, porte une tenue de protection complète et vérifie 
chaque jour casque, lunettes, gants et bottes. Adopte une hygiène corporelle 
rigoureuse et protège toute plaie. Nettoie et range tes outils après usage pour 
éviter usure et accidents. 

• Contrôle régulier du matériel de coupe (chaîne, huile, serrages). 
• Gestes sécurisés: plie les genoux, limite les charges à 25 kg, fais 5 

minutes d'échauffement. 
• Stocke carburants et huiles dans des locaux ventilés, avec kit anti-

déversement accessible. 
• Vérifie souvent casque, gants et trousse et remplace tout élément 

défectueux. 

En appliquant systématiquement ces règles d'hygiène et de rangement, tu réduis 
fortement les risques d'accident, de blessure et de panne sur le chantier. 

   



Chapitre 2 : Prévention des risques courants 
  

 1.   Risques physiques et accidents : 
  
Chutes et secousses corporelles : 
Les chutes sont souvent dues au terrain irrégulier, aux branches et au matériel mal rangé. 
En stage, 1 chute sur 10 nécessite un arrêt de travail supérieur à 3 jours, surveille ton appui 
et ton regard. 
  
Gestes de sécurité immédiats : 
Sécurise la zone, coupe les machines à proximité, protège la tête et immobilise la victime 
si tu suspectes une fracture. Alerte ensuite les secours au 18 ou au 112, et remplis le registre 
d'incident. 
  
Exemple d'intervention après une chute : 
Contexte chantier d'abattage, ouvrier tombé d'1,5 m, arrêt des opérations en 2 minutes, 
immobilisation de la victime 10 minutes, appel au 18, suivi par rapport d'incident signé par 
2 témoins. 
  

 2.   Risques liés aux machines et outils : 
  
Tronçonneuse et outils motorisés : 
La tronçonneuse reste la principale source de blessures graves. Porte casque, protection 
auditive, pantalon anti-coupure et gants. Suis une formation d'au moins 2 jours avant 
utilisation autonome en chantier. 
  
Entretien et vérification quotidienne : 
Avant chaque utilisation, vérifie la tension de la chaîne, le frein, le niveau d'huile et l'état 
des protections. Un contrôle rapide prend 5 minutes mais évite 80% des incidents liés à la 
machine. 
  



 
  
Astuce entretien : 
Coupe toujours le moteur pour régler la chaîne ou remplir le carburant, c'est l'erreur la 
plus fréquente en stage et la plus dangereuse pour les mains. 
  

 3.   Risques sanitaires et environnementaux : 
  
Intempéries, chaleur et hypothermie : 
En été, boisage physique demande de l'eau régulièrement, vise 0,5 litre par heure. Par 
temps froid, superpose 2 à 3 couches et prévois des pauses de 10 minutes toutes les 
heures pour te réchauffer. 
  
Piqûres, tiques et plantes irritantes : 
Vérifie-toi chaque soir et retire les tiques en moins de 24 heures si possible. Utilise répulsif 
et vêtements couvrants, et signale toute rougeur ou fièvre au responsable ou au médecin 
scolaire. 
  
Exemple d'organisation pour éviter les tiques : 
Sortie pédagogique pour 12 élèves, briefing de 10 minutes, distribution de répulsif, 
inspection individuelle à l'arrivée et à la fin, feuille de suivi signée, résultat zéro morsure 
signalée. 
  
Mini cas concret - gestion d'un incident tronçonneuse : 
Contexte: chantier pédagogique avec 6 élèves, étape 1 briefing 15 minutes, étape 2 
démonstration 20 minutes, étape 3 supervision rapprochée 2 heures. Résultat: 0 blessure, 
livrable = fiche incident et 6 évaluations signées. 
  



Risque Signes Réaction immédiate 
Obligation et 

indicateur 

Chute Douleur, 
saignement, 
incapacité 

Sécuriser zone, 
immobiliser, alerter 18/112 

Registre d'incident 
rempli sous 24 heures 

Tronçonneuse Coupe profonde, 
hémorragie 

Compression, appel 
secours, signaler 
responsable 

Contrôles journaliers, 
formation minimale 2 
jours 

Chaleur Vertiges, nausées, 
sueurs abondantes 

Arrêt, mise à l'ombre, 
hydratation 0,5 L/heure 

Plan canicule, pause 
toutes les 60 minutes 

Tiques Présence de point 
noir sur peau 

Retrait en 1 à 2 minutes, 
surveillance 48 heures 

Feuille de suivi sortie, 
information aux 
familles 

  
Je me souviens qu'en stage j'ai appris à vérifier la chaîne en 3 minutes, et ça m'a évité un 
problème sérieux. 
  

Action Quand Pourquoi 

Vérifier équipement de 
protection 

Avant chaque sortie Réduire risques de blessures 

Briefing sécurité 10 à 15 minutes avant le 
travail 

Clarifier rôles et gestes 
d'urgence 

Contrôle rapide des 
machines 

5 minutes chaque matin Détecter dysfonctionnements 

Hydratation et pauses Toutes les 60 minutes Prévenir coup de chaleur et 
fatigue 

Feuille de suivi incidents Après toute anomalie Traçabilité et amélioration 
continue 

  

 

Ce chapitre t'apprend à limiter les risques physiques majeurs en chantier forestier 
et à réagir vite. 

• Pour les chutes : surveille ton appui, sécurise la zone, immobilise la 
victime et appelle les secours au 18 ou 112, puis complète le registre 
d'incident. 



• Avec la tronçonneuse : EPI complets, formation minimale de deux 
jours et contrôle quotidien de la machine avant usage. 

• Face aux intempéries : hydratation 0,5 L/heure, vêtements adaptés, 
pauses régulières pour éviter coup de chaleur ou hypothermie. 

• Pour tiques et piqûres : répulsif, vêtements couvrants, retrait rapide et 
surveillance des symptômes. 

En appliquant ces habitudes simples et systématiques, tu réduis fortement les 
accidents et améliores la sécurité de tout le groupe. 

   



Chapitre 3 : Gestes favorisant la santé 
  

 1.   Gestes quotidiens pour protéger la santé : 
  
Hydratation et alimentation : 
Bois régulièrement, même si tu n'as pas soif, notamment 200 à 300 ml toutes les 30 
minutes en travail physique intense. Privilégie repas équilibrés, fruits et protéines pour 
garder l'énergie sur une journée de 8 heures. 
  
Micro-pauses et rythme : 
Fais une pause active de 5 minutes toutes les 60 minutes, change de posture toutes les 
20 à 30 minutes et étire-toi. Ces gestes limitent la fatigue musculaire et réduisent les 
risques de TMS sur plusieurs mois. 
  
Hygiène respiratoire sur le terrain : 
Évite d'inhaler poussières ou moisissures, mouche et lave-toi le nez quand c'est 
nécessaire. Utilise des masques FFP2 pour poussières fines ou biomatières lors de travaux 
de coupe ou de broyage. 
  
Exemple d'hydratation sur chantier : 
Un stagiaire emporte 1 litre d'eau pour 4 heures de travail, il boit 250 ml toutes les 30 
minutes lors des fortes chaleurs, ce qui maintient la vigilance et évite les maux de tête. 
  

 2.   Gestes spécifiques sur le terrain : 
  
Manipulation et posture : 
Garde la charge près du corps, plie les genoux et inspire avant de soulever. Pour une 
charge supérieure à 25 kg, demande de l'aide ou utilise un diable. Alterne les tâches 
lourdes toutes les 2 heures. 
  
Protection contre agents biologiques et insectes : 
Vérifie la peau après chaque sortie, enlève les tiques sous 24 heures et signale toute 
rougeur. Utilise répulsif et manches longues pour diminuer le risque de piqûres ou de 
morsures. 
  
Utilisation d'epis adaptés : 
Porte casques, lunettes, gants anti-vibration, protections auditives et chaussures de 
sécurité selon la tâche. Vérifie l'état des EPIs avant chaque utilisation, remplace-les après 
6 à 12 mois selon l'usure. 
  

Risque Geste favorisant la santé Indicateur 

TMS lombaires Technique de levage, 
diables 

Réduction des douleurs en 1 mois 



Inhalation de 
poussières 

Masque FFP2, humidifier Diminution des symptômes 
respiratoires 

Exposition au soleil Crème SPF30, casquette Moins de coups de soleil sur saison 

  
Mini cas concret : 
Contexte: équipe de 3 élèves doit débroussailler 2 hectares en 4 jours. Étapes: 
planification, EPIs complets, alternance de tâches toutes les 90 minutes. Résultat: travail 
fait en 3,5 jours sans incident majeur. 
  
Livrable attendu: fiche d'intervention de 1 page indiquant tâches, EPIs, temps passés, et 
nombre d'incidents zéro, suivi sur 4 jours et bilan chiffré en heures. 
  

 3.   Gestes en cas d'exposition ou d'incident : 
  
Gestes d'urgence et premiers soins : 
Applique compression pour saignement, nettoie plaie à l'eau et savon, protège par un 
pansement. Pour brûlure, refroidis 10 minutes à l'eau courante. Appelle les secours si 
gravité ou perte de conscience. 
  
Nettoyage et décontamination après exposition : 
Retire les vêtements contaminés hors zone, lave-toi immédiatement avec savon, isole les 
vêtements. Signale tout produit chimique au responsable et renseigne la fiche produit 
pour suivi médical si nécessaire. 
  
Suivi, signalement et prévention : 
Remplis une fiche d'incident en moins de 24 heures, indique circonstances, EPIs portés, 
durée d'exposition et conséquence. Ce document permet d'ajuster gestes et de diminuer 
la répétition des accidents. 
  
Exemple d'incident et suivi : 
Un élève cueille une plante urticante, il rince 10 minutes, applique crème, complète la fiche 
d'incident et évite la même zone pendant 2 semaines, le suivi évite récidive. 
  

Élément Action Fréquence/indicateur 

Vérification 
EPIs 

Contrôle visuel avant départ Chaque matin, 100% des EPI 
contrôlés 

Hydratation Apporter eau et boire 250 ml toutes les 30 minutes 

Pause active Étirements et changement de 
tâche 

5 minutes toutes les 60 minutes 

Signalement Fiche d'incident remplie Moins de 24 heures 

  



Astuce de terrain : 
Range ton eau au frais dans un sac isotherme et porte toujours 1 paire de gants de 
rechange, cela t'évite de reprendre le travail mouillé et de développer des irritations. 
  

 

Sur le terrain, protège ta santé en organisant ton effort et ton matériel. 

• Bois régulièrement et mange des repas équilibrés pour garder une 
énergie stable toute la journée. 

• Prends des micro-pauses, change souvent de posture et applique une 
bonne technique de levage pour limiter les TMS. 

• Utilise masques, gants, lunettes et protections auditives adaptés, et 
vérifie tes EPI avant chaque départ. 

• Contrôle ta peau, retire rapidement les tiques et applique les gestes de 
premiers soins en cas d'incident. 

Signale systématiquement tout incident ou exposition, même léger. Ces habitudes, 
appliquées chaque jour, réduisent douleurs et accidents et t'aident à rester en 
forme dans la durée. 

   



Raisonnement des choix techniques d'intervention 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt, la matière « Raisonnement des choix techniques d'intervention » 
conduit à l'épreuve écrite « Raisonner des choix techniques », individuelle, organisée en fin 
de terminale. C'est une épreuve ponctuelle terminale, commune à tous les candidats. 
  
Cette matière est notée avec un coefficient 2 et l'épreuve a une durée de 2h30, avec un 
dossier de documents techniques à analyser. Que tu sois évalué en CCF ou non, tu passes 
cette même épreuve écrite lors de la session d'examen. 
  
En cours, tu relis contraintes techniques, économiques, sécurité et environnement. Un 
camarade m'a confié qu'après 2 sujets, il comprenait enfin la logique d'un chantier 
forestier. 
  
Conseil : 
Pour réussir, commence tôt à t'entraîner sur des sujets. Prévois 2 créneaux de 1h par 
semaine pour travailler lecture de documents et rédaction argumentée. 
  
Pendant l'épreuve, le temps file vite. Tu dois avoir une méthode d'analyse pour examiner 
la situation, comparer les options techniques et justifier tes choix face aux enjeux 
agroécologiques. 

• Fais au moins 3 sujets blancs avant l'examen 
• Travaille avec un camarade pour t'entraider et structurer tes plans 

Garde en tête que plus tu t'exerces sur des cas concrets, plus tu gagnes en confiance et 
tu abordes l'épreuve avec calme. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Analyse d’une situation de chantier  .........................................................................................  Aller 

      1.   Repérer et analyser le site  ..............................................................................................................................  Aller 

      2.   Évaluer les risques et définir les priorités  ............................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Comparaison de techniques possibles  .................................................................................  Aller 

      1.   Choisir la technique d'abattage  ................................................................................................................  Aller 

      2.   Extraction et débardage  ................................................................................................................................  Aller 

      3.   Travail de régénération et remise en état  .........................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Prise en compte des contraintes environnementales  ................................................  Aller 

      1.   Identification des contraintes naturelles et réglementaires  .................................................  Aller 

      2.   Mesures de réduction des impacts sur sol et eau  .......................................................................  Aller 

      3.   Protection de la biodiversité et calendrier d'intervention  .......................................................  Aller 



Chapitre 4 : Choix d’équipements adaptés  ....................................................................................................  Aller 

      1.   Sélection des outils de coupe  .....................................................................................................................  Aller 

      2.   Équipements d’extraction et de manutention  ................................................................................  Aller 

      3.   Équipements de protection individuelle et organisation  ........................................................  Aller 



Chapitre 1 : Analyse d’une situation de chantier 
  

 1.   Repérer et analyser le site : 
  
Identification du périmètre : 
Observe le terrain et note l'accès, la pente, la présence d'habitations et la végétation. 
Mesure approximative des distances en mètres, prends photos et repère les zones 
dangereuses pour le plan de chantier. 
  
Repères environnementaux : 
Identifie cours d'eau, zones humides, arbres protégés et habitats d'espèces. Vérifie la 
réglementation locale et note les éléments à préserver pour éviter des sanctions et des 
travaux supplémentaires. 
  
Accès et sécurité : 
Cartographie les accès pour les engins et les points de chargement. Prévois des zones de 
stationnement sécurisées et indique la largeur nécessaire en mètres pour chaque engin 
prévu sur le chantier. 
  
Exemple d'inspection de site : 
Une visite de 45 minutes, 15 photos et un croquis au 1:500, suffisent pour établir la zone 
d'intervention et préparer une fiche de sécurité initiale. 
  

 2.   Évaluer les risques et définir les priorités : 
  
Identification des risques : 
Repère les menaces principales, chute d'arbres, renversement d'engins, blessure par 
outils coupants, et incendie potentiel. Estime la probabilité et la gravité pour chaque 
risque afin de prioriser les actions. 
  
Priorisation des interventions : 
Classe les tâches selon urgence, impact environnemental et faisabilité technique. Donne 
une estimation horaire, par exemple abattage urgent 4 heures pour une équipe de 3, 
stabilisation 8 heures, débardage 16 heures. 
  
Mini cas concret : 
Contexte: 1 ha de taillis bordant une route, 2 arbres instables à 5 m d'une maison. Étapes: 
inspection 1 h, abattage 4 h, évacuation 6 tonnes. Résultat: zone sécurisée et croquis de 
chantier livré. 
  
Astuce pratique : 
Vérifie la météo 24 heures avant, préviens la mairie si nécessaire et note le numéro 
d'équipe. Petite anecdote, j'ai perdu 2 heures une fois en oubliant la largeur d'accès. 
  

Risque Probabilité Gravité Priorité 



Chute d'arbre Élevée (3/3) Majeure (3/3) Haute 

Renversement d'engin Moyenne (2/3) Majeure (3/3) Haute 

Incendie Faible (1/3) Importante (2/3) Moyenne 

  
Avant de repartir sur le terrain, rédige un livrable simple: croquis au 1:500, fiche 
d'intervention indiquant tâches, durée estimée et effectifs. Ce document guide l'équipe et 
sert de preuve administrative. 
  

Élément Question à se poser 

Permis et 
autorisations 

As-tu les autorisations et notifications en règle pour le chantier ? 

Sécurité La zone est-elle balisée et les EPI disponibles pour 100% de 
l'équipe ? 

Accès engins Les engins peuvent-ils circuler avec la largeur et le rayon de 
braquage nécessaires ? 

Gestion des 
déchets 

As-tu prévu le stockage ou l'évacuation de X tonnes de bois et de 
branches ? 

  

 

Tu dois réaliser une analyse précise du site avant tout démarrage de chantier, en 
observant terrain, accès, habitat et éléments naturels sensibles. 

• Repère les zones à risques, cours d'eau, arbres protégés et contraintes 
réglementaires à respecter. 

• Évalue chaque danger par probabilité et gravité pour une évaluation 
structurée des risques. 

• Organise la planification des interventions avec durées, effectifs, 
priorités et accès des engins. 

• Prépare croquis au 1:500, fiche d'intervention, vérifie permis, EPI, 
balisage et gestion des déchets. 

En suivant ces étapes, tu sécurises l'équipe, le chantier et l'environnement, tout en 
limitant les imprévus coûteux. 

   



Chapitre 2 : Comparaison de techniques possibles 
  

 1.   Choisir la technique d'abattage : 
  
Abattage manuel et motorisé : 
L'abattage manuel reste utile sur faibles volumes et zones sensibles, il est économique 
mais lent. Avec la tronçonneuse, tu peux abattre environ 3 à 6 arbres par heure selon 
diamètre et complexité du houppier. 
  
Abattage mécanisé : 
Le harvester augmente nettement la productivité en peuplements denses, il peut traiter 
20 à 50 m3 par jour selon terrain et opérateur. L'investissement est élevé, mais le temps 
machine compense sur grands volumes. 
  
Critères de choix : 
Choisis selon pente, accès, diamètre moyen, espèce, volume à produire et impact sol 
acceptable. Priorise toujours la sécurité, et adapte la technique si le sol est humide ou s'il y 
a accès limité. 
  
Exemple d'abattage manuel vs mécanisé : 
Sur 2 hectares à éclaircir, l'abattage manuel a pris 3 jours pour 120 arbres, le harvester 
aurait fait l'équivalent en une demi-journée, mais le coût machine aurait été plus élevé. 
  

 2.   Extraction et débardage : 
  
Débardage au cheval ou à la corde : 
Le débardage au cheval est à faible impact, adapté aux sols fragiles et aux petits 
volumes. Productivité moyenne 2 à 5 m3 par heure selon chargement et distance 
jusqu'au point de dépôt. 
  
Débardage motorisé : 
Les skidders et remorques forestières augmentent la cadence, souvent 20 à 80 m3 par 
jour selon équipement et qualité d'accès. Attention aux ornières et à la protection du sol 
lors du passage. 
  
Technique de câble : 
Le débardage par treuil ou câble convient aux pentes raides et longues portées, il 
nécessite une installation qui prend une demi-journée à 1 journée. Productivité variable, 
souvent 30 à 100 m3 par campagne. 
  
Astuce organisation terrain : 
Prépare les chemins d'accès et points de dépôt avant l'abattage, cela réduit le temps 
mort et évite 1 à 2 jours supplémentaires sur un petit chantier type 1 à 3 hectares. 
  

Technique Avantage Inconvénient Productivité estimée 



Cheval Faible impact sol Faible cadence 2 à 5 m3/h 

Skidder Rapide sur accès bons Impact sur sol 20 à 80 m3/j 

Treuil sur 
tracteur 

Adapté pentes 
modérées 

Installation lente 15 à 50 m3/j 

Câble grue Idéal pentes raides Coût de 
montage 

30 à 100 
m3/campagne 

  

 3.   Travail de régénération et remise en état : 
  
Préparation du terrain : 
Avant toute intervention, définis les zones de dépôt et protège les semis et souches utiles. 
Limite le piétinement des racines et comble les ornières dès que possible pour faciliter la 
régénération naturelle. 
  
Choix de la régénération : 
Décide plantation ou régénération naturelle selon station et objectifs. Sur 1 hectare, la 
plantation peut coûter entre 1 500 et 3 000 euros selon essences et densité choisies. 
  
Économie et entretien : 
Estime volumes commercialisables et coûts d'extraction avant de choisir la technique. 
Optimiser l'extraction peut augmenter la marge de chantier de 10 à 30 pour cent sur petits 
travaux. 
  
Exemple de chantier d'éclaircie : 
Contexte: éclaircie de 5 hectares visant à réduire densité de 30%. Étapes: marquage de 
500 arbres, abattage en 4 jours par une équipe de 2 personnes, débardage par skidder 
sur 3 jours. 
  
Exemple de chantier d'éclaircie - résultats et livrable : 
Résultat: 60 m3 de grumes prêtes à commercialiser, rendement moyen 15 m3 par jour. 
Livrable attendu: bordereau de coupe, plan de débardage et fiche volume indiquant 60 
m3. 
  
Check-list opérationnelle : 

• Vérifier accès et déposer 1 point de regroupement proche de la route. 
• Marquer arbres à abattre et laisser les futurs têtards selon plan. 
• Choisir extraction adaptée à la pente et au sol avant démarrage. 
• Tenir bordereau de coupe et plan de débardage à jour chaque jour. 
• Contrôler la remise en état des traces de débardage dès la fin chantier. 

  



 

Choisis la technique d'abattage selon pente, accès, diamètre et volume. L'abattage 
manuel convient aux petits chantiers; l'abattage mécanisé est bien plus productif 
sur grands volumes, mais plus coûteux et agressif pour le sol. Pour l'extraction, 
adapte cheval, engins motorisés ou câbles à la fragilité des sols et aux pentes, en 
préparant accès et dépôts. 

• Cheval ou corde: faible impact, mais faible cadence. 
• Skidder, remorque ou treuil: productifs si accès corrects, attention aux 

ornières. 
• Câble grue: utile en fortes pentes, coût de montage élevé. 

Planifie l'organisation du chantier, estime volumes et coûts avant de choisir. Priorise 
la sécurité et la protection du sol, puis assure la remise en état pour une bonne 
régénération. 

   



Chapitre 3 : Prise en compte des contraintes environnementales 
  

 1.   Identification des contraintes naturelles et réglementaires : 
  
Cartographie et zonage : 
Tu dois identifier les zones protégées et les servitudes avant d'intervenir, cartographie, 
zonage, Natura 2000, ZNIEFF, périmètres communaux. Prends 30 à 60 minutes pour cette 
étape sur site et en mairie. 
  
Documents à consulter : 
Consulte le plan cadastral, le plan local d'urbanisme, les arrêtés municipaux et les bases 
naturalistes. Imprime une carte A3 annotée pour l'équipe et note les points à protéger 
avant le départ. 
  
Astuce contact mairie : 
Appelle la mairie 7 à 10 jours avant le chantier pour vérifier servitudes et informations 
locales, cela évite 1 à 2 blocages administratifs et t'aide à préparer le livrable attendu. 
  

Élément Mesure recommandée 

Eau Conserver une ripisylve de 5 à 10 m et poser 50 m de dispositif filtrant si 
pente importante 

Sol Limiter les passages à 3 maximum, utiliser plaques de protection ou tapis 
de dérapage 

Biodiversité Réaliser un inventaire avant travaux et éviter la période de reproduction si 
besoin 

Machinerie Préférer machines sur chenilles et poids inférieur à 10 t pour zones 
sensibles 

  

 2.   Mesures de réduction des impacts sur sol et eau : 
  
Protéger le sol : 
Limite le compactage en réduisant les passages à 3 maximum, utilise des plaques de 
protection ou des chenilles larges. Choisis des machines à pression au sol réduite pour 
préserver la structure du sol et la faune du sol. 
  
Gérer les eaux de ruissellement : 
Maintiens une ripisylve de 5 à 10 m le long des cours d'eau, installe des barrières filtrantes 
sur 50 m si nécessaire et prévois des bassins de décantation pour retenir 5 à 10 m3 d'eau 
de ruissellement. 
  
Exemple d'aménagement d'une ripisylve : 



Sur un chantier de 1,5 ha proche d'un ruisseau, nous avons laissé une bande de 10 m, posé 
40 m de géotextile filtrant et réduit l'érosion visible, sédiment estimé 0,2 m3 bloqué en 
amont. 
  

 3.   Protection de la biodiversité et calendrier d'intervention : 
  
Espèces protégées et inventaire : 
Fais un inventaire simple avant travaux, recherche nids visibles, chauves-souris et zones 
de reptiles. Si tu trouves indices d'espèces protégées, arrête et contacte la DDT ou l'ONF 
pour avis et protocole. 
  
Je me souviens d'un chantier où un nid découvert a retardé le travail de 3 jours, mais cela 
a évité une infraction. 
  
Fenêtre d'intervention : 
Prévois les interventions hors période de reproduction, évite généralement mars à août 
pour les oiseaux, privilégie novembre à février si le sol n'est pas gorgé d'eau et si l'accès le 
permet. 
  
Mini cas concret : 
Contexte 2 ha bordés d'un ruisseau, étapes : inventaire 1 jour, zonage 10 m, protection 50 
m de clôture, débardage par pistes 3 jours, résultat 80 m3 de bois sorti, livrable : plan A3 
et rapport photo. 
  

Étape Action opérationnelle 

Avant chantier Vérifier cartes, autorisations et inventaire espèces 

Sur le terrain Baliser zones sensibles et maintenir bande tampon 5 à 10 m 

Pendant le chantier Limiter passages à 3, utiliser tapis ou plaques de décompression 

Après chantier Contrôler ripisylve, prendre photos et remplir le rapport de chantier 

  

 

Tu dois d'abord repérer les zones protégées et servitudes avec cartographie, PLU, 
arrêtés municipaux et bases naturalistes, puis valider ces infos avec la mairie avant 
le chantier. 

• Prépare une carte A3 annotée, avec les points à protéger et les bandes 
tampons de 5 à 10 m le long de l'eau. 

• Pour le sol, limiter les passages à 3, utiliser plaques ou chenilles et 
choisir des machines légères. 



• Réalise un inventaire simple et définis des fenêtres d'intervention 
adaptées hors reproduction pour assurer la protection de la 
biodiversité. 

En respectant ces étapes avant, pendant et après le chantier, tu réduis fortement 
les risques d'infraction, d'érosion et de blocage administratif tout en sécurisant ton 
livrable. 

   



Chapitre 4 : Choix d’équipements adaptés 
  

 1.   Sélection des outils de coupe : 
  
Critères de choix : 
Choisis la tronçonneuse selon la taille des arbres, la puissance et le type de travail. Prends 
une barre de 30 à 50 cm pour la majorité des chantiers de peuplements. 
  
Entretien et fiabilité : 
Vérifie la tension de chaîne, le filtre à air et l’allumage avant chaque journée. Un entretien 
régulier évite 70% des pannes courantes en stage et améliore ta sécurité. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Sur un chantier communal, on a basculé d'une barre 60 cm à 45 cm, réduisant la conso 
de carburant de 15% et la casse de chaîne de 30% sur 10 jours. 
  

 2.   Équipements d’extraction et de manutention : 
  
Choix des treuils et cordages : 
Privilégie un treuil de 2 t à 6 t selon la pente et la masse des grumes. Utilise câble 6 mm à 
12 mm ou corde synthétique de 10 mm pour réduire le rebond. 
  
Machines de débardage et limitations : 
Pour les parcelles fragiles, favorise le débardage à cheval ou à treuil manuel. Les tracteurs 
forestiers limitent le tassement, machines lourdes conviennent aux grosses parcelles 
accessibles. 
  
Mini cas concret : 
Contexte 2 ha, 150 arbres d’un volume moyen de 0,5 m3. Étapes, 1. reconnaissance, 2. 
abattage séquentiel, 3. extraction par treuil et débardeur léger, 4. contrôle qualité. 
  
Résultat, 75 m3 extraits en 5 jours, soit 15 m3 par jour. Livrable attendu, bordereau de débit 
précisant 75 m3 et plan de chantier avec points d’accroche. 
  

Élément Capacité / spécificité Avantages Inconvénients 

Tronçonneuse 30 à 50 cm, 2,0 à 4,0 
kW 

Polyvalente, légère Usure chaîne, entretien 
régulier 

Treuil 2 t à 6 t de traction Permet extraction 
sur pente 

Nécessite points 
d’ancrage solides 

Débardeur 
léger 

Charge utile 3 t à 6 t Rapide sur pistes Peu adapté aux terrains 
embourbés 



EPI complet Casque, gants, 
pantalon anti-coupure 

Réduit blessures 
graves 

Coût initial non 
négligeable 

  

 3.   Équipements de protection individuelle et organisation : 
  
Epi indispensables : 
Porte casque homologué, protection auditive, visière, gants anti-coupure, pantalon 
spécifique et chaussures de sécurité. Ces éléments réduisent nettement les accidents et 
sont exigés en stage. 
  
Organisation matérielle sur chantier : 
Planifie la zone de stockage, la rampe d’accès et les points d’ancrage pour treuils. Définis 
des itinéraires pour éviter de traverser les zones de chute pendant l’abattage. 
  
Astuce de terrain : 
Je marque toujours 2 zones d’attente distinctes pour l’équipe, ça évite les aller-retours 
inutiles et gagne environ 30 minutes par matinée. 
  

Action Fréquence / remarque 

Vérifier tension chaîne Avant chaque départ sur chantier 

Contrôler points d’ancrage Chaque matin et après gros efforts 

Inventaire EPI Hebdomadaire, remplace les équipements usés 

Plan de chantier affiché Avant démarrage, lisible par toute l’équipe 

  
Remarques pratiques : 
Investis dans du matériel d’occasion révisé si ton budget est limité, privilégie la sécurité et 
la maintenance. Sur 1 saison, un bon entretien économise souvent 20% du coût total du 
matériel. 
  

 

Choisis tes équipements selon la taille des arbres, la pente et l'accès afin de 
concilier sécurité, productivité et respect des sols. 

• Privilégie une tronçonneuse avec barre de 30 à 50 cm et applique un 
entretien préventif quotidien pour éviter la majorité des pannes. 

• Adapte treuils, câbles et débardeurs à la masse des grumes et au 
terrain pour une extraction efficace et maîtrisée. 

• Utilise systématiquement des équipements de protection individuelle 
complets et définis des itinéraires et zones d'attente sécurisées. 



Un plan de chantier détaillé, l'inventaire régulier du matériel et le contrôle des 
ancrages te font gagner du temps, limitent les accidents et réduisent les coûts sur 
toute la saison. 

   



Organisation d'un chantier forestier 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt (Forêt), Organisation d'un chantier forestier nourrit l'épreuve 
professionnelle Pratiques professionnelles, évaluée en CCF avec un coefficient 4. Les 
situations d'évaluation ont lieu en 1re et terminale, souvent sur chantier école. 
  
Il n'existe pas de durée nationale unique comme pour une épreuve écrite, chaque CCF 
combine temps d'observation sur le terrain et court échange oral avec le jury. 
  
En classe, tu apprends à lire un cahier des charges, estimer les coûts et organiser les 
équipes. Un camarade m'a confié qu'il avait compris le métier grâce à ces chantiers 
école. 
  
Conseil : 
Pour réussir Organisation d'un chantier forestier, garde une approche très concrète. 
Après chaque séance, prends une vingtaine de minutes pour remettre au propre ton 
schéma de chantier et tes calculs de temps. 

• Note surfaces et volumes précis sur fiches 
• Refais un croquis clair de l'organisation 

Pendant les CCF, reste calme, parle à voix posée et justifie chaque décision avec des 
chiffres simples. Les jurys valorisent surtout la cohérence de ton raisonnement. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Lecture de plans et cartes  ................................................................................................................  Aller 

      1.   Notions de base et éléments d'une carte  ...........................................................................................  Aller 

      2.   Utilisation pratique sur le terrain  ..............................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Préparation du chantier  ....................................................................................................................  Aller 

      1.   Planifier le chantier et la sécurité  ..............................................................................................................  Aller 

      2.   Matériel et logistique  ........................................................................................................................................  Aller 

      3.   Organisation de l'équipe et livrables  .....................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Répartition des tâches dans l'équipe  ......................................................................................  Aller 

      1.   Rôles et responsabilités  ...................................................................................................................................  Aller 

      2.   Méthodes d'affectation des tâches  .......................................................................................................  Aller 

      3.   Coordination et suivi  .........................................................................................................................................  Aller 



Chapitre 1 : Lecture de plans et cartes 
  

 1.   Notions de base et éléments d'une carte : 
  
Identifier l'échelle : 
Quand tu regardes une carte, commence par identifier l'échelle, la légende et l'orientation. 
Ces éléments te permettent d'estimer distances, superficies et pentes avant d'arriver sur 
le terrain. 
  
Lire la légende et les symboles : 
La légende te dit ce que signifient les symboles pour chemins, limites, zones boisées et 
cours d'eau. Un symbole mal lu peut faire perdre 30 minutes sur le chantier, voire créer 
une erreur de délimitation. 
  
Comprendre l'altimétrie : 
Les courbes de niveau indiquent la pente et l'altitude. Savoir lire 2 courbes rapprochées 
comme une pente forte t'évitera de choisir un accès dangereux pour le matériel forestier. 
  
Exemple d'identification rapide : 
Sur une carte au 1/25 000, 1 cm représente 250 m, donc 4 cm mesurés correspondent à 1 
km réel, utile pour planifier un trajet à pied ou en quad sur le chantier. 
  

 2.   Utilisation pratique sur le terrain : 
  
Orientation et azimut : 
Prends toujours le temps d'orienter la carte avec une boussole ou le GPS. Savoir prendre 
un azimut à 45° et le suivre sur 500 m te guide vers la parcelle ciblée sans chercher 15 
minutes sur place. 
  
Travailler avec les plans topographiques : 
Sur un plan cadastral ou topographique, repère limites de parcelles, chemins 
d'exploitation et points remarquables. Note les coordonnées ou borne cadastrale pour 
éviter les litiges lors d'une coupe. 
  
Vérifier l'échelle et adapter les mesures : 
Avant chaque prise de mesure, vérifie l'échelle affichée. Sur un plan au 1/5 000, mesurer 2 
cm donne 100 m réels, utile pour estimer longueur de trace ou emplacement d'une 
dépose de bois. 
  
Mini cas concret — bornage d'une coupe : 
Contexte : coupe de 2,5 ha en bordure de chemin communal. Étapes : relever limites sur 
plan au 1/5 000, poser 8 piquets tous les 31 m, contrôler coordonnées GPS. Résultat : coupe 
sécurisée. Livrable attendu : plan PDF avec coordonnées et surface vérifiée à 2 décimales. 
  
Exemple d'estimation de volume : 



Lors d'un marquage, tu peux estimer 120 m3 sur 2,5 ha en faisant des échantillonnages 
tous les 50 m et en calculant une moyenne de cubage par arbre. 
  
Astuces terrain : 
Emporte toujours une copie papier et une photo numérique du plan, indique l'heure de 
relevé et note 3 points fixes pour retrouver la zone facilement en cas de brouillard ou 
d'erreur GPS. 
  

Élément Question à se poser Action rapide 

Échelle Est-elle lisible et adaptée au 
relevé ? 

Noter l'échelle et convertir les 
mesures 

Légende Comprends-tu tous les symboles 
? 

Repérer symboles clés et les 
signaler 

Orientation La carte est-elle orientée vers le 
nord ? 

Aligner la carte avec une 
boussole 

Altimétrie Les courbes indiquent-elles une 
pente forte ? 

Choisir itinéraire moins pentu 
pour le matériel 

Documents 
annexes 

As-tu le plan cadastral et l'arrêté 
municipal ? 

Vérifier et joindre au dossier de 
chantier 

  
Checklist opérationnelle sur le terrain : 

• Vérifier l'échelle et noter la conversion distance/terrain. 
• Orienter la carte avec une boussole ou le GPS avant chaque déplacement. 
• Relever 3 points fixes et noter leurs coordonnées GPS pour retrouver la zone. 
• Comparer plan cadastral et réalité, signaler toute incohérence au chef de 

chantier. 
• Conserver une photo du plan annoté, datée et signée pour le livrable. 

Exemple d'annotation pour le livrable : 
Sur le plan final, trace la limite en rouge, indique la surface exacte en hectares avec 2 
décimales, note le volume estimé en m3 et ajoute la date du relevé. 
  

 

Ce chapitre t'apprend à exploiter efficacement cartes et plans pour préparer un 
chantier forestier. 

• Tu dois d'abord identifier immédiatement l'échelle, orienter la carte et 
convertir les distances pour estimer trajets et surfaces. 



• Tu apprends à lire précisément la légende pour éviter erreurs de limite, 
d'accès ou de volume estimé. 

• Les courbes te servent à analyser les courbes de niveau et choisir des 
itinéraires adaptés au matériel. 

• Sur le terrain, tu relies azimut, GPS et plans cadastraux pour sécuriser le 
bornage de coupe et documenter ton livrable. 

En combinant ces techniques et une checklist rigoureuse, tu gagnes du temps, 
limites les litiges et produis des plans fiables prêts à être transmis. 

   



Chapitre 2 : Préparation du chantier 
  

 1.   Planifier le chantier et la sécurité : 
  
Objectifs et périmètre : 
La première étape consiste à définir l'objet du chantier, son périmètre et les objectifs 
quantitatifs, comme volume à abattre ou surface à traiter, ainsi que la durée estimée en 
jours. 
  
Analyse des risques : 
Fais une analyse des risques liée au terrain, aux machines et aux opérations manuelles, 
note les zones dangereuses et prévois les moyens de mitigation pour réduire les 
accidents. 
  
Autorisation et signalement : 
Vérifie les autorisations locales, le droit de passage et préviens la mairie ou l'exploitant. 
Installe une signalisation 48 heures avant le début si le chantier affecte une voie. 
  
Exemple d'organisation d'une coupe de 1 hectare : 
Pour une coupe de 1 hectare, prévois 1 chef d'équipe et 3 ouvriers, 1 journée de 
reconnaissance, 2 jours d'abattage et 1 jour de débardage, soit 5 jours au total. 
  

 2.   Matériel et logistique : 
  
Choix du matériel : 
Choisis les outils en fonction des essences et du travail, tronçonneuse, débroussailleuse, 
treuil ou porteur. Prévois aussi EPI pour chaque opérateur et pièces de rechange. 
  
Approvisionnement et aire de stockage : 
Planifie l'approvisionnement en carburant, huile et filets. Installe une aire de stockage à 
l'écart, stable et balisée, de préférence à moins de 200 mètres du poste de travail. 
  
Entretien et vérification : 
Contrôle les machines chaque matin, note les anomalies et effectue entretien basique 
comme affûtage et graissage. Cela évite des pannes qui peuvent retarder le chantier de 
plusieurs jours. 
  

Élément Quantité par équipe Rôle 

Tronçonneuse 2 Abattage et coupes 

Débroussailleuse 1 Dégagement des zones 

Treuil 1 Manutention et sécurité 

EPI complet 4 Protection des opérateurs 



Véhicule utilitaire 1 Transport et logistique 

  

 3.   Organisation de l'équipe et livrables : 
  
Répartition des tâches : 
Attribue clairement les rôles, abattage, ébranchage, débardage et sécurité. Un chef 
coordonne, et vérifie la conformité, il prend les décisions sur imprévus. 
  
Planning et livrable : 
Prépare un planning journalier avec objectifs chiffrés, volume en m3 ou surface en ha. Le 
livrable attendu est un rapport simple et un plan des arbres exploités. 
  
Contrôle qualité et sécurité : 
Contrôle la qualité du chantier chaque soir, note les reprises nécessaires et les incidents. 
Un contrôle visuel et un mesurage rapide suffisent dans la plupart des cas. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Contexte: abattage sanitaire sur 2 hectares après tempête, équipe de 4 personnes, délai 
de 10 jours pour rendre le site sécurisé et débardé. 
  
Étapes: reconnaissance 1 jour, balisage et sécurisation 1 jour, abattage 5 jours, débardage 
3 jours, contrôle final 1 jour, total 11 jours, ajusté selon conditions. 
  
Résultat: 120 m3 de bois payé aux propriétaires, 100% des chantiers balisés, zéro blessure. 
Livrable attendu: rapport chiffré et plan de parcelles avec volume par îlot. 
  
Astuce sécurité : 
Une fois, on a oublié de verrouiller un treuil, on a perdu une demi-journée et appris 
l'importance d'une check-list stricte. 
  

Tâche Fréquence Responsable 

Vérifier EPI Chaque matin Chef d'équipe 

Balisage et signalisation Avant départ Opérateur 1 

Contrôle machines Chaque matin Mécanicien ou chef 

Briefing sécurité Jour 0 et soir Chef d'équipe 

Rapport journalier Chaque soir Chef d'équipe 

  

 



Avant tout, définis clairement l'objet du chantier, son périmètre, les objectifs 
quantitatifs et durée, puis réalise une analyse des risques terrain et vérifie 
autorisations et signalisation. 

• Organise l'équipe, attribue les rôles clés et fixe un planning avec 
volumes ou surfaces à atteindre. 

• Sélectionne le choix du matériel adapté, assure EPI pour chacun, 
carburant, huile et aire de stockage stable et proche. 

• Utilise une check-list quotidienne pour machines, EPI, balisage et 
contrôle qualité et sécurité, avec rapport simple et plan des arbres. 

Ainsi, tu limites les risques, évites les retards et livres un chantier conforme et bien 
documenté. 

   



Chapitre 3 : Répartition des tâches dans l'équipe 
  

 1.   Rôles et responsabilités : 
  
Désignation des rôles : 
Sur chaque chantier, définis qui fait quoi avant de démarrer, avec des rôles clairs pour 4 à 
6 personnes typiques. Un chef, 1 à 2 bûcherons, 1 conducteur d'engin, 1 aide polyvalent. 
  
Responsabilités de sécurité : 
Attribue la responsabilité de la sécurité à une personne précise sur le terrain, responsable 
des EPI, de la zone de danger et du respect des distances de sécurité pendant toute la 
journée. 
  
Communication et autorité : 
Le chef d'équipe garde l'autorité opérationnelle et coordonne, il prend les décisions sur 
place en concertation avec l'équipe, pour éviter 10 à 15 minutes perdues par hésitation 
chaque matin. 
  
Exemple d'attribution simple : 
Sur une coupe de 1 hectare, le chef répartit les zones, deux bûcherons abattent et 
ébranchent 80 arbres en 2 jours, le conducteur débarde 20 m3 par jour, l'aide assure la 
signalisation. 
  

 2.   Méthodes d'affectation des tâches : 
  
Méthode par compétence : 
Évalue les compétences de chacun puis affecte les tâches en conséquence, par exemple 
confie l'abattage aux plus expérimentés et le débardage à ceux formés aux engins. 
  
Méthode par zone : 
Découpe le chantier en secteurs de 0,2 à 0,5 hectare et attribue un binôme par secteur, 
cela réduit les déplacements inutiles et fait gagner 15 à 30% de temps sur la journée. 
  
Rotation et polyvalence : 
Prévois des rotations quotidiennes de 2 à 3 heures pour certaines tâches, ça évite la 
fatigue et augmente la polyvalence, utile en cas d'absence imprévue d'un collègue. 
  
Astuce de stage : 
Note qui sait faire quoi sur une feuille simple, tu économiseras 10 minutes à chaque 
briefing et tu éviteras de confier une tâche à une personne non formée. 
  

Tâche Chef d'équipe Bûcheron Conducteur d'engin Aide 

Abattage Supervision Exécution Appui Signalisation 



Ébranchage Contrôle qualité Exécution Ramassage Collecte débris 

Débardage Planification Aide Opération Sécurisation 

Signalisation Vérification Aide Aide Pose 

  

 3.   Coordination et suivi : 
  
Briefing et débriefing : 
Fais un briefing de 10 à 15 minutes chaque matin, explique les priorités, les risques et le 
planning, puis un débrief de 5 à 10 minutes le soir pour noter les imprévus et ajuster. 
  
Feuilles de route et livrables : 
Utilise une feuille de route simple indiquant objectifs quotidiens chiffrés, par exemple 80 
arbres traités, 30 m3 débardés, et un carnet d'incidents pour la traçabilité. 
  
Indicateurs et ajustements : 
Mesure la productivité par personne et par jour, note les pertes de temps et ajuste les 
affectations, vise une amélioration de 10 à 20% sur 2 semaines si possible. 
  
Exemple de suivi quotidien : 
Le chef note le nombre d'arbres abattus et le volume débardé chaque jour, il partage ces 
chiffres au débrief pour répartir mieux les tâches le lendemain. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : 
Une coupe de 0,8 hectare avec 120 tiges à traiter, équipe de 4 personnes, objectif de 2 
jours. 
  
Étapes : 
Jour 1 : briefing 15 minutes, abattage 80 tiges par 2 bûcherons, débardage 20 m3 par 
conducteur. Jour 2 : fin d'abattage 40 tiges, ébranchage et tri commercial. 
  
Résultat et livrable attendu : 
Livrable : fiche chantier avec quantité traitée 120 tiges, volume débardé 35 m3, rapport 
sécurité signé, photos avant/après. Coût horaire résumé et temps total 16 heures pour 
l'équipe. 
  
Check-list opérationnelle : 
  

Élément Question à se poser 

Briefing Qui fait quoi aujourd'hui 

Sécurité EPI contrôlés et zone balisée 



Matériel Outillage et carburant suffisants 

Suivi Chiffres du jour notés sur la fiche 

Livrable Fiche chantier remplie et signée 

  

 

Sur chaque chantier, définis des rôles bien définis pour chef, bûcherons, 
conducteur et aide. Désigne un responsable sécurité identifié pour les EPI, la zone 
de danger et les distances. Le chef garde l'autorité opérationnelle et décide vite 
pour limiter les temps morts. Répartis les tâches par compétence ou par méthode 
par zone, avec rotations pour la polyvalence. Utilise briefing, débriefing, objectifs 
chiffrés et indicateurs pour ajuster la productivité. 

• Prépare un briefing court avec qui fait quoi et les risques. 
• Note les compétences de chacun pour affecter efficacement les 

tâches. 
• Suis les volumes abattus et débardés dans une feuille de route. 

En appliquant ces principes, tu sécurises le chantier, gagnes du temps et améliores 
les résultats de ton équipe jour après jour. 

   



Travaux d'exploitation forestière 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt (Forêt), Travaux d'exploitation forestière t'apprend à couper et 
déplacer le bois en sécurité. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve professionnelle Pratiques professionnelles en forêt, 
pratique et orale. Elle a un coefficient 5 sur 20, soit environ 25 % de la note finale. Hors 
CCF, l'épreuve est un oral de 30 minutes sur dossier. 
  
En formation scolaire, l'évaluation se fait en 7 situations pratiques en CCF. Un camarade 
m'a dit voir ses progrès à chaque chantier. 
  
Conseil : 
Pour réussir, consacre chaque semaine 2 séances d'1 heure à la matière Travaux 
d'exploitation forestière, même hors atelier. 
  
Note ce que tu fais en chantier, puis reprends tes fiches. Tu peux t'appuyer sur une petite 
routine de travail. 

• Relis tes schémas de coupe avant la séance suivante 

Beaucoup se font piéger en négligeant l'ergonomie et l'affûtage. En restant régulier, tu 
peux gagner 2 à 3 points sur la note finale. 
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Chapitre 1 : Techniques d’abattage 
  

 1.   Évaluation et préparation du chantier : 
  
Repérage et sécurisation du périmètre : 
Avant d'abattre, observe l'arbre, le vent, la pente et les lignes électriques. Marque un 
périmètre de sécurité d'au moins 10 m et préviens 2 collègues et tous les riverains 
proches. 
  
Choix de la méthode et direction d'abattage : 
Choisis l'abattage directionnel si tu peux orienter la chute, ou une coupe contrôlée si 
l'arbre menace des infrastructures. Prends en compte l'inclinaison et l'équilibre des 
branches. 
  
Matériel et vérification : 
Vérifie la tronçonneuse, casque avec visière, protections auditives et jambières. Prends 1 à 
2 cordes, 1 coin, essence de rechange et une trousse de secours pour 2 heures de travail. 
  
Exemple d'évaluation d'un arbre : 
Chêne de 30 m incliné 15 degrés vers la route, prévoir abattage contrôlé avec 2 
opérateurs, dégagement de 10 m et 45 minutes pour sécuriser et couper en sécurité. 
  

 2.   Techniques d'abattage et pratique : 
  
Coupe d'entaille et coupe arrière : 
Réalise une entaille frontale en ciseau, d'environ 1/4 à 1/3 du diamètre, haut à 45 degrés et 
bas horizontal. Laisse une charnière d'environ 1/10 du diamètre pour guider la chute. 
  



 
  
Abattage directionnel et usage de coin : 
Utilise 1 à 2 coins pour éviter le coincement et orienter la chute. Prépare 2 voies 
d'évacuation de 45 degrés vers l'arrière et recule immédiatement après la chute perçue. 
  

 
  
Découpe, ébranchage et débardage : 



Ébranche du bas vers la tête pour éviter le coincement. Coupe en sections de 1 m pour 
bois de chauffage ou 3 m pour grumes. Laisse une souche de 10 à 20 cm si demandé par 
le client. 
  
Astuce pratique : 
Lors d'un stage, j'ai toujours marqué l'entaille au crayon et chronométré l'opération, cela 
réduit les hésitations et évite 10 à 15 minutes perdues par arbre mal préparé. 
  
Cas concret d'abattage contrôlé : 
Contexte: pin de 40 m malade au bord d'une route. Étapes: sécurisation, entaille, coupe 
arrière, usage de treuil. Résultat: abattage propre en 90 minutes. Livrable: 1 grume de 12 m 
prête au débardage. 
  

Étape Détail Durée estimée 

Sécurisation Baliser 10 m, 2 opérateurs, signaler la route 30 minutes 

Entaille et coupe arrière Entaille 1/3 diamètre, charnière 1/10 25 minutes 

Usage du treuil Tirer progressivement pour orienter la chute 20 minutes 

Nettoyage Ébranchage et pose grume de 12 m 15 minutes 

Avant la checklist, assure-toi d'avoir relu ou montré le plan d'abattage à toute l'équipe 
pour éviter les erreurs classiques de communication sur le terrain. 
  

Contrôle Critère opérationnel 

Équipements Casque, visière, jambières, gants, tronçonneuse en état 

Périmètre 10 m dégagés, public averti 

Direction Entaille 1/4–1/3 du diamètre, charnière 1/10 

Voies d'évacuation 2 voies de sortie à 45 degrés 

Livrable Grume prête, sections à longueur demandée, surface dégagée 

  

 

Avant tout abattage, tu évalues l'arbre, le vent, la pente et les risques proches pour 
définir un périmètre de sécurité de 10 m et informer l'équipe. 

• Tu choisis un abattage directionnel maîtrisé ou contrôlé selon 
l'inclinaison et les obstacles. 

• Tu réalises les entailles et charnière avec les bonnes proportions pour 
guider la chute sans coincement. 



• Tu prépares 2 voies d'évacuation, utilises coins ou treuil et planifies le 
débardage final. 

L'essentiel est de combiner équipements de protection complets, plan d'abattage 
partagé et enchaînement précis des étapes pour limiter les accidents et gagner du 
temps. 

   



Chapitre 2 : Façonnage des bois 
  

 1.   Principes et objectifs du façonnage : 
  
Définition et finalité : 
Le façonnage transforme les arbres abattus en éléments utilisables comme billes, grumes 
ou bois de chauffage, en respectant des cotes et des limites de qualité adaptées aux 
marchés ou aux usages locaux. 
  
Types de façonnage courants : 
On distingue le débardage, l'ébranchage, le tronçonnage en billes, le sciage sommaire et 
le calibrage pour palette ou charpente. Chaque opération vise une valeur ajoutée 
comprise entre 10 et 60% selon le produit final. 
  
Objectifs quantifiables : 
Sur un chantier moyen, tu vises souvent 3 à 5 m3 façonnés par heure pour une petite 
équipe, avec une perte de matière acceptable de 5 à 15% selon l'habileté et la qualité du 
bois. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Sur un chantier de 2 jours, une équipe a réduit les pertes de 12% à 6% en standardisant la 
longueur des billes à 2,4 m pour le débardage en camion remorque. 
  

 2.   Opérations de façonnage et sécurité : 
  
Ébranchage et cantonnement : 
L'ébranchage se fait le plus souvent au sol ou sur billes posées, en privilégiant des coupes 
nettes pour éviter d'abîmer l'écorce. Respecte un espace de travail dégagé de 2 m autour 
de la zone. 
  
Tronçonnage et mesure : 
Coupe à la longueur demandée, en tenant compte de 2 à 3 mm de tolérance pour 
l'assemblage futur. Mesure systématiquement avec un mètre ruban ou une jauge pour 
éviter des retouches coûteuses. 
  
Sécurité et équipement : 
Porte toujours casque, lunettes, pantalon anti-coupure et gants. Vérifie chaque matin 
l'affûtage de la chaîne et la tension, une chaîne déficiente peut réduire la productivité de 
30% et augmenter les risques. 
  



 
  
Exemple de risque évité : 
Une fois en stage j'ai vu une chaîne mal réglée causer une éjection de bille mal contrôlée, 
résultat aucun blessé mais un lot perdu, garde toujours ta distance de sécurité. 
  

 3.   Qualité, tri et conditionnement : 
  
Critères de qualité : 
Tu dois contrôler la présence de nœuds, la rectitude et l'humidité. Pour le sciage, 
l'humidité idéale est entre 18% et 25%, au-delà le bois travaille plus et perd de la valeur. 
  
Tri et mise en stock : 
Classe les billes par diamètre et longueur. Une palette de référence peut contenir 20 billes 
de 2,4 m, triées pour faciliter le chargement et la vente ultérieure à des scieries. 
  
Livraison et traçabilité : 
Note le nombre de pièces, le volume en stère ou m3 et le code lot. Un bordereau simple 
avec 6 informations suffit pour la traçabilité et évite les litiges commerciaux. 
  
Exemple de conditionnement : 
Pour la vente à une scierie locale, assure 12 billes calibrées à 3 m, volume total 4,8 m3, et 
un écart de diamètre maximal de 2 cm entre pièces similaires. 
  

Outil ou 
équipement 

Usage principal Entretien recommandé 

Tronçonneuse Tronçonnage et 
ébranchage 

Affûtage quotidien, contrôle de la 
tension 



Fendoir ou scie 
mobile 

Découpe en billes ou 
sciage sommaire 

Vérification trompette et guidage 
une fois par semaine 

Mètre ruban et 
jauge 

Mesure et calibrage Vérification d'exactitude mensuelle 

  
Mini cas concret : 
Contexte : Une parcelle de 1,2 ha fournit 28 m3 de résineux pour sciage artisan. Étapes : tri, 
ébranchage, tronçonnage en billes de 2,4 m, empilage 4 piles. Résultat : 24 m3 livrables 
après pertes. 
  
Livrable attendu : Bordereau avec 24 m3 commercialisables, 10% perte maximale, 96 billes 
de 2,4 m classées par diamètre et lot. 
  

 
  
Checklist opérationnelle sur le terrain : 
  

Étape Action pratique 

Préparation Dégager la zone, poser panneaux de sécurité, vérifier EPI 

Mesure Mesurer chaque billon à la longueur demandée et noter 

Façonnage Couper, ébrancher, calibrer en respectant les tolérances 

Contrôle Vérifier humidité, défauts, classer par qualité 

Conditionnement Empiler par lot, établir bordereau et préparer transport 

  



Astuce terrain : 
Prends l'habitude de marquer chaque lot au spray avec le volume et la date, cela 
économise 15 à 30 minutes par livraison et évite des erreurs administratives. 
  

 

Le façonnage consiste à transformer l'arbre abattu en billes, grumes ou bois de 
chauffage tout en maximisant la valeur et en limitant les pertes. 

• Vise 3 à 5 m3/heure pour une équipe, avec 5 à 15 % de pertes 
acceptables selon le produit et l'habileté. 

• Réalise ébranchage, tronçonnage et calibrage avec mesures 
systématiques précises et tolérances millimétriques. 

• Assure ta protection avec EPI complets et une tronçonneuse 
entretenue pour sécurité et contrôle optimaux. 

• Contrôle nœuds, rectitude, humidité, puis effectue un tri précis des 
billes, conditionnement par lots et bordereau de traçabilité. 

En appliquant ces étapes de préparation, façonnage, contrôle et conditionnement, 
tu sécurises le chantier, améliores la productivité et garantis un volume 
commercialisable conforme aux attentes des scieries. 

   



Chapitre 3 : Débardage et évacuation 
  

 1.   Principes et méthodes du débardage : 
  
Repères techniques : 
Le débardage consiste à extraire les bois du lieu d'abattage vers une aire de 
débarquement. Tu vas rencontrer le skidding, le forwarding, le débardage par câble et 
l'utilisation d'animaux selon la topographie et la sensibilité du sol. 
  
Choix de la méthode : 
Pour choisir, regarde la pente, la distance moyenne, le volume à extraire et la nature du 
terrain. Par exemple une pente supérieure à 30% pousse souvent vers le treuil ou la 
câbleuse plutôt que le skidder. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Sur une coupe de 1,5 hectare avec 80 m de distance moyenne, le choix d'un forwarder a 
réduit le temps de manutention de 25 pour cent par rapport au skidding. 
  

 2.   Organisation du chantier et sécurité : 
  
Implantation du point de débarquement : 
Place l'aire de débarquement sur un sol stable et plat, à l'écart des zones humides. 
Prévoyez un accès routier pour un camion de 28 tonnes et un rayon de manœuvre de 10 
mètres. 
  

 



  
Sécurité et balisage : 
Établis une zone d'exclusion clairement balisée, organise un point briefing de 10 minutes 
avant chaque journée et vérifie les EPI de l'équipe, casque, lunettes, gants et bottes 
antidérapantes. 
  
Astuce organisation : 
Je faisais toujours un check rapide de 5 points chaque matin, cela évitait les oublis et 
gagnait 15 à 20 minutes par journée de travail. 
  

 3.   Évacuation, tri et livrables pratiques : 
  
Gestion sur l'aire de débarquement : 
Tri les produits selon qualité et destination dès l'arrivée, crée des piles homogènes et 
protège les essences sensibles. Note les volumes par pile en mètres cubes pour faciliter la 
facturation et la logistique. 
  
Livrables et suivi : 
Dresse un bordereau journalier indiquant le volume extrait en m3, le nombre de lots et la 
destination. Le carnet de chantier doit préciser le nombre d'heures machine et la 
consommation carburant. 
  
Exemple de cas concret : 
Contexte 2 hectares, volume estimé 120 m3, distance moyenne 300 m, pente 18 pour cent. 
Étapes choix du forwarder, implantation de l'aire, extraction sur 2 jours. Résultat 120 m3 
évacués, 6 piles de 20 m3. Livrable attendu bordereau volumétrique et plan d'empilage. 
  

 



  

Équipement Avantage Limite 

Skidder Rapide sur courtes 
distances 

Impact au sol élevé sur sols humides 

Forwarder Moins d'impact au sol, 
meilleur tri 

Coût d'achat et entretien plus élevé 

Débardage par 
câble 

Adapté aux fortes pentes Installation plus longue, main d'oeuvre 
spécialisée 

• Prépare toujours un plan simple de circulation sur l'aire de débarquement 
• Note les volumes et heures machine quotidiennement 
• Privilégie le forwarder sur terres sensibles pour limiter l'impact 

  

Action Pourquoi Fréquence 

Vérifier EPI Sécuriser l'équipe Chaque matin 

Contrôler l'aire Prévenir l'affaissement Avant chaque rotation 

Saisir volumes Traçabilité commerciale Chaque soir 

Balisage zone Sécurité des tiers Avant travaux 

Archivage bordereaux Suivi administratif Hebdomadaire 

  
Mini cas concret : 
Sur un chantier de dépressage de 2 hectares, nous avions 120 m3 à évacuer. En 2 jours, un 
forwarder et 2 opérateurs ont extrait 60 m3 par jour. Le livrable attendu était un bordereau 
signé et un plan d'empilage pour l'acheteur. 
  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Ne pas sous-estimer la préparation de l'aire et l'impact des conditions météo. Toujours 
prévoir 10 pour cent de temps supplémentaire pour les imprévus, cela évite les retards et 
les conflits avec l'acheteur. 
  

 

Le débardage consiste à sortir les bois jusqu'à l'aire de débarquement en 
choisissant la méthode adaptée (skidder, forwarder, câble, animaux) selon pente, 
distance, volume et sol. 



• Au-delà de 30 % de pente, privilégie treuil ou câbleuse forestière plutôt 
que skidder. 

• Implante l'aire sur sol stable, accessible à un camion, avec un plan de 
circulation simple et une zone d'exclusion balisée. 

• Assure un briefing sécurité quotidien et contrôle systématique des EPI 
et de l'état de l'aire. 

• Trie dès l'arrivée, constitue des piles homogènes, note volumes, heures 
machine et carburant pour bordereaux et suivi. 

Prends en compte météo et imprévus, et ajoute environ 10 % de temps tampon pour 
garantir une évacuation efficace, sûre et traçable des bois. 

   



Chapitre 4 : Respect des consignes de sécurité 
  

 1.   Comprendre les règles de sécurité : 
  
Port des équipements de protection individuelle : 
Tu dois toujours porter casque, lunettes, protection auditive, pantalon anti-coupure et 
gants adaptés. Vérifie l'état avant chaque prise de poste et remplace l'équipement 
endommagé sans délai. 
  
Signalisation et zones de danger : 
Apprends à matérialiser une zone dangereuse avec panneaux, rubalise et drapeaux. 
Limite l'accès aux personnes non autorisées et définis un périmètre de sécurité mesuré 
selon le travail en cours. 
  
Communication et ordre de travail : 
Le chef de chantier donne l'ordre clair avant toute opération risquée. Utilise radio ou 
gestes standardisés, confirme l'ordre, et répète si nécessaire pour éviter toute 
interprétation dangereuse. 
  
Exemple d'organisation du port d'EPI : 
Sur un chantier de 4 personnes, on compte une inspection EPI de 5 minutes chaque matin, 
consignée sur une fiche, cela réduit les oublis et évite au moins 1 incident préventif par 
mois. 
  

Élément Quand vérifier Remarque 

Casque Chaque matin Remplace après choc important 

Chaussures de sécurité Hebdomadaire Sole usée = remplacement 

Pantalon anti-coupure Avant chaque intervention Vérifier zips et coutures 

  

 2.   Respecter les procédures opérationnelles : 
  
Briefings et plans de travail : 
Fais un briefing de 10 à 15 minutes avant de démarrer. Décris les tâches, les risques 
identifiés et les mesures de maîtrise. Note les consignes sur un carnet de chantier. 
  
Contrôles et vérifications avant départ : 
Vérifie outils, machines et ancrages. Pour les machines thermiques, contrôle niveau huile, 
freins et protection. Un contrôle de 7 points prend en moyenne 8 minutes. 
  
Astuce pour les briefings : 
Fais signer une liste de présence et demande un retour oral rapide de chaque équipier, 
cela évite 80% des malentendus selon mon expérience terrain. 
  



Gestion de la fatigue et des conditions météo : 
Planifie pauses régulières toutes les 2 heures, évite travaux lourds quand il pleut ou gel. La 
fatigue et le sol glissant augmentent fortement les risques de chute ou d'erreur. 

• Organisation claire des tâches 
• Vérification des outils 
• Gestion du temps et des pauses 

 3.   Réagir en situation d'urgence : 
  
Gestes de premiers secours et alerte : 
Connais l'emplacement de la trousse PSE, le numéro d'alerte et la personne responsable. 
Forme-toi au moins une fois par an aux gestes qui sauvent pour agir vite et juste. 
  
Plan d'évacuation et itinéraires : 
Trace des itinéraires d'évacuation jusqu'à la route la plus proche. Indique le temps estimé 
pour évacuer, par exemple 10 minutes pour 500 mètres de terrain difficile. 
  

 
  
Retour d'expérience et signalement : 
Après tout incident, rédige un rapport simple avec photos, heure, lieu et facteurs 
contributifs. Ce document sert à corriger les procédures et prévenir les récidives. 
  
Exemple d'incident traité : 
Sur un chantier de 3 hectares, une coupure profonde a nécessité 12 minutes pour prise en 
charge et 25 minutes pour évacuation vers la route. Le rapport d'incident a fait 1 page et 4 
photos. 
  



Mini cas concret : 
Contexte : 
Équipe de 4 personnes travaille sur coupe de taillis, proximité d'un sentier, outils motorisés 
en fonction. Durée prévue 6 heures, zone de travail 0,5 hectare. 
  
Étapes : 

• Sécurisation immédiate de la zone en 2 minutes 
• Application des gestes de premiers secours en 10 minutes 
• Alerte et évacuation vers route en 20 minutes 

Résultat et livrable attendu : 
Victime prise en charge en 12 minutes, évacuée en 20 minutes. Livrable : rapport d'incident 
de 1 page, fiche de présence signée, photos et complément de plan d'action chiffré avec 3 
mesures correctives. 
  

Checklist terrain Action 

Présence EPI Vérifier et signer la fiche 

Briefing 10 à 15 minutes avant début 

Trousse PSE Contrôler contenu et accessibilité 

Itinéraire d'évacuation Valider chemin le plus court 

  
Astuce de stage : 
Note toujours les conditions météo et la fatigue sur ta fiche quotidienne, cela aide à 
justifier une pause ou un arrêt et souvent évite un incident évitable. 
  

 

La sécurité repose sur le port systématique des EPI, la signalisation des zones à 
risque et une communication claire avec le chef de chantier. Chaque début de 
journée, tu contrôles casque, chaussures et pantalon anti-coupure, et tu remplaces 
tout matériel abîmé. Avant les travaux, un briefing de l'équipe définit tâches, 
risques, mesures de prévention et vérifications du matériel. En urgence, tu appliques 
les gestes de premiers secours, alertes et suis le plan d'évacuation. Chaque 
incident donne lieu à un rapport d'incident complet pour améliorer les procédures. 

• Contrôler et porter les EPI adaptés. 
• Organiser briefing, contrôles et pauses régulières. 
• Préparer évacuation et trousse de secours. 

En appliquant ces réflexes simples, tu limites les accidents et assures un chantier 
sûr pour l'équipe. 



   



Travaux de sylviculture et d'amélioration des 
peuplements 

  
Présentation de la matière : 
Dans Travaux de sylviculture et d'amélioration des peuplements, tu apprends à 
préparer, planter et entretenir les peuplements. Tu choisis les essences et organises les 
travaux de dégagement, d'élagage et de reboisement pour garder une forêt productive et 
saine. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve professionnelle Pratiques professionnelles, évaluée en 
CCF en 1re et Terminale. Épreuve pratique, avec échange oral, elle compte pour un 
coefficient 5. Candidats hors CCF ont une épreuve finale, dont la durée est indiquée dans 
la convocation. 
  
Conseil : 
Pour réussir Travaux de sylviculture et d'amélioration des peuplements, organise-toi 
comme sur un vrai chantier. Consacre 2 heures par semaine à revoir les gestes, les 
consignes de sécurité et les schémas de parcelle. 
  
Tu peux t'appuyer sur quelques habitudes concrètes en cours et en stage pour progresser 
régulièrement. L'un de mes amis en Bac Pro Forêt m'a dit que ces petites routines l'avaient 
beaucoup rassuré sur chantier. 

• Préparer ton matériel et tes fiches avant séance 
• Noter 3 réussites et 1 progrès à viser 
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Chapitre 1 : Plantation et régénération 
  

 1.   Choix de la méthode et des essences : 
  
Analyse du site : 
Observe l'exposition, la nature du sol, la pente et l'hydromorphie pour définir la méthode 
de régénération la plus adaptée à l'avenir du peuplement. 
  
Choix des essences : 
Prends en compte la station, la demande locale en bois et la biodiversité. Privilégie des 
essences locales pour limiter les risques sanitaires et améliorer la réussite de 70 à 90 pour 
cent. 
  
Méthode de régénération : 
Tu peux choisir la régénération naturelle, la plantation ou l'enrichissement. La 
régénération naturelle coûte moins, mais la plantation permet un contrôle précis de 
l'espacement et des essences choisies. 
  
Exemple d'implantation pin sylvestre : 
Sur une parcelle de 1 hectare orientée sud, tu plantes 1 100 plants à 3 m x 3 m pour obtenir 
une densité initiale d'environ 1 111 arbres par hectare. 
  

 
  
Astuce de stage : 
Avant de planter, vérifie la qualité des plants. Un plant bien enraciné augmente les 
chances de reprise, surtout après une livraison longue de plus de 24 heures. 



  

 2.   Pratique de la plantation et suivi : 
  
Préparation du terrain : 
Nettoie les repousses gênantes et prépare des poquets ou des lignes selon la méthode 
choisie, pour faciliter le levier et limiter la concurrence herbaceuse dès la première année. 
  
Implantation et espacement : 
Respecte les espacements définis par l'objectif sylvicole, par exemple 3 m x 3 m pour un 
peuplement serré ou 4 m x 4 m pour une production de gros bois sur le long terme. 
  
Suivi et protection : 
Planifie au moins 3 visites les 3 premières années, pour arroser si nécessaire, réparer les 
protections et éliminer concurrents. Le suivi permet d'atteindre 80 pour cent de reprise. 
  
Exemple d'entretien post-plantation : 
Après plantation, tu dois contrôler les protections et remplacer les plants morts lors de la 
première année pour viser un taux de reprise supérieur à 85 pour cent. 
  
Cas concret - mini chantier de régénération : 
Contexte 1 hectare dégradé après coupe rase, choix de plantation mixte pin et chêne. 
Étapes déblaiement, implantation 1 000 plants, protections et suivi annuel pendant 3 ans. 
  

 
  
Exemple de résultat attendu : 
Après 3 ans, objectif 850 arbres vivants sur 1 000 plantés, couverture de sol supérieure à 
60 pour cent et rapport d'intervention avec photos et plan de remplacement. 



  
Livrable attendu : 
Un rapport de chantier de 5 pages comprenant plan de plantation, liste des essences, 
nombre de plants posés, taux de reprise chiffré et photos datées pour le suivi. 
  
Erreurs fréquentes et conseils : 
Évite de planter trop tard en saison, de négliger la qualité des plants ou d'omettre les 
protections contre le gibier, ces erreurs réduisent nettement tes chances de réussite. 
  
Astuce organisationnelle : 
Prévois 2 à 3 personnes pour planter 1 000 plants sur une journée pour un travail soigné et 
éviter les gestes rapides qui abîment les racines. 
  

Essence Espacement conseillé Densité initiale 

Pin sylvestre 3 m x 3 m 1 111 arbres/ha 

Chêne sessile 4 m x 4 m 625 arbres/ha 

Douglas 3,5 m x 3,5 m 816 arbres/ha 

  
Checklist opérationnelle : 
  

Tâche Fréquence Remarque 

Vérifier la qualité des plants Avant plantation Contrôle racines et taux d'humidité 

Installer protections contre le 
gibier 

À la plantation Tuteurs ou manchons selon la 
parcelle 

Contrôle de reprise et 
remplacements 

Annuel pendant 3 
ans 

Remplacer jusqu'à 15 pour cent la 
première année 

Lutte contre la végétation 
concurrente 

2 fois la première 
année 

Sarclage manuel ou 
débroussaillage ciblé 

  
Exemple de rapport de chantier : 
Rapport de 5 pages avec carte, photo, liste de 1 000 plants, taux de reprise et planning de 
suivi pour l'année suivante, prêt à être transmis au propriétaire. 
  

 

Pour réussir une plantation, commence par une analyse précise du site : sol, pente, 
hydromorphie et exposition guident la méthode de régénération. 



• Privilégie le choix d'essences locales adaptées à la station, pour limiter 
les risques sanitaires et améliorer le taux de reprise. 

• Prépare le terrain et respecte les espacements (3 x 3 m, 4 x 4 m) pour 
maîtriser densité et objectifs de production. 

• Assure un suivi rigoureux sur 3 ans avec arrosage, remplacements, 
contrôle des protections et de la végétation concurrente. 

• Formalise un rapport complet de chantier avec plan, photos, listes de 
plants et taux de reprise chiffré. 

En appliquant ces étapes et une préparation soignée du terrain, tu sécurises la 
régénération et la qualité future du peuplement. 

   



Chapitre 2 : Désherbage et dégagement 
  

 1.   Principes du désherbage : 
  
Objectif du désherbage : 
Le désherbage vise à réduire la concurrence pour l'eau, la lumière et les éléments nutritifs 
autour des jeunes arbres, pendant les 2 à 5 premières années suivant la plantation. 
  
Période et fréquence : 
Interviens de préférence au printemps ou début été, lorsque les herbes sont visibles. Fais 1 
à 3 passages selon la vigueur des repousses et l'âge des plants. 
  
Types de concurrence végétale : 
Repère les adventices herbacées, les arbustes et les lianes. Les herbes hautes asphyxient 
les semis, les ronces et saules volent l'eau aux jeunes tiges. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Sur une parcelle de 0,5 hectare j'ai planifié 2 passages au printemps et 1 en été, réduisant 
la repousse de 60 % en 2 ans et améliorant la survie des plants. 
  

 2.   Méthodes et outils : 
  
Désherbage manuel : 
Utilise binettes, sarcloirs et sécateurs pour couper et arracher autour de la tige. Cible un 
rayon de 30 à 50 cm selon l'essence et l'âge. 
  
Désherbage mécanique et mulching : 
Les appareils à disque ou rotofil conviennent pour des surfaces plus larges. Le paillage 
organique réduit la fréquence des interventions jusqu'à 2 ans. 
  
Utilisation raisonnée des produits : 
Préfère le traitement localisé, en bande ou au spot, en respectant la réglementation et 
l'environnement. Note que certains produits sont interdits près des cours d'eau. 
  
Astuce de stage : 
Commence par les zones proches des jeunes tiges, tu économiseras 20 à 30 % de temps 
plutôt que de travailler en damier aléatoire. 
  

Outil Usage Temps indicatif 

Binnette Désherbage manuel près de la tige 2 à 5 minutes par arbre 

Rotofil Bandes larges entre rangs 1 à 2 hectares par heure 

Paillage Réduction de la repousse Pose 200 à 400 m²/heure 

  



 3.   Dégagement et organisation du chantier : 
  
Techniques de dégagement autour des tiges : 
Dégage un cercle de 30 à 50 cm pour jeunes plants, jusqu'à 1 m pour plants fragiles. 
Coupe les ligneux gênants à ras du sol pour limiter la repousse. 
  
Protection des arbres et de l'environnement : 
Pose des protections physiques si nécessaire, évite l'utilisation de produits à proximité de 
5 m des points d'eau et respecte les bandes enherbées favorables à la faune. 
  
Organisation du chantier et livrable : 
Planifie équipe, durée et matériel, note heures consommées et surface traitée. Le livrable 
est un rapport simple indiquant arbres traités, heures, méthode et recommandations. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Contexte : parcelle de 1 hectare plantée à 2 x 2 m soit 2 500 plants. Étapes : repérage 1 
heure, 2 opérateurs pour désherbage manuel 3 minutes par plant, total 125 heures. 
Résultat : 95 % de couverture libre autour des tiges. Livrable attendu : fiche chantier 
indiquant 2 500 plants traités, 125 heures, rayon de 50 cm, photos avant/après. 
  

 
  
Check-list opérationnelle : 
Utilise cette check-list avant d'aller sur le terrain pour garantir efficacité et sécurité. 
  

Élément Question à se poser 



Équipement As-tu outils, protections et pièces de rechange ? 

Conditions météo Le sol est-il praticable et sûr ? 

Sécurité Y a-t-il risque de chute, d'allergie ou d'outil mal entretenu ? 

Documentation Fiche chantier, carte parcellaire et photos prêtes ? 

Environnement Respect des distances aux cours d'eau et habitats protégés ? 

  
Exemple d'organisation d'équipe : 
Deux personnes désherbent 500 plants par jour à 3 minutes par plant, soit 3 heures 
effectives de travail plus pauses. C'est réaliste pour un terrain plat et bien accessible. 
  

 

Le désherbage vise à réduire la concurrence en eau, lumière et nutriments autour 
des jeunes arbres pendant 2 à 5 ans. 

• Interviens au printemps ou début été, en 1 à 3 passages selon la 
vigueur des repousses. 

• Cible un cercle dégagé stable de 30 à 50 cm, jusqu'à 1 m pour les 
plants fragiles. 

• Combine désherbage manuel, outils mécaniques et paillage 
organique durable pour limiter la repousse. 

• Utilise les produits seulement en traitement localisé, en respectant la 
réglementation et les zones proches de l'eau. 

Planifie ton chantier: équipe, matériel, temps par plant ou par hectare, puis rédige 
un rapport simple de chantier avec surface traitée, méthodes et 
recommandations. Appuie-toi sur la check-list sécurité, météo, environnement et 
documentation pour travailler efficacement. 

   



Chapitre 3 : Éclaircies et tailles de formation 
  

 1.   Objectifs et principes des éclaircies : 
  
But et justification : 
L'éclaircie réduit la concurrence entre arbres, favorise la croissance des sujets retenus et 
améliore la qualité du futur peuplement, en ciblant une densité optimale selon l'essence 
et les objectifs de production. 
  
Quand et pourquoi éclaircir ? 
Tu éclaircis généralement entre 8 et 20 ans après plantation ou régénération, selon la 
vigueur, la densité et le port des arbres, pour éviter le dépérissement et orienter la futaie. 
  
Effets attendus sur la parcelle : 
L'éclaircie accélère le diamètre des tiges retenues, réduit les futures tailles coûteuses et 
augmente la valeur commerciale des bois, tout en améliorant la résilience face aux 
tempêtes et aux maladies. 
  
Exemple d'optimisation d'une éclaircie : 
Sur 1 hectare de chêne, réduire la densité de 2 500 tiges à 900 tiges prend environ 3 jours 
pour une équipe de 3 personnes, résultat mesurable par un relevé après intervention. 
  

 2.   Techniques et modalités de taille de formation : 
  
Types de taille : 
La taille de formation comprend l'étêtage, l'ébranchage et l'éclaircissage localisé, chacun 
visant une forme précise pour l'arbre, la charpente et la qualité du fût en production. 
  
Sélection des tiges à conserver : 
Tu retiens les tiges rectilignes, bien positionnées, sans défauts de cœur, en privilégiant une 
répartition régulière pour limiter l'effet d'ombre et assurer une structure stable. 
  
Erreurs fréquentes et conseils pratiques : 
Évite d'arracher les jeunes tiges, de tailler trop bas ou d'insister sur des sujets mal 
positionnés, car cela coûte du temps et nuit à la qualité future du peuplement. 
  
Astuce terrain : 
Pense à marquer les tiges à conserver avec une peinture biodégradable, cela évite les 
hésitations et réduit le temps de chantier, surtout quand tu travailles seul. 
  

Outil Usage 

Sécateur Coupe fine et branchettes 

Scie égoïne Branches moyennes et travail de précision 



Tronçonneuse Arrachage de tiges, tailles importantes 

Peinture de marquage Repérage rapide des tiges conservées 

  

 3.   Organisation du chantier et suivi : 
  
Planification et sécurité : 
Prépare le chantier sur un plan simple, définis l'itinéraire d'évacuation des rémanents, 
vérifie EPI, câble si nécessaire et estime la durée en jours et le nombre d'opérateurs. 
  
Indicateurs de suivi : 
Mesure la densité avant et après, le diamètre moyen restant, la surface terrière et note la 
croissance sur 2 à 5 ans pour ajuster les prochaines interventions. 
  
Mini cas concret : 
Contexte : parcelle de pin sylvestre, densité initiale 3 200 tiges/ha, objectif 1 200 tiges/ha. 
Étapes : marquage 1 jour, coupe 2 jours pour 4 opérateurs, évacuation 1 jour. 
  
Exemple de résultat concret : 
Après intervention, densité mesurée 1 190 tiges/ha, diamètre moyen augmenté de 2 mm 
sur 12 mois, livrable : plan de coupe, relevé de densité et fiche chantier signée. 
  

Indicateur Avant / après 

Densité tiges/ha 3 200 / 1 190 

Temps total chantier 4 jours 

Équipe 4 personnes 

  
Check-list opérationnelle : 
  

Étape À vérifier 

Repérage Peinture, carte parcellaire 

Sécurité EPI, périmètre sécurisé 

Coupe Outils affûtés, coup propre 

Évacuation Points d'accumulation, transport prévu 

Suivi Relevé densité et photo 

  
Astuce de stage : 



Au début de ton apprentissage, fais une éclaircie sur une petite parcelle test de 0,1 ha 
pour apprendre le rythme, la sélection et gagner en confiance avant les grandes 
surfaces. 
  

 

L'éclaircie vise à réduire la concurrence, concentrer la croissance sur les meilleurs 
arbres et augmenter la valeur future du peuplement, en intervenant vers 8 à 20 
ans selon vigueur et densité. 

• Conserve des tiges rectilignes, bien espacées, sans défauts de cœur, 
aidé par un marquage à la peinture biodégradable. 

• Utilise étêtage, ébranchage et éclaircissage localisé pour former la 
charpente et limiter les tailles lourdes plus tard. 

• Planifie le chantier: circulation, évacuation des rémanents, outils 
adaptés, EPI et quelques indicateurs de suivi simples. 

Mesure densité et diamètre après intervention, et commence sur une petite parcelle 
test pour caler ta méthode, ton rythme et gagner en confiance. 

   



Maintenance des équipements forestiers 
  
Présentation de la matière : 
Dans le Bac Pro Forêt (Forêt), la matière Maintenance des équipements forestiers 
t'apprend à entretenir tronçonneuses, tracteurs forestiers et petits outils, en appliquant la 
sécurité au travail, l'ergonomie et la lecture des notices. 
  
Cette matière conduit à l'épreuve Pratiques professionnelles du bac, notée surtout en 
CCF sur des situations pratiques. L'épreuve vaut coefficient 5, soit 1/4 des points, et dure 
30 minutes à l'oral pour les candidats en examen final. 
  
Conseil : 
Pour réussir la matière Maintenance des équipements forestiers, manipule souvent le 
matériel. En stage ou en atelier, propose-toi pour effectuer les contrôles quotidiens 
complets plutôt que de rester en simple observation. 
  
Prévois aussi 2 petites séances de 15 minutes par semaine pour revoir schémas et check-
lists. Un camarade m'a dit qu'il a vraiment progressé en faisant ça juste après chaque TP 
de mécanique. 
  
Note enfin tes procédures d'entretien écrites sous forme de listes courtes, cela t'aidera 
beaucoup le jour où tu devras expliquer à l'oral chaque étape devant l'examinateur. 
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Chapitre 1 : Contrôles avant utilisation 
  

 1.   Préparations générales : 
  
Inspection visuelle : 
Regarde l'état général de la machine, repère fuites, fissures, fixations desserrées et pièces 
manquantes. Ces contrôles prennent en moyenne 5 à 10 minutes par appareil selon l'âge 
et l'usage. 

• Carrosserie et châssis 
• Systèmes d'attache 
• Fuites de fluide 

Sécurité personnelle : 
Vérifie ton EPI avant tout démarrage, casque, protection auditive, gants, pantalon anti-
coupure et chaussures de sécurité. Bien t'équiper réduit nettement le risque d'accident et 
améliore la concentration. 
  
Documents et autorisations : 
Assure-toi que le carnet d'entretien, la fiche machine et les autorisations sont présents. 
Note l'heure, l'opérateur, et toute anomalie pour garder une traçabilité utile en cas 
d'incident ou de maintenance. 
  
Exemple d'intervention : 
Sur un chantier, j'ai contrôlé 5 machines en 40 minutes et relevé 3 anomalies majeures, ce 
contrôle a évité un arrêt de chantier qui aurait coûté 200 euros en intervention urgente. 
  

 2.   Vérifications spécifiques par équipement : 
  
Tronçonneuse : 
Contrôle la tension et l'usure de la chaîne, l'état du frein, le niveau d'huile chaîne et le filtre 
à air. Consacre 8 à 12 minutes pour une vérification complète et fiable avant chaque 
journée d'abattage. 
  
Broyeur forestier et débroussailleuse : 
Vérifie les dents ou couteaux, la fixation des porte-outils et les niveaux hydrauliques ou 
huileux. Toute rotation anormale ou jeu excessif doit être réparé avant mise en service 
pour éviter casse et projection. 
  
Remorques et attelages : 
Inspecte les attelages, état des pneus, serrage des points d'arrimage et feux de 
signalisation. Respecte la charge maximale indiquée, et répartis la charge pour éviter le 
basculement et l'usure rapide des pneus. 
  
Mini cas concret : 



Contexte: chantier de sylviculture avec 3 machines et 2 opérateurs. Étapes: contrôle 12 
points essentiels, correction immédiate de 3 anomalies. Résultat: réduction de 1 heure 
d'arrêt machine et reprise rapide des travaux. 
  
Livrable attendu : 
Fiche d'inspection d'une page par machine, durée totale estimée 45 minutes pour les 3 
machines, et photos datées pour chaque non conformité, signées par l'opérateur et le 
responsable. 
  
Astuce matériel : 
Garde une trousse standardisée dans la remorque avec 6 outils, 2 bidons d'huile et 1 clé 
dynamométrique, cela te fait gagner souvent 15 à 30 minutes en dépannage sur le terrain. 
  

Élément Question à se poser Action si non conforme 

Chaîne Tension correcte et dents intactes Tendre ou remplacer 

Frein de chaîne Frein fonctionnel Ne pas démarrer, réparation 

Niveau d'huile Niveau suffisant Compléter et tester 

EPI Équipement complet et intact Remplacer ou interdire l'usage 

  
Exemple de checklist rapide : 
Avant chaque mission, coche ces 5 éléments en 5 à 10 minutes pour gagner en sécurité et 
en temps de production, c'est une habitude qui te sauvera des pannes évitables. 
  

 

Avant chaque utilisation, réalise un contrôle visuel rapide de la machine et de son 
environnement pour repérer fuites, fissures et fixations desserrées. Assure-toi d'avoir 
un EPI complet et adapté et tous les documents à jour. 

• Contrôle des carrosseries, châssis, attelages, pneus et feux, ainsi que 
des niveaux de fluides. 

• Vérification des points critiques des machines : chaînes, freins, filtres, 
couteaux, porte-outils et jeux anormaux. 

• Remonte chaque défaut sur une fiche pour garantir la traçabilité des 
anomalies avec photos datées. 

• Garde une trousse d'outils et consommables pour dépanner 
rapidement sur le terrain. 

En appliquant systématiquement ces contrôles, tu limites les arrêts, évites les 
accidents et sécurises la production de tout le chantier. 

   



Chapitre 2 : Entretien courant du matériel 
  

 1.   Entretien quotidien et hebdomadaire : 
  
Nettoyage des machines : 
Nettoie la poussière, bois et boue après chaque journée. Utilise une brosse, chiffon et 
soufflette pour enlever sciures et résidus, évite l'eau haute pression sur les composants 
sensibles. 
  
Lubrification et graissage : 
Graisse les points tournants toutes les 8 à 12 heures d'utilisation, applique huile adaptée 
sur chaînes et axes, note le produit utilisé dans le carnet de maintenance. 
  
Contrôle des organes mobiles : 
Vérifie l'usure des dents, courroies et roulements chaque semaine, remplace les pièces 
qui dépassent 30% d'usure pour éviter des pannes plus graves. 
  
Exemple de nettoyage du filtre air : 
Tu retires le filtre, tapotes pour enlever la sciure, souffles à 2 bars maximum et remplaces 
si la porosité est altérée, durée 10 minutes. 
  

 
  

 2.   Entretien périodique et remplacements : 
  
Intervalles et pièces à remplacer : 



Planifie remplacements selon heures machine, filtre air tous les 100 heures, bougies tous 
les 200 heures, courroies tous les 500 heures ou selon usure constatée. 
  
Affûtage et réglages : 
Affûte les chaînes toutes les 3 à 5 heures d'utilisation intensive, vérifie la profondeur des 
dents et la tension pour garder une coupe propre et limiter la fatigue du moteur. 
  
Gestion des carburants et huiles : 
Utilise mélange recommandé 2 temps à 2% si demandé, stocke carburant au frais et 
change huile hydraulique tous les 1000 heures selon préconisation constructeur. 
  
Astuce stockage carburant : 
Ajoute stabilisant si le carburant reste plus de 30 jours, cela évite bouchage du circuit et 
perte de puissance au démarrage. 
  

Tâche Fréquence 
Durée 

estimée 
Outils 

Nettoyage filtre air Tous les 100 heures 10 minutes Soufflette, chiffon 

Graissage points 
tournants 

Après 8 à 12 heures 15 minutes Graisse, huile 

Affûtage chaîne Toutes les 3 à 5 heures 
intenses 

20 minutes Lime, guide 
d'affûtage 

Vidange huile Tous les 1000 heures 30 à 60 
minutes 

Récipient, clé, huile 
neuve 

  

 3.   Organisation, sécurité et suivi : 
  
Tenue du carnet de maintenance : 
Note toutes interventions dans un carnet ou application, indique date, heures machine, 
pièces changées et nom de l'intervenant pour tracer 100% des opérations et faciliter 
diagnostics futurs. 
  



 
  
Stockage et protection : 
Range machines au sec, batterie débranchée, chaîne détendue et graissée, couvre-
benne ou bâche respirante, température stable évite corrosion et déformations. 
  
Cas concret - mini chantier d'entretien : 
Intervention sur 3 débroussailleuses d'un parc communal, objectif remettre en service 
100% du parc en 2 jours en réalisant nettoyage, affûtage et vidange. 

• Étapes: Diagnostic 30 minutes par machine, nettoyage 15 minutes, affûtage 
20 minutes, vidange 30 minutes. 

• Résultat: 3 machines opérationnelles le lendemain, démarrage fiable à la 
première traction, réduction des arrêts estimée à 50% sur 3 mois. 

• Livrable attendu: 3 fiches d'intervention complètes, 6 heures de travail total, 
facture consommables 45 €. 

Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
En organisant les opérations par poste sur 2 jours, on a réduit les temps morts de 30% et 
diminué le coût de main d'œuvre par machine de 15%. 
  
Petite anecdote, lors d'un stage j'ai oublié de resserrer une vis et on a passé 2 heures à 
réparer l'erreur, depuis je vérifie toujours deux fois. 
  

Checklist 
opérationnelle 

Vérifier Fréquence Action rapide 



Chaîne Tension et 
affûtage 

Avant chaque 
utilisation 

Ajuster et limer 

Filtre air Propreté Hebdomadaire Nettoyer ou remplacer 

Niveau huile Niveau correct Avant démarrage Compléter si bas 

Équipements de 
protection 

Présents et en 
état 

Avant tâche Remplacer gants ou 
casque 

  

 

Un bon entretien quotidien et hebdomadaire passe par le nettoyage minutieux, le 
graissage toutes les 8 à 12 heures et le contrôle des organes mobiles avec 
remplacement au delà de 30 % d’usure. 

• Applique des remplacements programmés par heures : filtre air 100 h, 
bougies 200 h, courroies 500 h, huile 1000 h. 

• Affûte les chaînes toutes les 3 à 5 heures intensives et contrôle tension 
et profondeur avant chaque utilisation. 

• Utilise le bon mélange carburant, ajoute un stabilisant au delà de 30 
jours, change l’huile hydraulique selon la notice. 

• Assure la tenue du carnet de maintenance et un stockage propre et 
sécurisé pour limiter pannes et temps morts. 

En appliquant ces routines simples, tu prolonges nettement la durée de vie du 
matériel, réduis les arrêts imprévus et facilites chaque diagnostic futur. 

   



Chapitre 3 : Repérage des pannes simples 
  

 1.   Identifier les symptômes : 
  
Observation visuelle : 
Regarde l'extérieur de l'équipement, repère fuites, pièces cassées, niveaux bas et traces 
de brûlé. Prends des photos et note l'heure, l'usage avant la panne pour faciliter le 
diagnostic rapide sur le terrain. 
  
Écoute et vibrations : 
Démarre si possible, écoute le moteur et repère cliquetis, cognements, sifflements ou 
vibrations anormales. Compare en 30 secondes avec un appareil sain à différents 
régimes pour localiser la zone problématique. 
  
Collecte d'informations : 
Demande à l'opérateur ce qu'il a fait juste avant la panne, la durée d'utilisation et 
l'entretien récent. Je me souviens d'un stage où une info d'opérateur a coupé 40 minutes 
de recherche inutilement. 
  
Exemple d'observation : 
Chaîneuse qui cale au ralenti, fumée bleue et bougie huileuse. Cela suggère un mélange 
trop riche ou une fuite d'huile. Vérifie carburateur et joint d'admission en 20 minutes pour 
commencer. 
  

 2.   Diagnostiquer méthodiquement : 
  
Méthode pas à pas : 
Adopte une séquence simple, du plus facile au plus coûteux. Vérifie carburant, bougie et 
filtre air, puis allumage et compression. Consacre 10 à 15 minutes maximum à chaque 
contrôle initial pour rester efficace. 
  
Utiliser les outils : 
Prends clé, tournevis, multimètre, pompe manuelle et compressiomètre. Le multimètre 
permet de vérifier bobine et batterie en moins de 5 minutes, ce qui élimine souvent 
rapidement la piste électrique. 
  
Tester par élimination : 
Remplace provisoirement une pièce suspecte pour voir si le problème disparaît. Note 
toujours ce que tu changes et pourquoi, cela évite de multiplier les interventions inutiles et 
les erreurs de diagnostic. 
  
Astuce pratique : 
Commence par les vérifications qui prennent moins de 10 minutes. Dans 60% des cas sur 
petit matériel, cela suffit pour résoudre la panne et repartir en moins de 30 minutes sur le 
terrain. 



  

Symptôme Cause probable Action immédiate 

Démarrage 
impossible 

Bougie encrassée, carburant 
vieux, batterie faible 

Nettoyer ou remplacer bougie, 
vidanger carburant, charger 
batterie 

Perte de 
puissance 

Filtre air ou carburant obstrué, 
réglage carburation 

Vérifier et nettoyer filtres, ajuster 
carburation 

Surchauffe Refroidissement insuffisant, 
niveau huile bas 

Contrôler radiateur ou orifices, 
compléter huile, laisser refroidir 

Fuite 
hydraulique 

Durite abîmée, raccord 
desserré 

Repérer fuite, serrer raccord ou 
remplacer durite 

  

 3.   Réparer ou consigner l'intervention : 
  
Décider de réparer ou consigner : 
Estime le temps d'intervention, le coût des pièces et les risques. Si la réparation dépasse 2 
heures ou 100 euros, consigne l'appareil et planifie l'atelier. La sécurité prime toujours sur 
la rapidité. 
  
Réaliser l'intervention simple : 
Change bougie, filtre ou durite sur place si c'est sûr et rapide. Respecte couples de 
serrage et consignes, utilise clé dynamométrique quand nécessaire et compte 30 à 60 
minutes selon la tâche. 
  
Rédiger la fiche de panne : 
Note date, heure, matériel, symptômes, cause, actions, durée et coût. Le livrable attendu 
est une fiche d'une page, claire et signée, jointe au carnet de maintenance pour suivi et 
traçabilité. 
  
Exemple de mini cas concret : 
Chaîneuse CS45 ne démarre plus après 2 heures d'utilisation. Contrôle 15 minutes, 
nettoyage filtre 20 minutes, test 10 minutes. Résultat : démarrage immédiat. Livrable : fiche 
panne, 45 minutes et 12 euros de pièces. 
  



 
  

Étape Action Outil 
Temps 
estimé 

Sécurité Couper alimentation et attacher 
éléments mobiles 

Gants, lunettes 2 minutes 

Observation Relever symptômes et prendre 
photos 

Téléphone, 
carnet 

5 minutes 

Vérification 
basique 

Contrôler carburant, bougie, filtres Clés, tournevis 10 à 15 
minutes 

Test électrique Mesurer tension et continuité Multimètre 5 minutes 

Consignation Bloquer l'équipement si intervention 
atelier 

Étiquettes, 
carnet 

2 minutes 

  

 

Pour repérer une panne simple, commence par observer l'équipement, écouter 
bruits et vibrations, puis interroger l'opérateur pour cadrer le problème. 

• Utilise une méthode de diagnostic pas à pas: carburant, bougie, filtres, 
puis allumage et compression avec les bons outils. 

• Donne la priorité aux vérifications rapides prioritaires qui résolvent 
une majorité de pannes en quelques minutes. 



• Décide de réparer sur place ou de consigner si le temps, le coût ou la 
sécurité dépassent les seuils fixés. 

• Rédige une fiche de panne complète pour assurer suivi, traçabilité et 
gain de temps lors des pannes suivantes. 

En appliquant cette démarche structurée, tu limites les erreurs, sécurises ton 
intervention et répares plus vite sur le terrain. 

   



Chapitre 4 : Remplacement d’organes usés 
  

 1.   Identification et critères de remplacement : 
  
Usure visuelle et mesures : 
Tu dois repérer les pièces qui présentent fêlures, jeu excessif ou perte de matière. Mesure 
les jeux, compare avec les tolérances constructeur et note quand la performance baisse 
de 10 à 30 pour cent. 
  
Critères de sécurité et performance : 
Remplace si l’usure compromet la sécurité ou la capacité du matériel, par exemple 
chaîne de tronçonneuse abîmée, courroie craquelée ou pneu avec profondeur de bande 
de roulement inférieure à 1,6 mm. 
  
Exemple d'identification : 
Une chaîne présentant 3 dents manquantes ou un affûtage impossible doit être changée. 
En forêt, tu peux perdre 20 pour cent d’efficacité si la chaîne est émoussée. 
  

 2.   Procédures de remplacement et sécurité : 
  
Préparation et outils : 
Coupe le moteur, isole l'alimentation et porte des EPI. Prévois clés, douilles, clé 
dynamométrique, extracteur et produits nettoyants. Range les petites pièces dans un bac 
pour éviter les pertes. 
  
Étapes de remplacement standard : 
Décris la procédure avant d'agir, démonte proprement, remplace la pièce, nettoie les 
surfaces d'appui et resserre au couple indiqué. Teste en charge faible puis augmente 
progressivement la sollicitation. 
  
Astuce de stage : 
Marque l'orientation des pièces avec un trait de peinture avant démontage. Retorque les 
boulons après 10 heures d'utilisation pour éviter desserrage et vibration accrue. 
  

Élément Fréquence indicative Critère de remplacement 

Chaîne de 
tronçonneuse 

Affûtage toutes les 2 à 3 
utilisations 

Remplacer après 3 affûtages ou 2 
dents manquantes 

Guide-lame / barre Contrôle mensuel Usure latérale > 1 mm ou déformation 

Courroie Contrôle toutes les 20 
heures 

Craquelures, allongement visible, 
glissement 

Filtre à air Nettoyage toutes les 10 
heures 

Obstruction > 50 pour cent ou 
déchirure 



  

 3.   Cas concrets et vérification post-remplacement : 
  
Mini cas concret de remplacement : 
Contexte : débroussailleuse rencontrant vibration forte sur 2 jours. Étapes : diagnostic 30 
minutes, démontage 20 minutes, remplacement palier en 1 heure 10, nettoyage 20 
minutes. Résultat : vibration réduite de 60 pour cent. 
  
Exemple de livrable attendu : 
Fiche d'intervention avec temps passé (2 heures), photo avant/après, couple de serrage 
appliqué et liste de pièces remplacées. Ce document sert de preuve et de suivi pour 12 
mois. 
  
Contrôles après intervention : 
Fais un essai de 15 minutes à charge progressive, vérifie absence de fuite et bruit anormal, 
puis note le couple de serrage final. Programmez une vérification après 10 heures d'usage. 
  
Astuce pratique : 
Photographie toujours la position des repères et conserve les petites pièces dans une 
boîte étiquetée, ça évite 30 minutes de recherche en cas d'oubli. 
  

Vérification opérationnelle Action 

Isolation machine Couper moteur et batterie 

Outils prêts Vérifier clé dynamométrique et extracteurs 

Marquage pièces Tracer orientation et repères 

Test après montage Essai 15 minutes, contrôle fuite et couple 

Suivi Noter intervention dans carnet de maintenance 

  
Exemple d'organisation de chantier : 
Sur une coupe de 50 arbres, planifie 1 heure quotidienne pour contrôles et petites 
réparations, et réserve 2 heures hebdomadaires pour remplacements préventifs afin de 
limiter les arrêts imprévus. 
  
Astuce finale : 
Pendant mon stage, j'ai appris que reprendre une cinquantaine de boulons mal serrés 
peut coûter 1 journée complète, donc organise-toi et documente chaque intervention. 
  

 

Tu remplaces une pièce dès que l’usure visible, les jeux mesurés ou une baisse de 10 
à 30 pour cent de performance mettent la sécurité en cause. 



• Contrôle régulier des pièces : fêlures, dents manquantes, bande de 
roulement faible, filtre obstrué. 

• Procédure de remplacement sécurisée : machine isolée, EPI, outils 
adaptés, nettoyage et serrage au couple. 

• Vérifications après intervention : essai progressif 15 minutes, contrôle 
fuites, bruits, couples, retorque après 10 heures. 

• Traçabilité de la maintenance : photos, fiche d’intervention, carnet de 
suivi et temps passés. 

En planifiant des contrôles et remplacements préventifs, tu limites les arrêts 
imprévus, évites les reprises coûteuses et prolonges la durée de vie du matériel. 
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